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La Bulgarie et 
ses voisins 

~!. ~lathias :\eller a pul.Jlié. clan" le 
numéro <le mai tlernior <le la uNouvel­
le f..'rvue de Hongrie» un article (1ui, ù 
lieauroup tl'égartl", pourrait être !jUa­
lifili de prophéti11ue. Tout ce !jU'il y 
.1 dit tle la politique intérieure de la 
IJuigal'io, du l'arnl'lèl'e esscntiell<'llll'llt 
j.Jl'rsonnel rev1•t11 tians ee pays par les 
luttes des pu1·tis, de l'inrnnhércnn· 
•ls,,s l'action tics fractions et sous­
lra<"tions et de leur d1spers1on infinie, 
d'autres l'ont rl~pi.'ité depuis en tttrtnes 
plus vifs mnis 11on moins exacb: les i 
hommo" qui ont fonde' Io nournau gou­
iornement autoritaire qui rC.git l'Etat 
1oisin. La façon dont eettu partie 
ùe son étU< e a été l'on!irmée par 1 
ks faits ne sen1blet-ollü pas llernir 
"Onstituer une garantie tlo l'exactitude 
llu l'autre partie gaiement, celle 
cons tt·1·ée ,i la politiql'o extérieure ~ 

~!. ~lathias >ieller condatall qud les 
reTe1111ication:il ile l'inctlenti~me hui 
~ .... ro do\·raiPnl s'exerc..\.\l' eu tJ.Uatro tll­
rectio11s-C"lles à peu pri•s de la rose 
de.; ve11ls-p!.lisque au ~ord.ù l'Ouest, 
•u ~ull et au • ·onl-Est. la Bulgarie a 
\lù c(;cler des tern•')1res à ses 1·01"ins, 
en rnrtu des Imités. Tou. le prol.ilème I 
des tliri~èa11•s de la pol1t1que cxté 
'1e 1re rnnsiste donc à èquihl.Jrnr ces 
uspirations et c~s intérêts dil'ers. 

.. c,.,.i e:s:plique, ajoutait l'~ut~ur qui nous 
l-trt 11·1 de guide, la ncccs~nu ou "e trouve. ce 
i1nys, 11011 eu principe ni t..laus Kcs ohjel'l1f:-1, 
l1Hus <lu point dè \'th' prali11uC'1 ùc 1füd1tpter 
Uu:x rtuctuationtS et aux rc111ou~ de:; ~ruud~ 
courants politi4.Ut•s, .. 

Awsi jubqu'ù l'anruo dernière, la 
t1ucstton Lie ta .\laccdome occupait le 
promier plan tians les préoccu.,auons 
liulgares. Toutdois, depuis la visito du 
1·01 tioris à tit!li,;raùe, ello a commencé 
à otro roléi;u1;0 au sccrnd plan. Lo 
llouveau gouvernement 1 l uorguiell, ac­
<:entuan t une tc11<lrnc11 <1u1 s'cl.Jaucha.t 
déjà oous lo iiouvernement )!oucha­
llO!f, a dis~ottt 1'0.R.l.~l. et le rnyago 
à Sofia de L.L. \!.~!. le Hoi Alexamlre 
ot la Hei.10 ~!aria a fourni ces joul's­
ci un" couflrmation éclatanLll tlu rap­
Jirochonwnt l.iulgaro-yougoslavo. l'ar 
co11tre, l'allontton parait so concentrer 
depuis un cerla111 temps avo ~ uno in­
~tstanco croissunlo sur l" vrol.il~mo tlu 
<lél.iouché 1.Julgarn à 1'1'gèo Ill sur los 
tl(oacc·ord~ a vue la Urèco. 

Li_ . ., .... 1n•r Prcp1 ietairt: 

QUOTIDIEN POLITIQUJ8 ET FIN NCIER u SOIR 

L 'arriv~E dB L.L.n.A.H.H. IB princE 
hériti~r dB Su8dB st son Épouss 

-----
Hos hôtes royaux s~ront aujourd'hui l'objEf 

d'unE rÉcEption officielrn à nnhara :: : 
f 

,. 

DEPECHES DES AGENCES ET PARTICULIERES 
LBS mEmbrES du DOUVEaU cabinEt 
TatarBscu ont 8té présBntés 

hiBr au roi Carol 

}'rance et Italie 

Une escadrille aérienne fran~aisB 
à Rome 

Rome 3.- Une escadrllle de 9 aé-
M. Titulescu n'en fait roplanee françala, dont un appareil 

· L'amiral Yamamoto annoncB 
officiBllBmBnt l'abrogation dBs 
accords navals dB Washington 

Et dB LondrEs pas partie... J ~uadrlm~teura d'~scorte a atterri dana 
Rucares/, 3. - N. Tat111esc11 s'est laprès-nudi à Jaéroport de Cento- Sea/lie. 3 A.A.- Le con/r<' - tl'lliml 

rendu che: le roi /lia, â 18 Il. ti Si11aït1, celle. Elle vient pour restituer la vi- )'amonolo, délé!J11é ;aponais al/t1n/ as-
. · . 1 •ite faite à Pari.li par l'escadrille 

flOllr 1111 p1esent1•r Io II.1te du 110111•ellu d'Udi L' adrlll ·t fi·-•t sister aux disc11s.1io11s nm•lli<'.1 /m'limi· . . . . ne. eac e avw Q.I. es-
wb111et To/t11esrn q111 ne prt'se11/e p11.1 les al • p· D dr'll ltal· 1111iles de Londres, dà1am " ftJ p1·,•s.<e c e a. 188. eux e11ca i es 1en- .• 
11~111breux rema11ieme11ts auxquels 011 'nea .. étaient portées à sa rencontl'e. que sa mi.1sio11 a Londres es/ d'<1iwo:i­
s alle11d111/; t.1 plupart des porlt/e11illc.1 Apràs des vole aci·obatiques sur le ciel œr /'abrogation des traités l/(/i'l//S tf<' 

1 deme11rt'lll aux mains de le11rs 1111cims de Rome, elle atterrit en ordre par- ll'ashi11gto11 el de Londres cl offrir 1111 
titulaires. fait. Les appareils ont été visités par nolll•<!au plan de,paix 111011diak. 

Le fait que, tout au moins provi- les sous-secrétaires à l'aéronautique, Lorsqlll· la (,·, ancle-Br<'la!JUt! et l'../m,•1; 
soirement, M. Tatare$cu cumule la à la guerre et à la marine, le comte que comprendron/ te.1 raiso;1.1 red'cs de 
présidence du Conseil, le portefeuille jdeChambrun, et le• autorités munie!· celle abro!Jalion, dit-il, tous /,s /ro1sse­
des affaires étrangères et celui des ar- pales, tandis que la fanfare exécutait men/s dans nos relai ions ne tarderont 
mements est lrès commenté. L'ex-mi- la Mal'aeillalae, la marche. royale et p.1s à disparaitre. 
nislre des affaires étrangères M. Ti- 'Giovinezzc.o. Le plan de pair japo11ais,aj(l1Jfa-t-it,ert 

tuiescu ne semble pas décidé à main- M. LErroux Est chargé base sur 111/e réduclit•11 dt•< arm ll/:111' 

1 t"nir sa cullaboratiun à Tat~rescu. dB ronst1'tuEr IE nOUVE"U of/~11sifs. Notre iclt!ttl est <lllt! l<!.I 11alio11s 
l outefois rien n'est encore décidé à U U soient autori:-,ées û posséder ,/,·.~ 11r1ne-

ce prOp<'S et il se peut qu'il consente cab1'nEt Espannol 111e11/s su//îsa11/.1 po•tr !Jdr.mtir '"llf st!-
à t11lrcr dans la nouvelle combinai- !t t·urité lllllionale el 1;1/'auctNt' tN pJ;Si!Je 
son après avoir posé ses conditions. .lladrid, J. - Aprt.i.1 de longue.1 con- des ar111eme11/.1 pouvant co11.11i/11er 1111e 
Le cas s'était déjàµ. ésenté lors de la sullt1tio11s ova les persan11ail1es politi- menace pour un au/1<' purs 
formation du cabi~et précédent. ques d1ru;eantes, le President t!e la Re- · 

Le roi Carol(/ reçu li 2 2 "· /e.1 mem- publique a Lhargé /'a11cien pr<i.1ident du las dB soulèVBRIEnt dans IE 5chleswig 
LL.AA.BB le prince Gustave Adolphe bres du 11ouv1•a11 cabinet roumain qui Conseil I/. Lerraux de former le nouveau Berlin 3 - 011 co111111111Iiq110 tfe soun,• 

et la princesse Marle Louise ont prèle te serment d'usa!Je. On a beau- go11vememc11t. Son ma11clal sera de for- aulorisi!e allelllllllde que le nouNl/e t!e 
Ilior, ·,i • h. p.11,1. co ifonn ~.n ''lt à roitg" et 01· d'u11 tll""'•l'1f.1que coucl1er co11p re1•1arq11e· la cr:t'a/1011 d'1111 11011- mer 1111 cab1·11el repo•u11/ sur 1111~ base I bl P . I I ., u .,.., , · . • ' . • rou es anm a PtJhlJ a/ion O!Jrico/e 

l'horaire f1x,\, le llasala 11 'I" n'est Ù<' soleil. l I d 1 r pas un yacht, mai8 plu; ,1, .. 11oc·rati- . . . . . • veau ministère, celui de la propagande. par ementa1re Ires arge, au sem uque du Sc/1leswig répa11d11e par u11e .1/t1/itJ1• 
quc•mcnt un simpl<' l"lr"O arr1'1"t•' sp.>-, Ll Sakan;a am~n:t e~~mte nos ho- ras anciEns combattants seraient represe11tés, outre les radicaux, de radio de la Fra11ct1 orùmtatc es/ C0//1-

l'lalemont po<1r Jo rnya_';. d 1 princ,• cl iles L.L .. \ .. \. le prn1,.' l1"nl1ur, l.1 J>l'I 1- Üll les ll!Jranà1.1 el /'ac:tion pvpulum! ca- p/è/emenl infondœ. 
do "a suite a jtHLl ~.l ll'l\l dt'Vant!ce·,·J ~l.trle _Lou,s2 <JI l.t prn1,•J:HJ hongrois DB tiEndront pas lholù/11<'. l'11/ro11/1111i devra élre COil.i-
ll ydar l'a~a. L~ va li et pré,ideott d" · lngnd, leur fille, à h g u·e dù Il iyilal' lilllt! ainsi contre les partis nw.ti ;/es. 
la .\!un1'c1·1>··1li1<· .~Iul1itti11 UO)', lltt1Ust Pa~'l orné~ on f1'tc pour lc·s rece1·oir : IBUP congrès . . 

1 1 
.11. Lerroux dressera au1ourd'liu1 u11e 

Fuad Uè)', di>il-c;<I; du min.;tùi·.i de~ 1 r.ipe:rnx aux eou eurs turqtt·'s et 
1 

a!lairos etl»tn,-1.J:·es; ~ 1 fkati :\ui·i 1.J,,y, su '.tloisos, ri.'•he tapis, pa_lolo:is. do lluddpest, 3 _ Le congrès des an- /i,·te de ses futurs co/!.1boralturs ri l'on 
sous-chef tlu pi•oto ·ùle a :i;i <iue Io sohhts ot d allont~ tlo police tanoant lciens combattants hongrois qui del'ait espère que le nouveau cabine/ pourra 
génér;tl H1h.1ü l'·'~"· qu a .,t,; attach1\ ùt hai~. avoir heu à la fm tle cotte semaine et ètre co11slitu11 au plus tardjusqu•,; ieudi. 
à la per,;onn<' "'' :::; .. \. !Liyale l; Htarn , ~!. \\'allt>nherg. apl'iei~ miniMro de 

1 

auquel, notamment, dcrnient partici­
Ailolplte dè ~11è,le p~n,Lwt so.1 s •joJt' ~uède à Ankara qui apres arn1r pns pcr H•Uu anciens coml.Jat,ants alle­
eu 1'ul'quic·, ::;,• t;•) tl portés ll la ren- sn retraitP s'est défi11itî\'t-1nont étnl>li inanc.ls, a üt<l d<.'con1n1andé1 d'ordru 
contro du 1'JiJJ·'"" l.hi . . l de la rnclet- en notre oays ,1u'il aime l'Omme une du gouvernement hon.irois. 

LES nÉgociations difficilEs 
EntrE IBS partis grECS 

te Sakarya. s1•cundc patrie, a souhait,-, la 1.Jil'lll'C-
Lcs l>all<•ries do ~elimiye foi,;aient nue au l'OUple princier. A 8 h. le prin­

rolentir à co moml'nl une sa! Vè de, "e a pris congé des personnalités v1•-
21 coupo d<J canon, tandc,; qu'une es- nues it s,1 rerwontrc et un quart tl 'hou­
cadrille de quatre t1Vio11s su1·1·olait le 1·e plug tard. le train "P·'!'1al mis à Mil 

ll'asu"1ncl. l~e fut un mom,'nt p.11·ti-ldisposition s'él.JranlaiL il destination 
culièronwnt s llonnol dans l'apoth '0:10 d'Ankara. 

LES ÉIBttiL&S municipalES 
La seconde journée de vote 

Les opl-rntions ulodoroles •e solll 
déruul~é~ hter a1t·c lü mè·me empres­
Sutlltjlll 1.:t Jp Hil-;1ne enthous1a~111e <.1ue 
Io prc111H·1· jour. 

Un EXPOSÉ dB TEvfik Rü~tü bEy 
! au CODSEil dES ministrEs d'hiBr 

Ankara 2.- Lo l'OllSt'ii Jes minis­
tl'es tenu hior dans l'apri•s-midi s'e•t 
prolong11 ju~lttt'à une heure tardive. 

Le ministre des affair~s étrangères 
Tnfik IW~lü l>ùy prlsent à cetto réu­
nion, a fait un ox'posô tle son voyage 
à t:onèrn ot !les ll'•trnux de la S. D. S. 

HEtour à la mÈre patriE 

Les déplacements dB nos ministrss 

LE soufrE dB HEçiborlu, 
dit CElal bEy, n'Est 8galÉ 

par aucun produit sim1lairE 
dans IE mondE EntiEr 

M. Vénizélos intransigeant 
Athènes, :1. .1tal!J11! les louables ef-

forts de,iloyés par le cab111et Tst1ldari.1 
en llllt d'une e11.1e11/e en/te le youver11e­
lllt!lli el /'oppo.1il1011, ta reco11ciliatio11 pa­
rait irrt!allsable. Les pourpurlers qui 
11vt1ù!11t progrt'>'st! entre N. He/mis, .i;an­
datuire !JOUva1œ111e11tal, el ,If, Papa11as­
la.1.1io11, agi,-stmt au 110111 de /'opposition 

Burdur, l. - Le ministre de l't'cono- coalisée, so11l sur le point d't!/re rompus, 
mie Cela! l.Jey est arri v<i hier sou· à .Il. l'&!nizetos ayant repou.1se les co11di­
Keçil.Jorlu. Apr~s a mir l'isité ce matin tions posées par le gouvememe11t en z•ue 
leJ soufrerics do cette loculilé, Io mi- d'arriver â 1111 accord. 
ni•lre ailJrésid6 la cérémonie de la po· 
ge ùts londement11 de la rnffinerill qui li•s co"'titions portaient _Jllr t1ois 
sera créée ici. A cette occasion, ~!ah- points principaux : e11/e11/f! pvur la ré­
rnutl Celai bey a prononcé un drscours etection en commun de M. Al. Zaïmis a 
dans lequel il a litt notamment; la pr.fsidena dM Ill République. Celle 

Duns touies lus circon.:1criptions éll'C­
tora il'' l'anll·u1· m iso par les fenun~s 
Il IUI• l' llu i'lll pas inlcrieUrO à l elle 
des hon1111L~. Les é1é-1nent8 1ni11oritai· 
lL'S, relatu notre coufrèro le Jl/i/J1yel,ne 
Io cèdent 1:11 rien var leur cmpresso-
111cnt à leurs concitoyens musulmans. 

- II1er nous al'ons fondu une di,til- rüleclion ef/ectm!e /e gouvernement ac­
cent dnquanto immigrants sont ar-1 !erie ~·es_sence d.a rose à lsparta. Au- aplermt d 0 aba11do1111er le pro;et de toi 

rivt's hier de Bulgarie. lis ont é!O J~urd hui nous 1ettons le• fondeme!1ts 

Le 111ouve1nentcun1n1u11iste 
dans l'a1·1née bulgare 

Le procès de Philippople 
(Plovdiv, 

J'loi'tliv. L), Le gra11,f J1rvctts 1/es 
c:o1111111111isl1.•s bufgt1tl!s qui s~ ,/t!rou/t1:/ 
1â cl~µuis lùll!Jlemps a pri\ /111 /na. 
Sur ! IS •lffuses.pJttr l.i p/11p<1rt ks ,\Ol­
dats et d.:s sou.1-tJ//1ciers, .<J 011/ été ca11-
1lü111ues a 111ort, Jfj aux /ruvt1ux /orc.:és 
pour une durù l'llriant enlr<' ,; <'I 12 /

1
.! 

ans et ,"/:! a un ·111 th: situple prison : 
11 prév>illus ont i'te ocquill<!;. L ·aue 
1/'accu,:,a/io11 avait Irait li /t1 /ùr11u1/ùJ11 
t/11 cellules cof/1111u11islt'S L'I/ p/11~1.:11r 9ar-
11iso11s. 

Le "Graf Zeppelin" 
llaml.Jur11, 3. - Le uUraf Zepvullin" 

a atten·1 luer sOll', a 21 h. 3u, a l'ur­
nan1Uuc apro::; a\:otr ol1ectuu Ju. ira· 
vor•éll dl! J Allanttque c11 71 l1eurcs 1 i 

Sur la to1nbe de Hideuburg 

1J'11ucuns, notan1ment tians la prosse 
1irocquo, ont pris oml>l'ag11 ù11 !'Olle 
doublo tonJanco <Jt ccrtams journaux 
ùe Salonique out po;i~ nettement la 
<1uestion : la l:lulgal'ie sacrifierait-elle 
~Ils usp11·auon" sur la ~lacédoine à 
~euJo lm <le ij'assurer le courcours tles 
Yougo8laves et li entreprendre une 
Pression commune,tout au moins d'or­
dre moral, contre la Uri'.lcc:~ll est facile 
d'entrevoir les développements !jUe auque1 le.; :n1no1ités l.Julgares étaient 
Permet paroillo hypothostJ: la vieille soumis~s c11 Yougosluvil' ot en Urècc>. 
ljuerelle tlo ~alo1uque qui se rallun e, On n'a ol.Jtcnu que tics affirmations 
la ùesconte en masse tlu l.Jloc slarn I do principe ot des s~ti:;factions 1héori­
liul1iaro-serl.i& l'&rs la mer, etc... . I ~ues. La 

0 

lut~e tl1rccte .mence pHr 
L11 prusse turque, 011 le sait a cté · 1 0.R.IJ!. na pas ou plus d uffots,111 de 

lieaucoup plus prudente tians ses ap- plus concret". \'oudrait-on tontor la 
llréciallons.'fous nos confrères ont o>:- rnie plus pacifique dos conversations 
Prillté la conl'iction que l'amitié de la directes ·1 Le fait est, on tout eus, que 
\'oui:osluvie envers la Turquie <lxclut la situation sui· ce secteur.dos Balkans 
à (Jnor1 toute entente ontrn Sol!a ot étlut dernnue proprement 1ntenal.Jll'. 
llolgrnde qui puisse contenir une La fronllèro serl>o-bulgaro était gar­
l>ointe dirigée comre ,Ankaia. 1111 osti- tléo à rne, i,:arnie de fils ùe fo1· 1.iarl.ie­
lllent même que le rapprochement !jUi les, do n11tra1lleuses et de tranchées 
~'61.iaucho 11e vou1ra quo faulliter l'ad- comme_ un champ tlo bata1lle. Le pn­
hésion finale de la Bu11:arie au patte nuer effet tles conrnrsat1ons do Sofia 
lialkaniquo. 1'1 ici ltiur opinion coin- a étü un allègement nolal.Jle de ce r6-
<:ide preC1dément avec cella tlu corr<1s- gime.L>'autre• progrùs dans Io m~me 
Pondant de la .\'ouvelle Revue de Hon- ilQns suivront. 

log(>, pi·oi·irnin•nwnt à la direction li uno nouvel
0

le mùustno. non 11101115 t!/ec/ora/e en suspens devant ta Cliam­
dt> la Sùret(> géni'rale. llllpCrtante. Ces deux 1111tiut1ves fcni bre. En ce qui co11ceme le système é/ec-

Le,; nouveanx immigrants seront ~artte de .notre programme 111dustr1ol; /oral â adopter pour /'avenir. il fera 
e~pédiés aujourd'hui aux localités dé- 1 une et ~autre f~rment le· a1_111eaux /'obiel de negociations 11/llirieure.1 entre 
signfrs par le ministère do l'intérieur. da la chaine_ de l 111dustr1e naissante 

q ·..- ·:;p ùe la Turqme. le.1 clufs des partis. Dans le cos ou une 
Un 111eurtre sur la route _Le gouveme111c11/ 11e pouvait pa.1 SOU/- •nte11te a Cc propos lie pourrai/ i11/e1ue-

frir que le pays paye des sommes consi- nir. le gauvememenl .1eroil /lt.,re de pro-

l:lerlin, ,1· - lliur, ann1vel':;anu do 
na1.s.sanco du 1 'rc.s1dcn t l l 111dun Uurg, 
do noml.Jrcusos ~lluronue.:1 ont c.tu 
<lepos~<ls au iJted du 111011um1.mt du 
1 unnenbl'r"°. Lt:l !.tt1•111!ral \"OH .U1·n11~ 
chitsul>'.'.Oll a dt>posu trot~ au nom Clu 
Fuhrc1-, tl u m1111stère du Ja H 1 ·1ts11 .iur 
et tlo l'armée. 

LE brillant résultat dE la convErsion 
des titres de crea1t f onc1er 1ta11 n 

llo1ne,1. Lo .::uuvornuut• dv la ll.in-

Yrie. Tout cwla est e.xcollent, comme tout 
c.J. "~ nubc en u\·ant Lia telle ou tt'Jle parlie ce qui conltibue à une dotuuto ::;ur 
~u J.iro1iti-a1n111e dttS rt!\·cntl1l·at10JHi Uu1~al'l:!s, n'in1porte quel sect~u1· t..lo uotro couti~ 
fn'flVait Jl.~eller, n'a 4u UJI ('8l'llCl~l't! }>lUe· 

era tactique car, ttu pi-111l·11>0, te pcuplt: Uul- flQllt où lel:l conflits l:iOllt encore ai 
~are est. unani1ne a rcc1a111er l:iUns n.:t1L1·1cuon nonlbreux eL si divers. Il 11

1011 de1neurf\ 
r~cu.ne, une re,·1s1ou J!têncrale.L: c~t pour cette 
i:a. H.on qu'il a été 1111pu...,:-;1otd 1t'aturur Ja .Uut­
la f'lc ù1u1s le bloc 1Ja1kau111ue «.·ar, en accep· 
liant.d'y ljlltrcr elle eut Uou1h!i a;on Q(1lle~1on 
'a tt1e.1Jp u un .'Jlalu quo auquel le peuple ne 
fic~ta1t l:ie ft!tilgncr. 1J'aprcli la conccpuon ut"· 
r;u•eu,, le gouvt:rnc1nent uu11:arc u~ h op11or.è· 
t-f<. t llu1teu1t!nt a un p1·01et 1;u::.cevul>le u u::.~u· 
11.; la collaboralion tle.s Etau• butka111quos. 11 
llll 111et4u'une ,:ond1t10 .)/lie qua_ no11: c'ei:,t 
te.ij' lt!l~ uro1ts di:s u11norttclj cl11nu1ued. UulK'.a-

8(Jtent respcèteS par L~s })ay!:t \-'OlllilUti''· 

::; :Xa11uèr9 on avait eu recours à la 
. lJ.:s, pour faire constater le 1·611imo 

pas moin11 que nous sommes lln pré­
sence d'une question de mesure. Les 
Etat• voiilins prnndraient nécessaire­
ment 01111.Jrago d'un rapprochement 
oxclu~if, tmt1·u Sofia et .Belgrade. et 
!jUI ne serait pas sui1·i par une amé­
lioration cot·rcspondunte deil relations 
de la .Bulgarie avec lcg autres Etats du 
la péninsule . 

••• 

Vix voilure• chargées de COt'OllS av•iont d. bt . /'é ,. . . . •·oser el d'appliquer /oui mode electoral 
quitto il Yu quo_lquc" jour• le villai;:e d'Adllli era es a tranger pour acqu1s1/1011 
pour Adana .. \rmecs en un point de la roule, du sou/re, alors que ntJus en avons si li sa convenance. En der:ner lieu /'t,ssu­
enlrc les villagosddo !,:ak~irh et Egri Ai;:aç, abondamment che· f/OllS Le soufre n·est ronce sera donnee que tout effort se 
les condu<'tenrs u convoi aperçurent un .... · 
ho1n1nf' éü1 ndu sur lt:! ::;ol. L'i1u~onnu dit Atre l}ar seulement une 111atière i11dispenstible fera pour que lt travail par!e111e11taire 
1naladc- et dc1nanda au cocher dl! la prcmièrt! lp r I ·1· Il s'ef,''t•c/ue •or1na'e•11·•11/ a· /"at,e111·1· oz 
voiturc-, IP jeune BPkir, ùe le transporter à o11 a v1 ICI/ ure; nous nous en ~ervons t' ·' ,, ,, ~ , 'et 
.\dana. 1 aussi dan~· 110/re mdustne chimique. Les le COl!<Ours de l'opposition. 

- I1nposto<oiùl(\ rua chnrgc est co1nplùte. · d L~ • 'b I , \fais celle '01·· 1··11t 1 • d I" 
Be kir n'avait pa< plutùt achovü cos mots gisements e "eç 1 or u 1011r111ssent un , 1• •, 1 ri 11s1gea11ce e e-

quc l'l11_)1nn1e, ~·ar_1n~nt de so~1 rc,·olver, <lé· J' soufre d'une qua/1/é qui n'est éga/Pe par ni:t!los, qui de111011de lies yara11/ies prea­
ehargNuI eontr• lm six halle,, a bout portant. aucun pr d -1 d . , · d l lables,por/e a la ruh/ure el o la perà111i-

On supp1,sc que le rehu~ de conduire le o UI es sou,reru!s u fi/Ont e. r 
pré~c.n<lu 111nla~e à ln ,·ille Yoh:ine ne saur~it Avant son ùt~part pour ~\ntalya, le 1e tle cette faus!>~e situation. 

'JUe d'ltalu• 1:n sa quuhte ùu pres111. ;.it 
UU COUtiOl'llUUl 11JlUUCIU1" 1JUUl'UI ~ !JO.Al" 

la converilat10n tics litre> ou c11Jd l 
fo11c1er ù un taux super1uul' :l b .., û 

COllllllUllH-!U(:j au tllllll:Sll'O lio.s fllldUCOS 

tiue iellii uo111ani.:.h.:s d~ ro1n1Jour::lu111011t 
<19 ces utrus su ch1Jtrontù 1J3.221.r6L snr 
uu total glul>al d'c1111ron 4.3t1u.11J1/U1lv 
do titras Ull Cll'CUlallOll SUU. L"ll\"ll'Oll 

147 ~ 11 • Lu nou11Jru des }H;•rsou111.:s 
4u1 out du1nauU.e lè ru1n1Jouri:;un1cuL :;u 
l.:lltffrtii à 161ï. 

\u~t1f1~r i·l• t>rune: Le. 1ne!1~tr1er .. un t~e_rta1n ministre de 1'econoinifl Uelal IJe)r a Les leaders des partis d'vpposi/1011 
.i~~·~;;;:i~>l\~~·.::~~· ii~~1: 1 ~0 :~ r~~.~:;:·! proteml assisté à un banquPt offert en son 0111 aclhere, en principe, ti ta dt!li>ion de Deux tl'aius .Bxpress 

Le nomm~ Duran impJi,1uë éll'nlemcnt ùan1 honneur par le Hdlken do l:lonlul'. ,If. l'i11i:do.1. Cependant, l/Vllnl Ioule entrent eU CU11JSÎ0ll 
l'nff8:1re. c:_onune instigateur du 1neurtre, n ét6 Au cours d'une causorie que lo 1ni· 
au••• arrett>. __,..,,..,_,.__ nistre tint pendant Io déjeuner, il ex- decis1011 dt'fi11itive, il a ete propos>/ de en J'olO<>'llC 

Pl ·ma t f (° . tl f dellltlllder llll pni.1it/eut du COI/Sei/ d'ap- ,. .· .• 0 , 
Ull bel bél•t't,•tge ·1 ila sa 1s ac 1011 au suiet es e - . . . . arso\lo 3 _ 1 Exiircs" \ wnn~-

forts qui sont tlûployés à Hurdur en porta cerlame.1 mod1/icat1011s aux con-,\' . 0 .1., i' 1 • ' ", .. , d' dé j • tl . . , , tilS \ u 0 .t..XIJl'tH>.S uu111g~ll·Liracv• 
Le 110111111é )!esrop Sukoyan o!endi s'e•t vue Y l'e opper J 111 u"trie domes- d1/1ons post!t!s, t!I d accepter, dores et \ltl •ont entres en culhst0n aux allor<10 

préoenté hier à la rédac!ion du •Vakit• et a tique. Celai bey a promis à cetto Ol'- déià, /'ad1111.·ssio11 de la proporlio1111elle Ide Uracovie_ .· U'anros les tlerntutes 
tait ra déclaration suivante: casion l'envoi Cie spécialistes en vuo ,. 

_ 11 y a quelques moi• déjà, j'ai été convo- du perfecl!onnomant dtl 1 industrie co111111e sysleme e/ectoral. nouvelles 0Ïllc1ellt1s, de sourc~ plllO-
que au P•triarrnt arménien grégorien. On textilo et de la teinturerie darl" cotte llllerrogé â propos de /'allitud~ de llUtse, Il y a 10 morts et ~U 1.Jlessés. 
in'y _a a\·i~é que 1non rrère Karabet, comnier· "' -c l'outefo1 · 011 tt" cott[•a1·t p '" 'Il " localité. /'ohhO.lilitJll coo/i.lée, .Il. Tso/daris a re- •• u C.o c Clll"u 
çant a ban Fracisco R't~lflit noyé et qu'il lais· rr Io ch1ffr1J defu11l1[ ut pruclti t.it:s \'lCl•· 
66 une fortune de 200 000 franc~. En l'uùsence R f 'k b d d ' · fi' · li I d'tlutrc IHiritiers direC'ls cet ur~ent devait B 1 B'l BSt E rEtour pou Il Il avoir reçu u,,icre emen llUCllfle HH .. H5. Le~ COJlllllUUlC<.l.LJOUS Lerruv1a1rc:-; 
1n't•trt~ rc1nis. 1 co1n1111111icalio11 de la part des llirir;cants ont olù 111tt3l"rou1pu...:s I>IUtilOUt'::. heures 

Depui:-t,_lL• patriarcat n'n plus rait droit l a' Ankara oppositio1111cls, el/ J'ab~·e11ce de ,1/. ve-. Uura11t, à la SU1Lu<.ltliat:cJ.LU::;ll"u11lle.1~os 
Hh'S 1nulttplc~ t~l~1narches ::;ous pr~lt:!Xte c1ue <l .. •·1 
I
' t · 111'>e'/o•·. ll'U\'aUX 0 uCu alt!HH.Hll tilHlt llloJJlt:"i argent ne toera1 pR8 tncore arrivé. Or, j'ni - ~ 
appris •1uc la ><>mmo dont 11 •'agit est pane- Le ministre de l'hygiène Ilefik l.Jey Les l t' U u avoc la plus ii1·ande cclur!le c1an1 Llou-
nue à 1s1an1>u1. ' est rentru hier à Ankara. é ec IODS eu .u..S.S. no qu'll n'wst vas u.xctu !JUù tt~s ules· 

Xotre. confrère ajoute que se• im·estigations Il a été salué à la ""rO pai· les Moscou, 3 A.A. -En U.R.S.S. entière •us llllCOro v1 rn11ts puissent "Lr , 1., entrepn~cs a ce ~uJct auprès du patriarcat . . au ..... .., '"" 
sont de nature à confirmer la v6raoiti <Io• mm1st1·es et les hauts fonctionuairos commenc~rent les prépat'atifs pour les trou1·éil i;uus les décoml.ircs . 
d6claration1 dt Suko,yan o!ondi. - li• •012 minimtère. 6leclion11 qH déput~• 1nviet1 . 

• 



2 - BEYOÔLU 

Fontaines sur la route La vie locale 
- EIBE 

·- \'oici encore 1!11e vieill• 1 fontnira: l<le Louis.\.\'. Des deux côtés descen- A la Municipalité Le Vilayet 
d

0
ésaff1,ctt'l', au t·o111 dt' la route '11;1' dent des guirlande• do iiarci"ses. Gne Les roues 

s ouvre sur le quai. d tJ l'ant le palaiH date : 121 5. La petite rnsque est noire caoutchoutées Les Russes «Blancs• 
do Boylerbr y, l<:llc ~~t sans grande de pou:;si (,re. Lo monument est adosso En vertu d'une dispositions du ri>- Le rapatriement en lJ.RS.H.desHusses 
"'.1!eur.art1ot1que, mais témoigne de la à la façade d'un vieil hôtol ; ot je son- glement sur la luttt1 contre le bruit, los «blancs•se trouvant ù lstanbul a été en­
p1eto fidèle_ d'une épousll de sultan, ge au puissr.nt personnage auquel voitures doivent usor de roues avec visugé lors d'uu entretien qui a eu lieu 
La tour qm la surmonte est brisée ; C'l.lltu fo 11taine est dédi(!e.~. Le konak bordure en caoutchouc. t\ c;cnève ontre le déléguol principal du 
la petit~ vasq,ue est noire ,.de· P.oussiè· ~eig 1 , 0 urial est en ruine~, la fontaine La Municipalité al'Ril imparti un l.lureau international du travail et no­
r~. II 11.Y a d mtnct<' .quo l mscnptwn: e~t tarie. sa forme mt'me s'effat•e p~u à délai d.'~n an pour l'exécution de cette tru mmistre des affaires étrangères 
F_ondallon ~e S.·~· :Sur1tab,quat.nème peu dan~ l'usme ÙPS temps. Qu'il est 1d!spos1t1on.. . T vfik Hfl~tü bey. Or, écrit Io Vc1k11 
Kaùm de !;a ~Liiesté notre ~lallrn le difficile, mon Dieu, du perpétuer Je 1 Lo.s propriétaires des voitures font les intéressés no désirent nullement 
sultan ~loura! dont lu paradis est la souvenir d'un nom. savon· qu'ils no peuvent se conformer rentrer ('Il Hussie. 
de1~1eum (pr6 ente). ,.\n 1262. \'oici Je trou\'e une autre fontaine à côté là cotte disposition vu Io coût élevé du :-iotro confrùrc publie à cette occa­
ma1~tenant qu~ JO suis d1·rnnt .'• fa- de l\\cole des gar~on · de Beylerbey. cno.utchouc. A cette déclaration, !a. ~lu- sion les déclarations suivantes que 
m•h~re . f~nta111e, presque am11" du !,'inscription YOti,·e porte qu'elle mc1pahté a réponrlu que la due1sion 1 certains Russes blancs ont faites à un 
trmps 11u JL' me trouvais au. lycée ! a èté érigée par une femme, qui, en est catégorique et tiue les voitures de Hes collaborateurs. 
:i;1en q~e, ces m.ot~ : "Une Fat; ha pour sou l'unir do son mari, a dont les ,roues n'auront p~s été chan: - ~fous vivons depuis 15 ans en 
1 ~me d ~l Had1_ l usuC a~a • ues ~eux Construit celle fontaine pour l'amour gées ù 1 expiration du . delai 11nparll Turquie; il nous sorai.t vraiment puni· 
cotés de.quel• sout lgra,éee deux ro- d n t d 

1
. bl b' seront empêchées de c1rcull'l'. 1 blo de rf!commencer ailleurs une nou-

L · t . • te d t e 1ru e ren re ce 1eu fe/11 a 1e au . • . ~es . a pem uie \eI on on a re- L' · t voile no. Notre grand désir c'est cl'è-
cournrt l'écriture rappelle la patine paradis. enseignt';men tra admis à la nationalit~ turque 
des bronzes antiques .. Jo l'aimais par- ... (jue ceux t/0111 le cœur est a/fére y '-a démarche des étudiants · 
ticulil'rement, cette fontaine, car j'y boivent sa11sen laisser tomber une goulle... est rejetée par le ministère Les art1 
rnyai~ .. de la part dfe ('e

1
1ui qu1

1
· l'avait :-;i In pieuse dame vcuai1, du fond Le ministère de l'instruction publi-

conHtruite, un pro ont détac
1

10111.ent de son tombeau, rernir son wuue, 4ue communique officiellement par le 
des choses da co ~onTde et a piété elle verra;! lt> robinet bouché nrnc un canal cle l'Agenco d'Anatolie que les 
gram 41 t modeste d un ure des tem1;s morceau do journal ... l'inscription que élèves do la dernière classe ùe l'ensei-
anciens. l'i b 1er e Pnrnhit est, plutôt 4u'une dèdi- gnement secondaire ayuntéchou6 dans 

li Y a, tuut près une autre fontaine, caco votive, uno sorte d'l'pitaphe ~ur les examens, ne fut-ce qu~ pour une 
mais cclle-ht ost cachéu dans l'ombre une stèle .• \ côtl> de ce témoin ex<1uis 1 soule matière, n~ pourront pas êtrQ 
du pa~sn;:o en forme de tunnel qui du siècltJ de la gravure et tlu marbrn, admis à l'l'.ni\'ersité à titre «d'étudiants 
longe le mur Est du paluili de Buy Ier- paroilln à quclttue génio sombre et fa- provisoires». 
bey : elltJ est onfouio sous uno pou•- roul'lw, se dresse la grandll fontaine Le ministùrc bll\me en mOme temps 
8t~re hunude et un épais réseau de des paux cl'Elmali. Ello est, celle-là, un le geste de ces jeunes gens qui, au 
toile~ d'atTaignr-os. Elle n'attire pas gros tlrngon noir qui vomit clo l'eau. lieu <le s'adresser à la direction de leur 
votre attention. ~Jais c'est Yesari ZRde . L'autre fontaine, plus loin, est plus école, entreprennent des démarches 
lzzet qui eu a calligraphié, de son triste eneorc. Elle eo;t en ruines. Il u'y directes ot font même des déclarations 
plu,; pu1· " taâlik " l'u •cription \'Olim a nulle trace sur elle <1uancl a son ton- aux journaux. 
où .je lis, quo c'est l~ ~ultan ~Iahmut dateur ni I'annéo où elle a ét1\ cons­
qu1 , on Jau 1215.a fait t'Onstru1re cette truite.La grosso fontaine à pompf• à "<'>té ml~:: ~~iudit~:cl!~~1s~~t1:~r s~~~!~~ re-
funta111. o do,nt l, eau " a sa source au d'elle, semble n'avoir rien u' tirer de D 

d li l 11 1 
1 

es sanctions seront prises contre 
para ts !'· ma a u enrouer mon ce pau\'I'~ monumant mVlancolique et 
mouchoir au bou. t de.nia canne et en muet. les auteurs des requêtes qui ont agi 
f tt I t 1 t en contravention avec les dispositions 
ro er . o!iguclil~n, •n~cnp ion pour Près de qui11ztJ fontainPs taries, qui du règlement sur l'enseignement se-

p:1rve!m·. a cons1derer 1 ensemblti de depui, uno heure so ~uccèdent sur ma condaire. 

Le concert Furiani à l'Operaia 

En me de célobrer dignement le jubilé 
artistique-1884-1934- du Mo Furiani 
un concert des omvres de l'éminent com­
positeur, notre concitoyen, sera don· 
né le 5 octobre prochain à la Societi 
Opcrain avec Je concours gracieux et 
la participation des m11illeurs artistes 
de notre ville t11l~ quo : ~lme Ga­
l>riolle Bam l.Jergor ( \'1oloncalle), Prof. 
Chr. Laschenzky, du Conservatoire 
lunicipal d'Istanbul (\'iolon) et le cé­

lèbre chanteur turc Münir Nurettin. 

cet~e e.cr1turlia inerveilleuse. . route, 1n'ont fînale1nenl ùonné un 
l. !l !"u.ne passant ,dont. un ra~ on ~e ut range mulai•o. .J o songo 4u'avec ces 

lun11è1e 'enant, de 1 ~troite OU\~rturn fontames s'est tue dans Istanbul ln 
du m_ur ccla1ra1t le nsage s'arreta et \'Oix di\'ine des eaux. Elle chantait, 
me dtt, : . . cette voix, notre générosité et notre 

~!ünir Nurettin qui possède une 
voix sans égale dans notre pays (té­
nor lyrique) et quo tous no~ méloma­
nes avaient ou l'occasion d'admirer 
fréquemment dans ses concerts, chan­
tera aussi outro 4uelques morceaux de 
genre turc un morceau classique du 
~!aitre Furiani. Les paroles en ont 
été écrites pa1· It1 Rén .. teur français ot 

La célébration du millénaire publiciste bien connu M. Henri Perotti 
de Firdevsl della Hocea. Quant à la partie turque, 

-:- ::;e1:1ez-rnus r?1~m~ mot un .1:0,m- piét<-. . 
me pass1~nné 1'°\11. l~ ~~11.grapht~ , . La fontaine smv:rnte me dit plus 
• , 11 m.u co1!t~ 11n 1.1 8 Ut 1 èt511t WU)~Ut s él0<1uemmont encoro combien ce si-
1c1 .de\allt 1 écrttuie. do '.l:esan Zado. IerH:e est d(,chirant. Elle a lrois faça­
Lu~·mème sarn1t 6cl'lre la " ta· .lik "· des, mais une seule laisoo encore cou· 
~lais la calhgrupl110. n_e nournssant ter un mine filet d'eau. Une femme, 
p:1s son hom~c, il fa1sa1t l~ commerce , yant danR la rns4 ue une peau de 
d mstrunwnt• de musique · .. i _ rnouton. im·pctivo un enfant qui 
. - ;\latb JO ne manquo J>'.1 6• pom.~u t pas:H.! sa tèto par dessus ses bras et 
il, de d1J;osmer qu~lques lignes~ e~r•· l'expose ù l'eau qui tomhe, Je passe, 
!uro tous les S?llS. li f,aut •. \OJeZ· car j'ai \'U, au coin d'en l'ace, une au­
vou',' que la ma,111 gardo. l l.1ab.1t,u"<.le .. 

1
_ tro fonta_i•.w _devant Iiu1uel.Ie une autre 

A l'occa~ioH du premier millénaire 11 .faut noter que c'e~t pour la premù!re 
du grand poète por•nn Firdevsi une 1 ois en Turqwe qu un c~1anteur turc 
cérémonie eera célébré1l domain sous le exécutera dos mélodrns o11entales har­
patronago du ministre de l'tnslruction mo1~1sées à la m1;11ère classique ou­
publique Abidin bey à l'UnivE>r~ité ropeenm•, dont ""''~abun:k> et •Be· 
d'Istaubul. bek», he,ureux. fruits des offortij de 

Mukrimin Halil be\', membre de l'as- Maitre F url~rll pendant lei clo1 nibres 
sociation pour IP~ étucle3 de l'histoire so~1ames. D autres mor,coaux. du genre 
turque et professeur à la faculté des or10ntal popu!t11rl! vont suivre Nul 
lettres, fera à cette occasion une con- c~oute . 4 Ull . Cds of forts de J! 1!Lre 
férence sur Je grand poète d'Orient. F url11n~ serviront à aùaptor.Ies chants 

Accusations injustifiées 

Il 11 t deu somce, Jl L'inspPctour <le l'enseignement Kuri 
' mo seni 'en . x · 

1 
femme Y101llo celle-là empht une gro•~a bey avait soumis 1lernièroment au mi-

mellcs de mélancoh~ et do nosta gie, aucho' <le métal. Uu
0 

vieux 111archa11<l · >. l' 
c,ette beUe écr.1turo a d.e. m1. eHac,ée. par ile pois chiche' gl'illés, son sac sur le n1stcre do irn,tructin11 publif[ue un 
11 d t6 t c t amou1 ux et pai;s1on rapport dtlnon~:.1nt tle' in'<\gc1larités 
~umi ,'. . e , c . 0 h . . d; dos et son tamis entl'O les doigts, boit daus le service de l'o11seig110m<c'nt d'Js. 

ne de J ,11 t de~ cnlhgrap e. au1our dans un petit gobelet du cuivre un- tan hui dirigé par Haydar bey. 
hm 4u,us1. disparu. . , . f . chaîné au robinet, et des gouttes ruis- Uno enqu~to menée par u•t inspec · 

- J,c,ga1dez,d•l;1l encore, cette 01- ~ellent la long tle sa barhe, me des lettres qu ello est epataute ! • leur de l'onseignumet~l, spécial<'rnent 

\
. ·i · ' é .· , t , 1 . l . • • . envoy6 1lan• ce but d .\11kara, n'a pas 
01 a comm~nt « ~11ven ' es 10m: Quelle iuhnie sollicitude a présidé f é 1 " · t' 1 v · b . mes de métier ~IR1s le graveur aus;n . 1 • con irm es insmua ions ce ,, un e) 

· . · •
1

. . .• ·t au soin avec le<1ue no,; ancetres onl 1 ,,ui vient d'Mrerelevé de sc>s fonctions 
en était un, par heu. Ua1 ces une ,~ I-t b 1 D, l'E , . à l'i ·... · • · · 
science à part. J'ai preparo mw ins- t~~ K~'~nn ~t · tlot la t:l1::Pt~:1~u~ 'la p1 ~:?~ ~I a

1 
ét~ no

1
;nr

1
nék .. professeur dans une 

" 1· 0111· \·1 tombo du mon 11èro . ' ' eco o ue •at 1 oy. cup ion P . • . . · buurgeol"l'> Io peuple d'Istanbul lout 
\~1là <1uo JO ne trouve pas un "eul entier a fuit don do a fortune à la Les inscriptions à l'Université 
ta1llt:ur l'apuble ~e mo la graver co'.1· Cil•\ ot umbelli jusqu'à ses coins lt!s 
\'U1ablc·me]l.t. 0 ncux H·mps de 1adi~ plus reculés, mettant l'art au senice 

.·ous t·ontmu1ons t.ous düux à adnn-! de ta piété . 
rnr. ~Ion 1wu \'el nu11 parlait tou1our•. Les moilll'Urs poùles et les plus 

Les inscriptions pour l'adminiM­
sio11 dos noul'eaux étudiant~ à l'lfni­
versit6 sel'onl clôturél'S le 15 courant. 
Chaque noul'cl ,;tudiant ••t pr~sent u 
au recteur de l'l!niver"ito qui lui fait 1 

~ubir un href interrogatoire sui· le" 1 
études qu'il a faites autérieurement. 

lln dossier personnele conduite sera 
établi cette année pour chaque -élu· 
diant. 

Au sortir da l'l'uiversito il lui sera 
délivré un carnet de conduite. 

La Presse 

populaires turcs à la man10ro classi­
que et qua lo début marqué dans cette 
voie par ~Hinir Nurettin bdy sera cou 
ronne d'un brillant succès. 

Au piano : l'l'Of. Enrico Furiani. 
On ext'cutorn le proi:ramma sui­

vant: 
:\lilli Ün (lly1nne N'ntÎl)Ui\I) D~cliti 

~ H.E le C~a.:i:i Trio et Cluu1t 
'l'ocl·ntn en l"ol uun. Couronnre 

par le Ier Grand Prix lnterna­
tionnl Lie ~lu?1i11ue en 188G, 
à Pari~ Piano 

~ou\·enir de !\aple~ 
a) Nocturnt~ : Chant napolitain 

et feux d'artifice 
l>) Hart:arole il 'farantèllP Pîan~1 

l'assepicd Piano et \'iolon 
".\la1lriaiat • ~ 
~le11iol:u1a <'Iilans.iwe): )lorneutn 

c:apri<'<'ioso 'l'rio 

H.h11p!odie 'l'urque Piano 
Ni"abur.•k, '\lt'lodit~ o!"ier.tale, 

hnrmouî!'lt•e Pia no et Chant 
B{•hek, ~lélodie orientale popu-

laire, har1noni:jéf' 
Hér..!nade de Plorrot à Colo1nl>ine 

(Air de Ralet) 

NovcllC'lte 
LanH'nto del IJardo 
Siciliana 

Piano et \ïuJon 

LBS mystèrBs dB la guBrrB navalB par HBctor C. BywatBr 
~--

nvsnturss dB gusrrs d'un agsnt 
britannique dans uns bass navals 

allsmands 
----~ 

li! 1 Io projet prérn,rait que Karl ot l'un 
li ne broncha pas d'un muscle, mais de nous devait'nt péni'tror dans lo 

se mit à discuter les derniers événe- dépM tout do suite ap1·è·s miuuit et 
ments de la guerro avec une anima- aprl>s la rolôvc et placer dans les deux 
tion tellt.i que ('ertains de nos voisins magasins de poudre principaux de~ 
regardèrent dans notre direction.Pui~, bombes munies cle fuséc>s ;i retarde· 
à ma grande terreur, il entama uno ment (lim<! fuser), :-;i un factionnairu 
dispute avec le i.:arçon à propos d'une apparais;ait, il fallait l'ahattre en lu 
bouteille de vin 4u'il avait commancléu. frappant à la nuquo. Commo les deux 
Nous nous étions de plus en plus ro- hommes de1•aient porter les combi­
ma1 quur et déjil jo maudissais en moi- naisons en toile et lt>s sabots qui 
môme sa folie. étaient oxig6,,, ils seraient pris pro· 

«En ce moment entra un vicu-nmiral bablomenl pour des employé>s et pour­
accompagné do deux officiers.I ts pas- raient donc nisi'ment approcher les 
saient devant notre table quand G. se se.ntinelles cl'as~Pz pr1-s pour leur ap· 
lova précipitamment et repoussant Io ploquer u11 coup de gourdin de potite 
garçon s'élança \'ers l'officier supô- taille, mais mortel, 4ue Karl nous fit 
rieur ln main tendue an s'écriant: voir. 
«Ach, Hel'l' Admirai ! quel plaisir de " Nous clisc11tàmes le plan plusi11urs 
vous revoir!» L'officier sourit aimable- heures de suite. Il nous parut nssPZ 
ment ot serra la main de O. qui I'ac- possiblo et Karl nu doutait pa3 du 
compagna à sa tablu et resta ,1uel- succi». Finalemeut H. <lf>cirla <1tw ma 
ques mmutos avec lui en couvorsnnt l'ie 6tait trop prfrieuse pour êtro 
avec animation. Quand il vint à moi, il risquée et l'autre homme <1ue nous 
al'ait oxactemont cette mine de s;1tis- nommions Rich~rd et qui mo parut 
faction bôate quo IJeut afficher un civil anglais fut d6signé nour accompacruer 

!{ 1 
'
' • "' allemand après al'oir eu l'honnm1:· de ar. · appri• le rfosultat quelques moi" 

s'entretenir avec un officier d'u•1 rang aprlls. K11rl Pt Richard se r1•nclirent ù 
élevé. A co moment mas urpri-;o Mait Kiel où ils passi'rent deux ou trob 
passée et je m'aperçus que te poli- semaines il surrniller les environs 11P 
cier avait disparu. II avait sans doute Dietrichsdorf en cliscttlant tou" les 
estimé quo des gens traités amicale- détails do l'opération avec l'homnw 
ment par un amiral étaient au-dessus qui avait à so venger. La nuit qu'ils 
de tous soupçons. fixèrent était sans lune. Ils se glis-

«Je u'en finirais pas, si je voulais sèrent hors de Kiel ot se rondirent t\ 
parler en détail de mon tral'ail. llcux Diotri~hsdorf par dos chomini; de \ra· 
jours après avoir vu G. j'entrni aux \'erso pour arri1·er au barrage dl' fil 
chantiers "Vulcan» commo ulectrotel'li- de fer un quart d'heure a l'a ut minuit. 
nicien ot jti travaillai peuclant douzo lis pass~rent sans diCficultt\ et puis sù 
mois sur différonl• bateaux en cons· dirigèrent vers le pr,1mier cles grantls 
truction, ou cuirassés ou contre-tor· hangars t\ poudres. Karl y pénétra 
pilleurs. On m'envoyait fréquemment rtlPllcmont lit il allait pincer sa bombe, 
à \\'ilhelmshavon pour dos travaux (JUand il l'it cl~s cc11taines de gros pro· 
do réparations et je dus mt•me un~ iechles ont~"•és en ligne,, (''était un 
fois me rendre à Danzig pour répa- dépôt d'obus et non une poudrière. 
rer des conduites électri11ues sur un lis avaient certainement fait fausse 

route dans les 1,•nèlbres. 
bateau endommagé par un obus rus-
so. ,Je recueillis toutos sortes d'rnfor- • C? qui stlil'it f'<t psychologiq,1<'· 
mations et je rùdigeai dos vingtame mont tntércss:inL Si Karl avait ~t1i un 
da rapports qui tous ullaiont à Ilam- Anglais il nura1t plae~ Ha bombe >Lan• 
bouri choz Cl. Finalement on novem- Io local ot il eri aurait eFp&ré Io moil· 
bre 1

9
1
5 

jo fus employé aux bas~ins leur rt<sultat ; nuis étant .\llem.11Hl et 
de Wilhelmshaven où je restai deux se disant <1ue Il'>! effets cl'um• d{ltona· 
uns et demi. lion de bombe sur r!es obu' étant 

problématiquo, il ne dl!vait p.1, lai•><ur 
là sa machine infomal~. li {tait oh· 
sédé paree qu'il sa1·ait cle l'énergie 
cin(>tir1ue et do la srnsibilit6 des fus,<p,; 
d'obus compar.llil'oment à n•lle do la 
nitro-cullulo'le et, los n1·bres lui faisant 
oublier la forèt, il ma1v1ua une occa­
sion merveilleuse 

Après le Jutland 
«C'est là quo Î<' vis les bateaux re­

venant do 111 bcllaille du Jut!and Pt 
une i;omaina apri•s j'envoyai à <O. un 
rapport complet et précis sur les cltl­
gàts subit par chacun des bat<'aux 
pr~sents dans los bassins. Et depuis 
la guerre j'ai ri plus d'une fois en 
pensant aux légendes fantastiques ré­
pandues par les historiens allemand<. 
Lo seutimeut prédominant dans la 
flotta allemrrnda apri•s cette bataillo 
~tait celui d'une ~urprise profoncle t•t 
clo soulaiement d'avoir échappé il 
l'an~antiss«ment. Ils avaie!~t d'ailleurs 
eubi do très graves portes, car tandis 
que ln constructiou massi1·0 des na' 1-
res avait pros~rvtl la plupart d'aller 
au fond, elle n'avait pas Jll'Ol~g6 les 
équipages contre les effets de lu co"­
d1te et dos uclats <l'obus. 

«Pendant plus <l'une semaine aprèls 
la bataille on continua à Pxlraire deo 
tourelles et des compartiments infé· 
rieurs des cadavres et des restes hu-

• En r~alitL', 8'11 avait tl1\pos.\ sa 
bombe (qui contenait 2U livres tl'ama· 
toi) sur la rangée do projoctiles la 
plus rapproehée, il n'y n aucun clout1• 
qu'elle nurait fait snuter tout le b:\ti­
n1Pn t. 

L'alerte 

- U0Jle-c1 eHt un do ·;es premier:; ob,cur,; ont mêlé l'harmonie du 
truaux. On y trouve cert.ame défauts. rythmo il l'harmonie de l'eau. D'illus­
Ceux qu'il fit par la suite sont. des tres callig1'aphcs ont c·onsig110 ces 
Joyaux ! Et sougez que sou père, i aga- 1·ers sur Io marl.Jre ; les marbriers les 
n, u'en était pa•. content. • )1on,f1l•, plus ex ports ont fixu pour jamais sur 
disait-il, tu as aosmulé mon .art •.\ ous la pipn·u l'écriture du scribe.C'est tout 
\'ous imagmcz Ctl que dern1t être le un monde>, en effet, quo ces fontaines 
pllre ! Le taùhk s'ccl'lt forl bien de la d'Istanbul. Et qu'est-co quo ces l'ingt 
main gauche. On en dessm.e, n11?ux et quelque~ fontaines 4uo je viens de 
les pointe• et lea co~rbes. d ou d ail· voir dans l'e~pace d'une heure et t.Ie­
leur · le surnom de l esar1. mie 'r H11rn auprès de la multitudtl des 

Ceo pt OJIU'O foront-1ls oera vous fontaines de l'i\11orme Yillo. ~lais tou-
1'1mpresot0n <1u'lis firent &Ur u1u1_?1 te~ tar;sscnt , et tombent t•n ruines. 

Le congrès de la Presse rnanins atrocement déchiquetés. ~ur 
(Riduzion<' per \'iollno Violoncello et Piano- 1 l S ·dl'! ï f Il t · · 

Le congrès annuel de la Presse se- rorte ùella Partit.ion• per OrchestrR ad archi 0 sen ei 1 z 1 a u quinze JOUr< 
ra tenu jeudi le 4 octobre à 14 h. au colle trombe squillanti Gli accenni all'lnno pour recueillir tous les morts dont 
siège de l'association. •Giovinezza>). beaucoup avaient été surpris à l'a l'a ut 

Ro1nana: •Una Serenata al 
'l'rio 

Duce • , • 

" ~lais il prMérn sortir el 1·ojoindre 
Ril'haril et ilg commiront l'imprudL•nco 
d'allumer 11,ur lampe pour consult•ll' 
lo plan de la lo1•ahté et s'orienter. La 
lumii're les trahit. l'no sentinelle le>! 
interpella ot nou satisf:lito dP la ré· 
pome do Karl dut ù eux pour le:; 
exarnilll'I'. Karl N·saya de lui porter 
un coup de gourdin mais ne ruu•sit 
pas à frapper à LI tôt" et se jeta sur 
la baïonnette qui lui perqa son l'ête· 
meut. Comme '"" deux hommes pri­
rent la fuite, Io factionnaire fit rapide· 
ment feu trois foi< dt• suite. Richard 
trubucha et tomba pour so rclo\'er 
immétlintoment et i;'enfuir en courant. 
~lai• il n'alla pas loiu et ~'écroulant 
sourlnin, s'affaissa sur lt>s gonoux el 
dit à Karl arnnt do mourir : " C'en est 
fait de moi, il m'a tou('h(\ dans le tlos; 
il ne fait pas bon I'cEtor, lirez-v'.>u• 
cl'alfaire. " 

, ' o Jlrofc,seure qm. Jadis ense1· Hrf;lt::N Ef;lHEF 
g11aiù11L la call1grapl11~ aux go•· 
set r1ue uous ut10ns u avaient pomt 
8ongo ù uous entretenir de ces choses. 
Ils ~e sont abstenus de nous m1t1e1· 
aux mptèrcs et:\ labéductton do cette 
science. l'est JIOUl'l!UOl peut-tîtr.w !'en· 
se1gnement nous !!li parut fastidieux 
Uct art qui a prudua cll:s artistes hor1t 
i'all', cumnw un Occident .la pemture 
put de• maître:;, a qua,;1 disparu avec 
les gt•nératious nouvelles, c1ue "urtJnt 
,;udu1ro d'autres soucis esthùt14ues. li 
n'tn rcslù plu~ aujourù'liui 4ue d11 ra­

Un diplomatB cBntBnairB i;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;=:::::::::::::::::::::::::~du bateau, quand les cloisons cédùront II) et il fut impossible de les r~cupé· 
er a\'ant d'arnir radoubé lei t~ous de 

res amateurs paos1011nt:s. 
~Jou mtcrlocutour allait ù Kusguu­

cuk tandis lJUl' j'allais \ers 1'1Jmbu1ca­
ui:re du l.lcyterbe~ ; uo:is 11ous se]Ja­
r:imos doue .. \lais à peine m'eùt-il quit· 
tê t1u'L1 tiU ru tourna i>our 1no dire; 

- Je vou recommaude la !outui11" 
<1ui ebl à la sorlle 1lu tunnel. 

Un \oyait 1111eu. t'Clla-là, ot plu~"" 
d(tatl, il cause de la Iurnihe Sur la C'Or· 
111ehe de 111arl.Jre Urs Y('rs 1~1guf.~ llihn1 
et tract•s Ut~ la tnnin ùu n1f·iuc \·osnr1. 

- ' -
Lo iom·unux italiens annoncent qu'à 

l'occa,io11 do la nai~sance de la pl'În­
cesst' \!aria l'ia, le marqui~ Boran 
ü'Olmo, ancien aide camp ùu Roi et 
alll·ion maître de cérémonies do la 
Cour a tél(,grnpltio au Souverain lui 
exprimant sa joie, do poul'oir saluer 
l'aube d'une "1xième génération t.Io la 
dyna.tie de tiavoie dont il u seni 
arnc déYour.me1It cinq iénérations 
ouccessives. Le marquis Borea d'Olmo 
est nt! en eCfot en 1S31 ù Uênos, co · 
f[Ui fait (1u'il est plus quo centenaire ... 

Spécialistes étrangers 
Le ministère des finances a engagé 

deux nouveaux spécialistes fran~ais 
<1ui trarnilleront au bureau d'enquête, 
ré,·e1nn1e11t crc6. 

Les deux sp6cialiote; Ul'I'Î\'eront en 
Turquie. •ers la fin de ce mois pour 
prendre possession de leurs fonctions. 

Bois de <elle mu,t!1spe11.<atric,•tle snul<', ! • - ~ • • 
Apres ac•oir llll'('•Jllé h• 110111 de /Jiei ,_ I Soc1e!à Operata ltaltana d1 M. S. 

. '. 
1111 

1 LPs l'l'lllUOll~ de fa1111lle (mat111l'es) 
~enwrt!1cu.r, habituelles co1nmcnc'cronl Io l•J oelo-

lles ( ux c j t ' s tic l'in r.ript1on ~u hre,. Lrs cartes <le fréquenta lion ~0111 
dre Fent pareille '' <11 s fla111ml'S pu- ù11hH6'S tous lt•s so11·3 de 19 heures à 
lr1fi('11~, l• ~ rpu li<' ,. ! he\"l 11"60~, gra- 20, nu s~ège do h1 ~0<'Î0là. 011 e~t pritf 
,· l'ps rn hc rt f . 1 l tl fr •Jrnt10·1 f'Sl t1 pr· t<.scut~r d ux photos. 
do stylo f:urop6en. I.e Conseil. 

.Je me rPmPI$ e11 .route, ""'.IS la _c!i· r Jl terl'ihle :lC('ÎtlCJlt ~t 110 
rC'l'tlou tle t 'engülkoy ,\ 1 e1no .U·Jû • 
( épas"6 la n:osq u1\n que 'oil': une pe.' passage à ni vca Il 
tite fonlai'w appuyé•', "ommc laRSP,au K·irlsl•ad, 2, _ !'!le nuto, <\CJi •'Pu 

--

\ 
l 
i 

1'avant et asséché à la pompe lt'Scom­
partimcnts envahis par l'eau. Plus do 
mille enterrements eurent lieu la pre­
mière semaine après l'engagement et 
les retontissantscommuniqués officiels 
proclamant la ~ictoire contrastaient 
bien Mrangemaut avec l'atmosphè1·e 
funèbre qui pesait sur Kiel ot Rüs­
tringen. 

Les projets de Karl 
« Pour la Xoël 191; j'eus quelques 

jours de permission et j'allai à Ham­
bourg rencontrer G. qui pour la pre· 
miàre fois rompit la règle qu'il s'Hait 
imposée et me présenta deux autres 
agentl! dont l'un manifestement alle­
mand. Co dernier que nous appoliono 
Karl a'·ait élaboré un projet d'explo­
sion à I>ietrichsdorf, le dépôt \'Orsin 

l----1 de Kiol où se trouvaient accumulées 
presque toutes les munitions do la 
flotte. Karl pr·oduisit un plan de la 
localité siluée :\ peu prlls en pleine 
campagne et couvrant près do 150 
acres. li nous désigna trois con,tru«-

• 
tions qu'il nous dit contl'uir 5uoo to11-
nos de poudre de nitro-cellulose. Elle~ 
6taiont séparées part.le hauts rt mLlais 
da terre, mais Karl admettait th< o­
riquement quo l'explosion formidable 
de l'une ùes (·onstructions ferait sauter 
lea deux autres. 

mur d'un yali rn>c . .r;110 est rourrrtt' p:a11:"a au cl rnier moment sur le pa~ 
tlo feuill("; tpli semblent d<'srenclrr Io go Il nirnau a11 aoisPme11t de I: 
10111" do sa fa~atlt• marmoré t nn~ .. I" n'v vui" ferré" Karbh~d-8d1lanµ;cuwortli 
\'UÎS ni i11s ·riptioo 111 dat(1. l4~t voil:'t a\·c·<~ la route 11 ationale, s'arr1~la sn1 

qu'un]"'ll plus tom je me trou,·0 rie 1,, s rails, onlra on collision avec u1 •--~~-----.... ~•••••••••••-~~==:::=~:;:.iiiiJ 
\aut unn uoul'ellu fontaiuo ... :\'m; n1H'l'· train el fut entrainéo ~ur une clistancel 
t S \ 

· el t 011 t eu la 
1 

as,· 0 1 Pourquoi as-tu fait du bruit et de la musique en classe 'f 

• li avait noué des relations avec un 
homme qui avait été maltraité; cet 
homme avait réYolé uni' manillre facile 
ùe se glisser pendant la Huii clans Io 
dépôt, qui ôtait strictement gardé f'I 
dont il faudrait réduire au silence 
une ou deux sentinelles avant d'entre­
prendre quoi que ce fût. En un mot 

re , Tn1111 • · • ' s1 11 (" de ,1uP!que 20v mMres. La voiture 
l'e 1u \ 1u I uc , 111ètr·e (le l' • t J"e'"'liqnala à mea oamarades comment ont lieu lea éleotiona mu· ' · • ' c 11 " s "' "es t'tait occupée par 4 femnrns dont 3 -,, 
une troisi~m(', de marbre bla1w, d~co- sont mortes sur le coup et la quatriè· I nicip&lee. .. 
rée à la manière des maîtres du temps me est grièvement blessée. (D•ssin d• Ctmal /VQd/r d l'Alr:tarn) 

(1) Pendant ln bataille, l'avant du •HeiJlitz· 
lut gravement ondommagé p~r des obu• et 
des torpilles. Il rentr.11 au port a\.·ec 1011 pont 
avant 1ou1 l'iaau. 

(La fin li demain)! 

LB problème du fait à Istanbul 
.r..-__....,.~ 

Une seule solution pratique 
. ..;-":=..... 

Le différend "urgi entre les protluc· 
leurs et les \'Pndeurn do lait n'est pas 
en('oro aplani, •·n dépit du fait que le• 
pourparlers traînout depuis une se­
tnaine. 

H existerait ii Istanbul 2uu propri~­
ta1res do rnches et 3•HIO laitiers am· 
bulants. 

Ces 31111u l.'litiors uniR par uno ütroite 
sofülarit(> professionnelle, se r<'ser­
vent rü ptR. dn b~n(>fice, par litre de 
lait, alors qu'ils l'achètunt ù 8 pts. 

Les producteur.; \'Culent porter ce 
pfr" d'achat [1 12 pt~. alors que les 
vendeurs ne conHentent i1 payer quo 
10 pts. eons prcltexte qu'ils pourraient 
"e procurer clu lait :\meilleur compte 
chez les élevt'tlro; <le l.l Thrace. Un 
voit quo le con,ommatour ne compte 
pour rien dan" ce d"bat et continuer:1 
toujours ù payer son !ait au•si cher .. 

La ;\JunicipalitO ne ferait-elle p.i~ 
œuHe utile en limit nt le no:nbre do:' 
!ailiers ambulants ~ 

C'est l'uniq110 solution à notre ser1" 
pour permettre d'augmenter le chiffre 
d'affaires des ,·entlour. et, par \'Oie d& 
conséqtwnce, tic b:i.i,;scr la rn::1rg(I cle 
leurs bénéfices qui est \'l'aiment inouie. 

!Iier, <1uolr1ucs l<t1tiers engagés par 
leH propriétaires ontd1\bitô du lait dan9 
certains quartiers. ~fais ils ont otC· om· 
p~ch6s par les prépo8és de la munici· 
palit6 d'exercer leur métier ôtant don­
né qu'ils n'avaient pas pu obtenir le 
permis r4glt1mentairw. 

1 l 

ln 
l. 
(' 

D 
I~ 
A 
p 
T 
A 
c 
Il 

p 
r. 
X 
H 
ll 
A 
(; 
,\ 

~ 

20 
l 
1 

21 

l 

d 
c 
a 
d 
il 

li 
ll 

~ ,, 
('il 

el 
a 

" ,, 

c 
(l ,, 
0 

l'i 
t 
l( 

g 
a 

h 

11 
a 
i 
f 
c 
(: 

n 

" I' 

(j 

1 
11 
ll 

1 
Il 
~ 
1 
Q 



'1 

s 
[' 

t ,. 

.· 

r 
t. 
t 
t 
t 

c· 
s 
li 

a 
r· ,, 
e 
9 
0 
t 

e 

• 1•c•e•s•o•xlllRlllSMEllllllR•c111R11
E11D11I·.· .. ·T·o·u·TE-S-·LE-S_l'_E_M_M_E_S_!_r.on·t-au-• 

:lv.tELEX 
vivre avec : JOHN BOLES et MARGARET SULLA V AN 

La plus belle page d ·amour en admirant : 

Une Fern e 'Oublie Pas ... 
un cl:ef-d'œuvre parlant français 

LE l'ILM AD1'4IRABLE qui surpacse en beauté "Ma Vie pour toi ..... 
ON VERRA CE l'ILM E'l' ... ON IRA LE REVOIR .. . ,., .. ____ ... _________ _..c-...... ~mllil·F'ft 

1 L 8- 11.Jlanc·manger de l'ouïo,moelleux com-

a 0 Ur S e :no unf' c:r~nie. 
· Il s'était np,1\iqué toute sa vie à oh­

'--------------- ll'nir ro sul.Jl11nc• rl>sultnt, et le stH'«è~ 
Istanbul 2 Octobre i934 1 :watt couronn<\ ses nol.Jles efforls, ca1· 

le< roligicU!<Ps <lonuaient, sous l<•urs 
(Cours de clôture) <•oiffes noin•s, des sommes pleins cle 

béatitude, pendalll la durée <lPS CPrV· 
monies, ot, plus d'une fois, l'officiant 
et les enfant• dp, ehœur eux-mûmes 
avaient oubli;<s respo:i, d a.iliennes 
ùans les charm~s d'une harmonieuse 
torpeur. 

E~ll'Rl'. 'T:4 
1 nt.!ri<'ur 
Ergaui H1:1:i 
rniturc 1 

" 
li 

9i. 
9ï. 
2H.:l:i 
28.~;; 

OllLI<UT!OX!'\ 
Quais 17. 
B. Ht•[>r1~,;entatir 49.75 
Anallolu 1·11 4ti.15 
.Auadolu Ill 47.75 

111 2H.41i 

ACTIONS 
De la H. 'l'. f.U. 
l~ Bank. r.40111i. 10. 

'1'1•li!phone 
Bon1onti 

A <1uatre-vingts '""• l'abl>é fut pri~ 
<l'une grande iuqui<"tude. Il se sentait 

10.2s 1 vieux, un peu infirme, et il songenit 
.. - qu'après lui, l'orgue H ·rait sans dont 

t8.-· tenu par un artiste d., la nou1·.-l t• 
12.9:; école, qui ferait retentir la nef tran­
t3.2; quille d'acrords tumultueux, et trn:i-
0.85 b'erait. do sos audal'ieusos dissc·nnti· 
l.65 ce~, l'e qu'il appelait l'extase silene:eu 

Au porteur 10.-
Porteur t.!1• fond llJ5. 
'J'raul\vny 32. -
Anadolu '!.7 10 

D1•r<'Ois 

CirnenH1 
lttihat clny. 
Chnrk <lay 
Ba.Jia-Knraidin l'liirkl't-ll1Lyri~ 15.LO 

Hégie :l.!!.i Droguerie Cent. 3.2fi Ee dùs saintos filles. Sa terreur étail 
<l'au tant plus grande qu'il s:ivaii s 1 

place attendue par u11 neveu <lc1 la 
sup(•rieuro, un grond jPUnA h > 111111 .. 

CHEQUES 

Pari'3 
l.11n1 li't':ol 

Xt'\\··\·ork 

l~.ll3. Prague 
\ïenne 

til.03.13 1 ù 1 . 1 
4.t:>.- rngar , ong comme une se111011i • ' ,. 

Urux~llt•s 
~lihu1 

Atl1i·111~s 

c:(·nt•ve 
A11tsh·nlt11n 
~11fia 

fl(l_;J!} 8.ï 
:1 •. 18 U9 
:J.~7.70 

li:l.:l~.~5 

2,43.44 
1.17.17 

(,5.00.2[) 

Belgrade 
\'ar:.·Hn·ie 
lludape;;l 
Bucarc~l 

:nosrou 

r..80.J t 
1.91.;;; 

3!.75.U:I 
4.~û. 

3.V5.14 
79.51.25 
10.H0.25 

DEVISES (Ventes) 

2tl F. Ci :t uçni~ 
1 8tl'1 lli11g 

t I>o1lar 

l'sts. 
rno.•­
C<K. 
1.i:J.-

:.!U l.irelteij 21~. 

20 F. Helge• 115,· 
20 l>rnh1ne:! 24.-
20 F. 8ui::.JSe SU~t-

20 Leva :!3. 
2 l C. 'l'chi'·qut•t1 IUV. -

I Florin ~:J. 

Ptns:. 
1 :-;chilling .\. :!'l. 
1 1'1~seta!'i 

l Mark 4!). ~ 

1 Zloti 2ll:>O 
:10 Lei 18.-
~u Dinar 53. 

1 Tl·hrrnovitch -.-~ 

1 ]All· ()r 9.~;, 

1 :il~Jj idié O.:lG.50 
Bauknote 2.40 

CONTE DU BEYOGLU 

L'orguE dEs savEurs 

L'alil.Jé l'mwelet .~tait en Ii~Ç>, or· 
ga11islu du eou\'e11t des \ïsitandines 
de la rue Sainl·I >PiJi,;. 11 rom plissait 
ces fo1wtio11s depuis tiuarante-neuf 
ans. Or, 1•0111mo il a mit pris possession 
de l'orge à l'àguu de trente et un ans, 
il comptait juste <1uatro-vingts ans en 
l ;~o. 

U'était un io1·t bravl' homme, ext1·l>­
tnu1nent C''.\nt•t l't t·ons(•lctu:ieux. I>o 
mémoiro do \'1sitandines-et l'on sait 
'i les \'1< itan lines ont de la ml-moire, 
t·tant <·onten1platives - on n'avait eu 
<'in11 mi1111tes do retard à lui repro­
clu•r .• \u premier tintement de cloche 
aigrnlette a11non<;ant l'offiee so mêlait 
inexorablrment le grincement du 
eonverelu du clavier qu'il soulevait. 

La swur touri<'rn chargée d'annon­
\!Br lc•s 1nou,·en1ent8 intérieurs du 
couvent, et presque aussi ancienne 
<1ue lui dan,; la maison, se rappelait 
•1ue onze fois, au cours de sa carrière, 
Olle avait reclifié sur la ponctuelle ar­
l'ivt•e cle J'ahln" n1usicien letS écal'lS fan~ 
taisbtes do l'horluge. Elle avait mê­
ll\e pris l'hahltnde, quand elle mori­
g(Onait l'horloger, de lui décocher cet 
argument rnns réplique: 

·~I. l'al.Jl.Jü Poncelet est arrivé à neuf 
heures. Or, \'Oire horloge n'a sonné 
neuf heurns que six minutes plus 
tard, l>onc elle retarde ùe six minu­
tes .• 

Le digno hommù upportait la mi'­
n1e prêr1sion <lans tous les actes de 
i'ia \'le, dans Sl1 ~ souvenirs, dans ses 
e•pérancc", et jusque dans son cos­
tume; su perruque de I/80 était exac­
tement ~emblablc à sa perruque dtl 
1ï3u l'i son petit collet datait, du 
llloins pour sa coupe, du milieu de la 
lltlgence. La fantai8ie était sa bêt<l 
lloire. JI no l'admettait pas plus en 
~t·t qu'pn algèl.Jre. Il s'était forgé un 
;<léaJ à lui dL• musique religieuse, con­
orinu il ses concoptions rigidement 

Coi-rectos. Il voyait simplement, dans 
l!etta for1nü du l'art, un aeco1npagne~ 
11 tont di,erl'l nu.· prières, un rcnfon­
"~lll•mt ùn ton do la tiupplication, et 
r
1
•!Joussait an•c horreur cette idée 

''une audaci use harmonie allant 
Jusqu'à maHquer, d'une inspiration 

l
l1tofane et versonnelle, la grande ins­
•iration chrétienne. 

t llans ROil rnp1 it, l'cnscml>le tlPs 

1%reeuux cxfrutés à l'offwe devait 
iaissor dans l'àmo des auditpurs une 
JllJires•ion douce, rngue, une saveur 
n~· Ilotes fonrtucs entre elles de ma-
1110re ù neulruliser, par l'apaisan'e i1:-
o Utncc des sons doux, les sons aigus 

Il criards, et à réaliser uno sorte de 

carême, qui r.ipondait au non cl'Ut" 
liain Poiret. 

Le~ dernières annfes de l'a bl.J,\ fu­
rPnt pleines d'im;omnies. Emp~dlCI' 
l'rl.Jain Poignet de prendre nprès lui 
sa placi> à l'orgue eùt été fohè, puiA­
qu'il Nait ne\'CU de la supfrieurc. Il 
se C'r~usait dont la tête pour trouv111 
un moyen de maintenir dans la saine 
\'Oie le jeune musi~ien qui le rPml'la 
cernil 1.Jientùt dans la clrnpt!llu d·JS \'i­
sitandinos. Ce moyon, aprè~ 1.Ji •:1 rlL•A 
recherches, il le trourn. 

l'n jour, il se présenta chez la s<1p · 
ricuro et lui tint cc langage. 

- ~lu s<our, je suis bien vienx .• Je 
sons que DiPu va me rnpprl·'r 11 l 1i..Je 
no \'Oudra1H pas qu'aprù~ n1oi l't) ~u<' 
de notre chère chapc•llù tomb:il en dl' 
maurnises mains. ,h• prends donc li­
berto de vous propo.;er de pre11dn• 
pour 1non f';Uccosseur votre neveu L;r. 
bain l'oiret. Heulement \'OUS pPrmot­
lrPz à ,·otrc vieil orga11i•t1> d'y met­
tre uno eondition. Je suis pr< s·1uc un 
mourant, et on ne rüfuse 1·i,m à un 
mournnt. ,J'ai ajouté ù notre orgue un 
petit perfectionncnH'nt d~ mon inven­
tion:chaque nolt· ,.,, accolllpagnée d'un 
tul.Jo de \'Mre t'<'nfermant une liqueur 
dont la H•weur t'OtTespond :1 la nott•, 
dans l'ordro sui•ant: l't - acide, ]{(\ 
- Lute, ~li - ll1lUX, 1•,a - arnor ~ol 
- aigr<\-ÙOUX, 1 .. l - ÙCl'(\ ~i - pi-
<1uant. l~n prc:-i$ant l'haqul~ toucho, 011 
tin., en m(•me temps '!LIO le son, une 
goulto de la liquour. Toutes les gout­
tes se l'enlient tl.111.-< 1111 verre, et l'exé­
cutant on hoit le conl·•ttu après le 
morceau. H'il a joué suivaut los règles, 
la saU1•our !( •nérale doit ~Ire agr<-a­
l>le. "i ,·ou" voulez bien me promet­
tre cl'im poser c<'lte l'lauso à \'Otro ne­
veu, je n'<'ll de.irnnderai pas davan­
tage, je m'estimerai payé de mPs longs 
services, et jr m'en irai content. 

Les lnr1110s aux ycu,, la SUJll'rieuro 
promit. 'luelques jn·11·s plus tard, l'ab­
b1} mour.iit; l"rbain l'oiret, besogneux 
et famélique, accepta sans disculer la 
condiiion nél'essair<' ot entra en !onc­
lions aux obsèquc• même du rogrett1\ 
Pouc1·IPt. Ap1·ès l'uffico, il vida hra· 
vement le vprrl' à demi plein cl'un 
mélan"u gTi,;;\trn ut sirupeux. li jeta 
un cri~ La u11xtul'ù 6tait ahominable. 

l'cnda;it six heure~, il se crut em­
poiso•11i•\ l'i il fut sur.le point de don­
ner sa den11s:>io~1. ~lais 11 avait reçu 
les trois cents livres d'avance ; il eOt 
f•llU les rencl1·e, et les pièces d'or, at­
tendues par des créanciers criards, 
avaient ~t<\ aussi vité dépensées que 
rl'~U <'~. Il •o decida à tenir bon. Il 
e lt ui1m l'hNdiMsesoustraire P• r rnse 
à sa doulourouse obligation. ~lais au­
cune superche1·ie n'était possible.Après 
chaque office, la supérieure anivait 
avec ses deux assistantes, et c'est en 
leur présonce qu'il devait vider le ca­
lice. A la longue, comme on n'a pas 
beaucoup do distration au couvent. 
cette opération prtt les proportions 
d'une petite cérémonie. Le nombre 
des spectatrice& auimentait do jour 
en jour ; les Visitandines •e fai­
saient une vraie fête d'assister à la 
dé1tustation. Et on convia mème des 
dignitaires de couvents voisins à co 
spectaclo <1ue rendaient original, en 
elfet, les grimaces du malheureux Pt 
stoü1ue musicien. 

Lui, cherchait à modifier sa musi-
4ue. li no oe 1;ouciail plus de mesur<' 
ni d'harmonie. i:lo11 seul désir était, au 
prix d!'S mélodies les plus lourdes ou 
ctes plus hurlantes cacophonies, dl' 
rentlro supportable son inélucta bic 
breurnge. Mais ~I avait b~au faire, ja­
mais il n'arrivait à ét'!bhr une pro­
portio11 qui ne fût pas amère, nau­
séabonde ou douceâlre. Le pau\'l'e 
homme maigrissait encore, lui Mjà si . - . \ M A X 1 M UAl!'E-lt.ES'l'AUltAN'l' f 

1 Direction de la TURQUOISE 
OUVERT TOUTE LA JOURNÉE \ 

DEJEUNER - DINER - CONCERT t 
Réunion du High-Life-Orchestre-Jazz 

• - Chœur de cosaques sibériens - Prix modérés -
............ iiiiiiiiiiiiiiiiii.....;.. ____ iiïiiiii __ iiiiiiiiiiïiiiii ____ • 

llEmain Silir nu 

HflODlf OU&llff 
] Un film splendide 

FOX JOURNAL 

·,·------------~---· MELODIE 
OUBLIÉE 

.Jaek Payiw, sun1ommf. le 1.1i du 
.Jazz. paraitra demain ,;vil' U\'l'C SOll 
fameux ordiPstre au U1n6 :-;aray, clJ11s 
NELODIH Cl'BLIEI:'. . 

Dans cette nwrreilleuse produetion, 
attrayanto au possible ot rnl•Jn<' (•1nou­
vante par Pndroits, on aura le hori .. 
heur <l« mir à l'écran .Ja .. k l'ayno <'Il 

personne a,·p" des musiciens ,·1ni ont 
tous beaucoup de talent. 

,lfELOÔIE Ol'BLIEE 
e3t l'hymne triomphanl d'une grnncle 
amitié forg,0e au eours de la 11u,.rrP. 
L'argun!l'nt est du reste lirè d'une 
aventure vécue par .Jack Payne lui­
mt'me, alors qu'tl faisait partie d'une 
escadrille de ch:!sse sur le front ln·i. 
tanrnque. • 

Dans le .Jazz qui frlatt:', triomphant. 
une mi'lu<lio oubliée renaît, (·voquanl 
dans Ir. rythme clf.ch:iinl> d'ar·cords 
auùaricu. un drame poignant. :'\ous 
\'Ous e11gaµeons à \'Oir co beau film 
\'ou,; y passerez des moments trll~ 
agrt•a hlr_•s. 
~ - -- . . . ~ 

Banca CommErcialE ltaliana 
rapilal cnti/.r ment Vi!'S · t rismes 

Lit. 1 milliard 280 millions 
0 

Oiréction Central~ ~lfL.\N 

Filiales dnns 1outel'ITALIE, ltiTANllU!. 
S~IYHXE, LO.'DRES 

NEii'· YORK 
Crt~.atinn~ à !'Etranger 

Rnnca Co1nn1C'rciale ftaliana Trust Cy 
Nc\\··\~ork, Boston. 

Bancu Con11114..!rciale Italia11a (France), 
.l\larscille, Nico, i\lenton, l!annt's, Deau· 
lieu, .l\lonle Carlo. 

llanca Conuucrciale Italiana e Bulgnrn, 
Sofia, Var11111 Burgn~, I>Iovùy. 

J3nnca Conuncrciale ltaliana e Ru1nana1 

Bu1·~1rrst, Hrnila, (;alatz, Chisinau, 
Con~tnnza, etc. 

Banca ConunerC":inle ltaliana p<.•r l'F.git· 
to1 Alexanllrie, Le Caire, etc. 

Ba11ca Co1nn1t•rciale Jtaliana t~ Creca. 
Athènes, Ha1on1que, Le Piree. 

Affiliutions à 11Etrang1!r 
Uaura della S\·izzera Italiaua, Lug:lno. 

Ut•llinzona, Shiasso, et1• 
Un1111uc .Française et Italienne P•lUr 1'.A.­

ntèriqnc du Sucl. 
ParH11 H.cin1s, etc. llucno~·.\yrt?F, H.oS:.1· 

rio tl.., Santn·l<'t!, ~au-Paulo, H.îo~<·­
Jane1ro, Santo~, cte., :.tontevidco, Bo· 
gota, \'ulpar:uso, Santiago. 

1lnnca lta1ia11:\ di I.in1a(l'l•rou),f,i1na,ctr. 
Bnnq111• 1·,1i1u1 cf,. Bohème, J>rngue, t~tc. 
81111cn U11gar1.-ltaliana, Bu(laµ 0 st, :-:;t)c·10· 

ta ltnliana di Lrcd1to, \'it•nne, )lilau, 
Tricstt'. 

Bank llantllowy, \\" \\'.1rszavi~ S. A. \'ar­
snvir, ete. 

lir\'a.tska Banka, Zlgaliria. 
Bnnca Italinna {Equateur) Oaya•p1il. 

SièKe de lstnnùul, Rue Voïvoda, Pa· 
lazzo Karakeuy, 'féléphone Pêra 
46·41-2-3·4·5. 

.\sencc de IHtanùul Allnlc1ndjinn Iran, 
D1re<·tion: 'f('I. 22.voo. <lpi>rations gén .. 

~:!U15.-Portereuille l>ocu1ne11t.: :t!:!91l:J. 
Po~ition : ~2911. - Change et Port.: 
22912. 

Agence Llo Pt~ra, I~tiklnl lJ&tl. :!~ï .. Ali 
N1.unik ùey llan, 'f1•1. P. lll-U.i 

Succursale <le Sn1yrne 
I~ocntion de coffres-forts à Péra, (}alata 

Stnn1boul. 

1 
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~S~l\\'JCE TR\YE~~ERS <2HEQUE_S~ 

BEYOl'.iLU 3 

", .. P•R•E·NE-·Z·G·A·R·D•E•G!E!!ISll .. _m::ll .. _ .................... . et du tabac. Ensuite vient la préoccu­
pation da l'amélioration de la race d'a­
nimaux domestiques et la lutte contre 
IPs <'pizooties qui y font parfois do 
sérieux ravages. 

D est PARTOUT. et NULLE PART .. comme voua LE verrez dans: 

'Homme Invisible 
parlant frall<:ais 

L'an demier, on a fonùé à Lah -
djan"un institut de th6; deux millions 
de }liants de thé lurent distril.Jués riun 
que dans le courant de l'ann«e aux 
cultirntcur de cette r(•gion. le film FORMIDABLE ... ETRANGE ... UNIQUE au MONDE que le 

Ciné I P E présEntera demain leudi en Matinée 
"'-----~==iz:z-.c;mm~~:H.11..-..lliilili--• 

Voici quelques chiffres concernant 
les productions agricoles de l'Tmn 
pour l'année i933. 

VIE 
1 

kilogs. d'uno valeur de 1.131.000 Ltqs. 
11 est hidcnt que le commerce des 

tapis n•1irendra de l'extension 11uand 
lu marl'l1é mondial aura retrouv6 son 
an!'ienno activité. 

1.200.000 tonnes <le hl<', 5.fl'.•JL U ton­
nes d'or~e. 300 OOt> tonnes d riz, 1 c;.OllL 
tonnes de fruit• sec<, 450 .l OO tonnes 
de noix. 7 5.000 tonnes d'oprnm, 8.3~ù 
tonnes de tabac. 

Selon les dernières statistiques le 
cheptel vivant de la Perse pr~scnte 
le tableau ci-aprè• · 

Chevaux et mulets: 269.j99 tûtes 
Bwu!s : t!9l 451 " 

L 'industriE turquE 
du tapis 

_ --+- _ Le tapis, qui est une industrie c"- \'aches : 1.269.71 r '' 
Anes: 963.838 • L'histoim nous apprend ,1ue le tis- senti ellomont turque, eonserrn dans 

sago des tapis est un dos arts les plus notre pap toute sa finesse et sa beau· 
anl'iens dll8 Turcs. Los 'l'tll'<'S out, de t(', et. n'a rien perdu de sa ronomm~e. 
tout temps, exccll(• à manif_.stpr lem· L1• peuple turc peut être fi('r do pos­
taient et leur goùt artistiques dans séder la science d'un art si beau et si 
les tapis qu'ils tisrnnt. Certains do subtil. 

Chèues : ~.uo; S~ù • 
La l'erse pt oduit également de 

irands quantité" de poiHsons. Les c:­
portations de poissons ù destination 
de la Hussie se chiffrèrent par 10 mil­
lione de réais l'annfr dernière. La 
Société de pilcherie ùe la mer Cas­
pionno assurQ, à elle soulA, un rende· 
ment annuel dè 11) millions do kilos 
de poissons; celui du ka\'iar est ~\'a­
luô à 500.000 kilo~. 

cmix qui avaient rt:marcp1\ la finesse ZEKI IlO<~ANOClLU 
des tapis (·\!JO <'s ;, l'exposltion de 'f:tXatÎOll de traJlSPOJ't SUr 
\'ienne en 1»91 et au l'm·illon de .\lar-
sa11 du Lnun'l·, eu 1903, se sont atta- le Charbon de terre 
ch(·s à l't>tuctc de la tapisse_rie, •1ui <'St La direction gl>ntlrale des diemins 
une •. d~s l11·~1whcs les plus un portantes' de fpr de l'Etat a décictu de percevoir 
de 1,11 t tur~. . . r untJ piastre par tonne kilom~trique 

Les SJ'.écrnlistes et los counais,eurs sur tous les genres du charbons de 
en m11twre. arlist1que <'prou\i•rent houill devant ètre transport~s 1\ plein 

Pour améliorer la culture du tahac 
le gournrnement persan 11 engagé der· 
nièrement un spécialiste américain. 

leur~ conn:ussaucrs sur Ja l:tpisserie \\·agon. 
tm«1ue et la d1··l'ision fut prose aiusi .!!!!!!!!'!!!!!!!'"'!!!!!!!!!!I~!!!!!!!""'!!!!!!.,.!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'• 

d'orga11ist•r L111<· grnndc e,1,osition de Et Ti1ftlf DE PUBrlrlTE 
l'induslrje _iurque et musulmane des ranger H U U 
tapis ù 1 hcres1c11hof, aux ennrons do 
~lunich. Uettr• exposition, plae(-o sous -- 4 me page Pts 30 Je cm. 
le patrnnagl' du pri111·0 ltuprer·ht, fut Le développement de l'agriculture 
ournrte le 14 mai a1rt>. en Perse 3me ,, ,, 50 le cm. 

L0 s lwaux tapis 4u'on y \'Oyait ut-
tiri•rcnt l'attention et causèreiit l'nd- Conjointement avec les efforts qui :ime :• " 100 Je cm. 
miration de tous les connaisseurs. sont déployés en Perse pour indus-

1 1
. 1 

l'ar la suih.', ll:istoire do l'art du ta- trialise1T l~ pays,lo gourernement per- Echos : ,, 100 a 1gne 1 
san pn"t" tune attention soutenue i\ • • 

'

pis est <IPrenue une \'6rilalile >'t"ient·e. liiiiiiiioii..,_...,.., _______ _ 
l.J 1 améhorer l'agriculture, 4u1 y est très 

Le l'i;lt• re arc iéologuo Orlestein a arriérés '!llOtque la l'erse soit un pays 
d, coU\'<'i L au Turkc·,tJn ehinois de:1 acrricole par excellence. Pour le mo- . 
mo1:cPau x de tapis .t1ssc.s sol on to~te n~ent les efforts tendent principale-! les manuscrits 
Jll"<•'J 1\J lité au premwr >tède do l'ern ment' à développer la culture du th6 ns rest1/uC>. 
d1re11cnno. Les rech~rl'iws ont prou,·é 

non iusercs ne soul 

• l 'w 1 c s T u """ on t t r · i j o u n; p ré fé rô 1 es 1 !l!!!l!!!!!!!!""!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"!!"'!!!'!l••••P 
drs!SÎllt-i octogonat.::o.., tes litoilf:-> e1 lP-; 
~\Ull'l':l farines g ·oi1H~tri llle~. Ces for·! 
mos f111·cnl at.l lptees par suite au 
stylo uat101ral. 

'on trourn des fleurs 8Ur ks tapis 
t url'. co11fciettonnl':-; vers lu seiziPn1e 1 
sièele, se sont des girofl~os, tic·' tuli­
pes, do jonquilles et des boutons du 
ro:-,t•, f''e~ ÙC':--Sins ~01 t t'OU(OTlrlOS Ù f'CU X 
d ., poteries cl l zmir et du Kütnhya, 
ain 1 t1u'aux moltf llécora11rs do l'ilr­
"lntertur<J turque et des lapis ronfcc· 
tionn~s au seiztème et au dix· eptièmo 
sit1cles. 

La rai~on J!l indpalL' do la haute 
qunlit~ des tapis turcs doit t'lro re­
eherchfo dano le gotil arlisli<tllo ot 
l'aptitude dl! nos arti"'rns pour IC's 
boaux-arlo. 

J.os tapis l'OufeC'tionn(is en ..i\natoliu 
dt•pus l'i•ro sùldjoucide p1·un·11t ulru 
ebsHP8 en <iuatru pl'incipalo~ cnt~go­
ries: 1.- J .. e:; taplS uYürük.,. tib:...(i~ 
par les Homades dars leurs tente· : j 
2.- Les tapis tisoès .\ domicile par 
Ica l'itadines tur11uc:,: l· I.e:; tapis 
d'l'~ak et ùe t:ürùes tlSsés par des 
artiKans et dont le secret a et1• com­
muniqué de maitre i\ maitre;+- Les 
grands lapis ttss(>s pour les salles de" 
palais. 

J .. es tapis c.·1>usl•s au inust!o do 
l'E\'kaf d'Istanbul et au musée des 
a11til1u1téi1 ll'lz ... ir sont des pi(,.,es tis­
sées au 14èmo, au 15i'mo et au 16èmo 
siècles. 

La tapisserie moderne 
en Turquie 

J .. cs tapis tissl>s à l'~ak, (t<trùe~, 
~pa1·ta, BunlJr. h:ir~ehir, Kayseri, Si­
rns ot aux environs 11 y a c.nq et soi­
.·ante un~, étaient colon(s à l'aide de 
substancüs végétales.,\ cotte cpoque, 
les tapis d'l'~ak étaient à deux ou 
trois couleurs. La couleur al'tuellement 
connue dans la dumie ot la peinture 
européenne sou,; le nom de •rouge 
turc• est utl<' lt'itlturl' ex traite de 
bUU~tant·t• \'l'gf.talcs par les Tun·s.Le8 
tapis dT~ak prenaient selon leur qua-
11~0 ll1S IlOJllS de cyiJan1>, csnrp1,, (cke­
b1ru, uyaj>raku. 

Les ta1Jis confectionné,; dans les di[-
f(>reuts panics de i'.\natolio étant 
tvintes à l'illd'..! ùo 1nallf're:; ,·tgl·tales, 
leur type ~tait inrn1 i.11.Jle. 

MOUVEMENT MARITIME ... ~ 
LLOYD TBIESTINO 

Galata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7-8-9 
~----..-------

DEPARTS 
.\YENT!XO, partira ~lercrcdi 3 oct. à lih. pour \"arna, Bourgaz, ConstanlzA, Od,Ha. 
'!CIRI:\ \LE. partirn mert•rt•di '3 oct, :à l~h. pour Le PirW~. Patra»,. 'aµl"•·llar "wille 

et \h·ne:-:. L ùateau partira <les quai11 lie Galata. 
DIA:\.\.\, partira, ~lcrcredi J o<-t à 18h. d'Odessa, Cl)llttantJ:a.\'arna,l:h1ri;a8. 
)l E IL\. 't.J, partira 1n€'rcred1 ~l oi•t. à 17 h, pour U11ur~a•. Varna. Cou!iltantza,.:'ouli 1a, 

( falatz, et .UraiJa, 
~\BllAZI.\.~ partira 1nercredi :J octobre à 24 h. pour Cavalla, lialoniquei, Vf'llo, L" Pirwd, 

l'ntras, :-Sanu lJuaranta, Brindisi, Ancone, \'enilio et Tricllite. 

LLOYD EXPRESS 
J.c J)<H.J.llChOt·po:-:tc de_ luxe J\OH.L\ pnrtlt'a le Jeudi 4 Ot.·to. à tu h. vréci::1os pu11r 
Le P11·ce, Uriu<l1.si, \'enuse et 'l'ricstc. Le bateau partira de::i ttuais de ~uhlta. Scr\·1cl! 
<.'01111110 (IU.ns il•s .:-rands hütels. Service 1néd1cul à l.Jor<.L 

LLOYD SORIA EXPRESS 
le. paqut•l1ut·µu:-.te de luxe llELUU.\. • pnrtira ~lardi U octoL1 .i'tlO h. pr~ci:iieili, pour 

Le l 1rf~!-Hho•te~. Li111a .... .sol, l~arnnc;.1 1 Jaffa, liaifta, B1i:yrouth, ,\.lexandrit\ Siracus<', .·a· 
ples t•t tH·111•s. Le_ linteau partira dca. 11uailil da <.ialata . .\1 .. 1n11 tun·\·i1.:~ t-tua dana. 1-:• . rauri . 
nutels. ~crv1ce 1111..>t.lical n bord, 

Rl!rvieo co:nbint! avec lel-i luxueux pn11u~l>ots de la ~ocîété ITALl.\!\.\ el Ca:n1lh·h Line. 
Ln Cun1pagnie délivre des ùillclii ùit•ects JK>Ur tous JI:!:, porte du . #Ol'tl ~ud et Cen· 

tre d'.A1nêriq11e 1 pour l'A.ustralie la Nou\'elle Zélande et l'Extn;:me·Oricut.' 
I.aC01npüg-llil.! Uélivre des billets 1nixte8 pour le parcour~ maritin1c-tC'rr1J tre 1stanlJul· 

l'uris. et 1stanl>ul-Lonùres. Elle ùt!livre ausiti lei billet• de l'Aero Espreis.;,o ltaliana peur 
Le l'1rce, Athènes, Brindisi. 

Pou.r ~ous renseigne1nents s1aù1·csier à l'Agence Générale ùu Lloyd Triestino, Mer· 
ke~ H.1h.t11n llan, Galata. 'fel. 771~4H78 et à son Bur<'au de Péra, Galata·~~·rai, 1'él. 4·U:i79. 

FR.4.TELLI SPEROO 
~ 

Galata, 6ème Vakuf Han (Ex-Arabian Han) Ier Etage Téléph. 44792 Galata 

Départs pour 

Anrnrs, Rotterdam, Amster­
dam, Ham bourg, ports ùu Rhin 

llourgaz, \'arna, Uonstantza 

" • • 

Vapeurs 

"Hc.'ft'l'tes,, 

.. l '~l'SSl'S,. 

"Hercules, 

"'l'lysscs,. 

Pir(.o, (i<.ines, )!arseillc, \'alenco 
11 liPit1 4lfar11,, 

Lirnrpool 

Compagnies Dates 
(sauf impré\'11) --~r:ipagnie.Royale ver: le 12 octo 

Neerlan11ru~e df! ~ · 
Navigation à \ap. vers Io 22 octo . 

.. 

" 

" vers le i ocl. 

rnr Io 1 i octo . 

Nippon Yu~C'n '\'Cl'S le 4oi 

Kaiii'ha 
TIO\' 

C.J.T. (Compagnia Italiana Turismo) Organisation )!ondialc do Yoyngc•. 
\'oydgcs à f011ait.- Billots fo1TO\'iairos, mad1:mes et aériens.- ïOc110 "" 

réduction sur ks Chemins de Fer Italiens. 
S'adresser à : FRATELLI SPERCO Galata. '1'61. 44792 

I>èti i88J, l'alizaîne et l'atiilÎno co111-
moneèr~nt à ètro import6es, et , l'aide 
des<1neltcs des tapis de diftt'-rente~ 
couleurs furent conluctionnés. A par­
tir do cotte dùtc, les tapis modcrno• 

lUl'cS acquire,it tille grnndo imporian- rompagn·1a 6EOOVESE d1" Hav·1gaz"1on° aVaporE5.i1. eu da_ns Je l'Omllllll'ce. lis eunnt par- U " H 
ticuherumenl une grandL' nolori6tù sur 
le inarchU de Ijonùl·e.s, l\11·is 1 J >rusde,' 
l:lorlin, Amsterdam, Hottanlam Uru-
xelles, \'ionne et :\ùw-York. ' 

Position commerciale 
des tapis 

L~n 1913, l'e.,vurtat1on lies tapis tur~s 
C?JIJJlOrta 1.5~ 1Aï2 kt log. Liu tapis 1 
dune valeur tlu b()3.43t1 h\'l'~.s or. l/ex­
portation d'aprb-guerrn fournit tle 
192/ ù 1929 des cliilfres s111rnnts : 

.\np~o Li,·r. ·rurq. l\.ilog~. 

llJ2j f>.,t;21.530 f..~L7.4~2 
1928 6.363.ïJJ •ss ·.331 
19~9 :>.202.<;12 '·1''3.133 

Ln pouvoi1· d'adiat d«s mardi sin­
ternationaux ayant din1inué eu 1\11~011 
de la crise, le co1111nc:rce des tapit-1, l'OH~ 
,idérés commP arlll'ics de luxe, en a 1 
souffert considérablement. En 1932, 1 
les exportations 1.Jaisoaieut à +ü3.UUO 

Service spécial de Trébizonde, Samsoun Inébolou. et Istanbul directement 
pour: VALENCE et BARCELONE 

Départs prochains pour: NAPLES.VALENCE, BARCELONE, MARSEILLE 
GENES, SAVONA, LIVOURNE, MESSINE et CATANE 

•i" CAl'O AJOL\ k 1li o«tolm• 
s1~ CAPO PIXO l!.! ~O OC'tt)hre 
si:-; CAPO FARO le lJ no\·e1nbre 

Départs prochains directement pour BOURGAS. VARNA, CONSTANTZA, 
GALATZ etBB.AILA 

1s C.\l'O PIXO Io 14 octobre 
S(S C.\P<J F.\RO \'f'l":-' le 28 octohre 
P.ts C.\Pt> ~\.H.)14\_ le lt no\·e1nbre 

Billets de p:i~~agc en cla~~e uni•1ue à prÎX" r~·lnit~ 1Ltn"I c:thi11 !!I extérieure?~ l l et .! 
lit~. nourriture, vin (•t eau minérale y C<>tnpris. 

Oonnaisse1nents dirt.?cts pour l'.\n11•ri(p1e dt1 N'or1l 1 Centrale et du ~ntl et pour 
l',\ustralie. 

Pour plus a1nple~ rcnscignc1nents d'ndresst~r aux .Agcnts·Uénéraux, L.\STER, SlL­
BEH.~lA:X.N et Co. Galata Hovaghitnian han. 'fi!lêph. 4l•J-t7 -44fJ41J, at1x Con1pagnie~ ,fl.!s 
WAGU:\S-LITS·COOK, l'éra et Galata au Bur•au de voyages NAT r.\, l'éra (Télépa. 
44941) et Galata (Tètépb. '46U) 11 aux Bureaux do voya11•• •lTA•, T<iléphon• 43oH. 



2 - BEYOÔLU 

Fontaines sur la route! La vie loca l e 
b!E 

- \'oi .. i encore 1:1ne nmll•• fontai1w )ile Louis X\'. Des cieux côt6s descon-\ A la Municipalité 
d,f,saffedet>: an l'OIH do la routP qui dent """ guirlancl<'• d~ rnu·ci.sses. l'no Le Vilayet 
•OUHe oui le '\ua1, dernnt le palais dulo. 121 •. La petite ,·a•iiue est noire Les roues caoutchoutées Les Russes «Blancs• 
th• l:loylt>rlwy b lie est san · grand' · 

0 
• • • ... 

1
,. ,. " .. · . , , .• ." de pou:is1ère. Lo monument est adoss6 hn vertu d'une d1s11osition~ du ri·- J "r"1)atr·ien\e11t U R s" 1 L' 

l

•l'.1
1
,t ~fi' nt~ 1

1
"t"

1
1,ue, m,ms temoi,gno d

1
e l.t ù la fa~ade d'un vieil hôtel ; et 1· e son- glement sur la lutte t'lllllre le bruit, los ' 

0 011 
· · ·""es ~us~es è e , o e t une èpouse , • su tan . 't d . ubbrncs•se trournnt à l•tanhul a été en-

J •
1 

tour iiui la ·u. t·· . t 
1 
.. é · g1• au pmss&nt personnagP auquel vo1 ures 01vent usor de roues avec visagé loi·s d'ut1 entretien <JUi a eu lieu 

!
" 

1
.
1 

. • 8 '.
1
mon e es urJH c, ; c~tte fontaine est lh'di(>c ... Lo kanak bordure en caoutchouc. ' (' • a pe 1 o ,asque es noir<' dt• poussie· . . . 

1 
. . 1 ~I . . 1. . . . " .eneve entre le déléguu prineipal du 

re 
11 

n'y a dïnt ·t, r· .. · . . smgneuria est en ruine•. la fontume ,n ; umc1pa 1té avait un parti un Bureau mternational du travail et no-
F~nclation de Sa~ \?uet ~\sc 1.1f'.!~11 • est tarie. sa forme mème s'efface pau à délai d. un an pour l'exécution de cette tro mmis!t'e _ dos affuiros étrangùres 
K d' 

1 
:::; ~i ·. · -éuri a ,q~/-ll me peu dans l'usure des temps. Qu'il est d1spos1t1on. T vhk Ru~tu bey. Or, écrit Io J'akit 

su~t~~ ~l~ur~t • ~Je~t l notro j· mtt·~ /e difficil~, mon Dieu, do perpétuer le; Le_s propriétaires des voitures font les intéresoés ne désirent nullement 
dcm u;. . ~n ° para< 15 es •. '~ souvemr d'un nom. savoir qu'ils no peuvent se conformer rentrer en Hussie. 

. e
1 

° ~pré>0: · 1e) ... \nù 1261 . 

1
\oici .Je trouve une autre fontaine à côté à celte disposition \'U le coût élevé du :\otro confrère publia à cette occa-

~1f1'~ ~naifi qtu~· JC su.is t•\·ant . • fa- de l;école. des garçons de Beylerbey. c~~utchouc. A cette déclaration, la ~lu· sion .les déclarationR suivantes quo 

1
1 1.r , on ame, piesque am

1
w, du Lmsrr1pt1on votive porte w1'elle mc1pahté a répondu que la décision certains Russes bla1wsont faites ù un 

~.mps wu l" met .trouÙais F:n~'I yc(le ! n été érigée par une femme, qui, en est catégorique et 11ue les voitures de ses collaborateurs. 

l
'ùwn qd~eE'lceHs md.0 ,} =. "r ne ''<l1 1<1 P

1 
our 'om·e1lir de son mari, u dont les roues n'auront pas Mé chan- _ Nous ,·ivons depuis 15 a 

me a J "usu aga• es t eux (' 
1 

., . 1. gées à l'exp·r t' d l 11 · · · . . n
8 

en cùtés desquel1 >Ont lgravêes deux ro- o11s nu celle /011/am~ pour amour se , ' a ion u . ''.· a1. imparti Turquie; il nous sorai.t vraiment poni-
~es La pe!ntu_re ve1 te dont on a _re- de Dœu el rendre ce lieu ~emblable au ront empêchées de .circul.e1. 1 ble <le .. rec0t;nm.enc~1· llllleur.s u:1e no,u· 
couvert 1 écriture lappelle la pat me paradis. L ense1gm;ment 'cil" '

1
P;· Nol!e g_1 and. désir c est d ê· 

des bronzes anti1
1
ues .. Io l'aimais par- ... Que ceux dont le ca•ur ,.51 alt"·e· y • a dé h d ét d' t tre admis il. la nat1onaht~ turque. · 1· . . ~' '- marc e es u tan s 

llt'u 1i'rt11nent, cette fontauw, car 1'•· b ·, t 1 • b t j é · voyai~. de la part de celui qui l'avait one11 sans e111a1Sser tom eru11e goutte... es re et e par le mmlstère Les arts 
construite, un profond détacl

1
o111 ent ~i ln pieuse dame venait, du fond Le ministère de l'instruction llllbli-rlo "011 to 1- · Le concert Furiani à 1'0 eral 

do' choses de co moi d t 1 "tA 0 mueau, rc\'OH' soii mul'l'o, que commuuiquo officiellement 1iar le P a 
· 1 e e a P'" ~ elle \'erra;t Ill robinet bouché a\'oc un tira~·e ~t modeste ù'un Turc des temi 

8 
canal de l'Agenc~ d'Anatolio qu~ les En vue de c6lèbrerdiguement Io jubilé 

anciens. morceau do journal ... l'm"cription que 61èves do la dermèro classe de l'ensei- art1st1que-188.i-1934- du :110 Furiani 
Il y a , tout près une autre fontaim-, l'herbe en\'ahit est, plu tilt qu'une d<·di- gnPment secondaire ayant érhou~ dans unconcori des wuvres de l'éminent com· 

mali celle-là est caehéu dans l'ombro cat'e \'Oti\'e, une sorte d'(.pilaphe 'ur les examens, ne fut-ce que pour une positeur, notre concitoyen, sera don­
tlu pasoagoJ un forme de tunnel qui une stèle. ,\ cùté de co témoin ex11uis seule matière, noi pourront pas ôtre né le 5 octobre prochain à la Socioti 
Io 1 E td 1 · 1 u 

1 
du s11lde de la gravure et du marllrn admis à l'Univorsitéà titre «d'c•tudi'aiits Oporaia avec le concours gracieux nt 

ngY e mur ' u pa 111 " ' 0 ue\' er- JJareillo ù <JUCl<1ue g·'n1·0 so111 1·re et fa'. V boy ; elle est enfouie sous une pous- ~ v provi1oiros». la participation des m~illours artistes 
s1ùre humide et un épai" ré•eau de rouche, se dresse la granclB fontaine Le ministère bl11me en mOme temps de notre ville tels quo: Mme Ga-
toile• d'arraigné<'"- Elle n'attire pn,, des eaux d'Elmali. Elle est, celle·là, un l~ geste.de ces jeunes .gens qui, nu brielle Bambergor (\'10\oncelle), Prof. 
votre attention. )lais c'est Ye•ari Zacle gro~ dragon noir <1ui vomit de l'eau. l10u des adresser à la direction de leur Chr. Laschenzky, du Conservatoire 
lzzet qui en a calligraphié, Lie son _L'autre fontaine, plus loin, est plus écolo, entreprennent des d6marches Municipal d'Istanbul (\'iolon) et Je c6-
plus pur" taâlik ,, l'ullcl'iption votivo tnste encore. Elle est en ruines. Il n'y directo& ot font mème dos d6clarations lèbre chanteur turc Münir Cilurettin. 
où je lis quo c'est le sultan :>Iahmut ~an'.111" !~a.ce sur elle •1uand a son fun- aux journaux. )Iünir J\urcttin qui possèdo une 
qui, en l'an 1245,a fait construire cette kur m 1 année où elle a étii cons- Les requôtes présentées seront rr- voix sans égale dans notre pays (t6-
fvntaino dont l\·au "a sa sourc(I au trmtP.La grosse fontamo ù pompe ù ·ùté misos il la direction de leu1· écolo. nor lyrique) et quo tous nos m6loma­
pnrad1s ».Il m'a fallu enrouler mon 1 d'cllt', semble n'avoir ri~n il tirer de Des sanctions seront prises contre nes avaient ou l'occasion d'admirer 
mouchoir au l!out de ma canne 11t en co paU\l't! monument melancolu1ue et les auteurs des requàtes qni ont agi fréquem'!'ent dans ses concerts, chun­
frotter Ion uelilent l'inscription pour mi:,e~ . . . . . un contraveution avec les di~pos1tions tora aussi outro quelques morceaux de 
varvenir i1 considérer l'ensemble de 1 ~ 8 de quinze fontainns taries, tlUl du règlement sur l'enseignement se- got~re tu,rc un. morc .. au classique du 
cette écritur11 merveilleuse. ~~puis un~ heure se ~uceèdent sur ma condaire. Maitre f urlan1. Les paroles en ont 

1·!1 jeunepa santdont un rayon de , ruto, mon~.,fmalement ù~nné. un été écrites parle .éti.tour franç:ü
8 

et 
luuu ra venant de l'étroite ouverturn ét ange ma!mse .. Je songo qu a\Oc ces La célébration du millénaire publiciste bien connu !11. Henri l'orotti 
du mur éclairait le visage s'arrtita el fontame~ s est tue dans IHtanbul la de Firdevsi della Hocca. Quan.t tl. la partie turque, 
me tlil: \'01.· div.me des eau.'. E!le chantait. A l'occasion du promier millénai1·e il !aut notor que ce~t pour la première 

- :::>ericz·\'.ous t·o11lrnw lmoi u1,1.hom- ~~~~~:.'·01x, notre générosité et notre du gran~ poOte par.an Firùe,·si unol o1J en Turq111e qu un c~1anteur turc 
me pass1om1e pour a ca 1grap ue r 

1 
f 

1 
. . . t . c~rémome sera célébréi• demain sous le exéc.utera des mélodws 011entales har-

11 me conta 11u'ii s'arrilta1l toujours ,a on ame sut\ an ° me dit plu.s patronage du ministre de l'instruction mo111sées à la m1!11ère classique ou-
ic1 dernnt l'écriture do ïesari Zaùu. ulo•1uemment .encoro, comlnen. ce si- publique Abidin bey à J'l'nivorsité ropéenno, dont «:-it~aburck> et cBa­
Lm·même samit ~crire la "tail.lik ». lcnce est cJ(•clurant. EHe a trois faça- d'Istanbul. bpk», heurnux frmts des offorta de 
,\lai. lu call1grnphie ne nourrissant ~1 ~:'· ~iais uue seule, laisse encoro cou· ~lukrimin IIalil bey, membre de l'as- Maitre Furiani pondant Ici dernières 
pas ,;on homme, 11 fu1aait le commerce 0 .u mme filet. d oau. Une fomme, sociation pour Jp~ étude.a de l'histoire se~rnmes. D'autres mmceaux du genre 
d'instruments da musique ~ vant dans la '~isque uno peau de turque et professeur J\ la faculté tles oriental popult11r~ vont suivre Nul 

- )lais je ne manque pas poursuit· inouton. _mveell\'C un enfant qui lettres, fera à cette occasion une con- d,oute _qug .cds efforts de :.Lt!Lre 
il, de <10,smer quel11uos Jig;ieij d'étTl- l:asse 8~ .~c\e. par <~"ssus sos bra~. et féronce sur le grand poète d'Orient. !! urlam serviront 11 ad.iptor le3 chants 
turo tous les sou·s. li faut voyez· 1 e~l'0~0 '1 1 eau q.u 1 tomlJH .. Je l'•1sse, populaires turcs à la mani/Jre cla~si-
vou~. que la main garde l'ha~itude. ~a'.· j'u1 ~·u, ~u ~olll d'en face, une au- Accusations injustifiées que et qua Io début marquo dans cette 

lis mc> Bemblent deux source~ ju- rc font.!m~ dernnt laque~le une autre L'inspt>cteur de l'ensPign!'ment Nuri \'oie par .\lünir Nurettin bdy sora cou 
mellcs de méhrncolio et de nostalgie. femme,Vleillo.celle-lù,ompht uno gro.•e bey avait soumis dernièrt>ment au mi- ronné d'un bri.lant succès. 
cette belle écriture à demi effacée par crucho do.metul. lJn vieux marchand nisthe do l'imtruction publique un Au piano: l'l'Of. E1ll'lco Furiani. 
l'humidité et cet amoureux et passion- Ile pms dHches. ~nll<-:. son sac sur 1.e rapport tlénon1;ant des irrégularités On exécutera le pro~ramme sui-
11é ùe l'art des calligraphes aujourd' dos et son tami, enti" les d0tgts. boit dan· le service ùe l'on eignom nt d'Is- va nt: 
hui quasi ùis1iaru. dan~ un petit .gobclPI do Clll\Te on- tanllul diri"'•' par !la•·1lar l1e 1•. ' cl\.a1n6 au olJ 1 t t l lt t- .; ~lîlli lin_CllJnine .. ~nti•>n~tl) Dt-dié 

- llegardez ùit-il oneoro; cette for- " 11 0 ' e 'es gou es rui,;-; t:ne enquôtc menée par u1Î in ptJC il ~.E I• !lazi Trio et Chant 
n10 des ietlre~/ ftu'cllc est epatnnl~ ~ flell4:'nt le long de ~a Uarh1.1. tour de l'ons.eîgnomont, sp6cialPn1ent l'occata e" !'ol 111111. Couron11PP 
\'oilù comment« écrivent" les hom- Q . . . • •. . . .. en\'oyé dnn•_co_ but d'Ankara, n'a pas par lelerUran>I Prix Jatorna-
mes do méti~1· ~lais le grayeur aussi udl" infinte sollicitude a preside conf1r:mo le~ msmuatioi1s du ;\uri bey !ional.de ~lu•i1 1ue en llIBG, 
en Nait un pa;. - Dieu. \Jar c'est une au ~om avec ler1uel .nos ancêtres ont qui vient d être relevé de ses fonctions. "Paris Piano 
ac1cnee :\ p'art J'ai 1Jré1iar6 u110 ins- crée Istanbul. De !'Empereur:\ l'hum- JI a été nommé profe~so11 1· d·.1118 uiie !\om·•nir '

10 
'\apte• 

' ' ' · ' · ble Kava· et {Io 1·1 "ulta il ' J 1· " a) Noct Cl t 1· · criptio11 pour la tombo de mon père. . • · u nQ " a pe te écolo tle Kadikoy. urne: rnn nnpo 
1
t•

111 

\'oilù tjllll jo ne trouve pas un •cul bot!rgeo"e! le peuple d'Istanbul tout et !eux d'artifice 
tailleur capable de me la graver con- e~1t~er a fuit don do ,•a fortune à la Les inscriptions à l'Université u) llarcarole •t Tarnntelle l'iano 
wnablcmcut. 0 ,·ieux temps de jadis C1t«, ot ombelli ]UstlU :\, 8es COll18 lès . Les inscriptions pour l'ndmini~- Passepied Piano et \ïolon 

. . . . 
1 

plus recul6•, 11rnttant 1 art au service d Ma<lriaat • • 
• ous c·o11tmu1011s tous doi!x à a_dnn-. de la piété. swn_ es nouveaux Mudiunts à l'l'ni- Merliobna C'lilnnai•• l . ~lom•nlo 

rur .. \Ion nouvel anu parlait tou1our>. Les mPillc•urs ioùtes et les plus vers1t6 sernnt c'.ôtm:ées le 15 courant. mpriccio•o Trio 
- Celle-<:1 e"t un d1: ;es premiers oli>eurs out mii., l'h.irmonie li Chaque not1\'l'l.':1ud1u11~ e~t yré.sent.' 

uarnux On y trouve certnins défauts. rythmo ù l'harmonie tle l'eau. l>'ill ~ au ~ecleur de lt:111ver>1l6 .qui lut fait 1 
Ceux qu'il fit par la suite •ont des tl'es calli ra ihcs ont l'onsi• 110 ~ '~uh1r un ~.ref 11~terrogat~11·c sur les! 
joyaux! _Et. songez quu oon pèro, Yesa- \'ers "lll' 1~ n{ari.Jre ; les mar~ricr,; 1:~ étude:; tjll !I a faites antér1ourem nt. 

l{hapAoc.lie Turque Piano 

n, u'en eta1t vao. content. • )1011.hlo, plus experts ont fixû pour jamais sur lln. dossier porsonnele conduite sera 
d1sait-1l, tu ao ai;sumlé mon art •.\ ous la picrru l'écriture du sm·ibe.C'est tout ~\:~~'cette année pour chaque '\!tu-

. 'i~aburt•k, )lélo<lie O!'icr.tule, 
har1nonisée Piano et Chant 

Bt·hek, ~lélodie orientale popu-
laire, hl\rtnonisél' 

H~r~nade ùe Plorrot il Colo1nbine 
(Air de Ralot) • 

Lss mystèrEs dB la guErrE navolE par Hsctor &. BywotEr 

RvBnturBs dB guirB d'un agBnt 
britannique dans une base navale 

allemande 
-----0-> 

Ill , . j le projet prévo~·ait que Karl ot l'un 
Il ne broncha pas cl un muscle, nrn1s de nous dcvaiPnt pèn(itrer dans Io 

so mit 11 discuter les dormers événe- dépôt tout de suit1• après minuit et 
monts de la guerM. avec une amma- après l.a relève et placL•r tians les deux 
twn tellQ que certarns de nos. \'Oisms magasins ile poutlro principaux d1>s 
regardèrent danH notr~ d1rect1on.l'u1s, bomhPs munies de fuséPs ,., n•tarde­
à ma grande terreur, 11 entama une ment (lim~ fuser). Si un factionnaire 
dispute avoc !" flU~çon ù propos d'u~1e apparais5ait, il fallait l'abattre en Io 
b,oute1llo de _vlll qu tl avait commande.,. frappant à lu 11uq•1P. Comm<' les deux 
:Nous nous et1ons de plu.' en plus r~- hommes de\'aicnt porter les combi· 
ma!IJUerot dé]'\ JO maud1ssa1s en moi- nai~ons e1! ;oil? cl les sabots qui 
môme sa folie 1 étaient oxtges, ils seraient pris pro-

uEn ce moment entra un \•ice-amiral ba_blomont pour des employos ot pour­
accompagné do deux officiers.lis pas- ra1e1!t donc , ais~ment apprnchcr les 
sa10nt de~a~1t notre table 11ua11d G. se sentinelles d assl'Z 1m'>s pour leur ap­
leva préc1p1tamment et repoussant Io pllquer un coup de i;(OUrtlin de petite 
g_arçon s'élança vers l'officier supé- taille, mais mortol, qut• Karl nous fil 
rieur la main tendue 1111 s'écriant: voir. 
«Ach, Hel'r Aclmiral ! quel plaisir de " Nous discut;!nws le plan plusieurs 
vous revoir!" L'officier sourit aimable· heu1·.es de su1tl•. Il nous parut assez 
ment et serra la m~in ile G. qui l'ac- poss~bie N Karl ne doutait pn> du 
compagna à sa tahle et rosta quel- s~ecHs .. F1nalemt•11t <:. tlf.cida ,1ue ma 
ques minutos avec lui en com·o1· ·ant \'te était trop prfrieuso pour être 
avec animation. Quand il vint à moi, il risquée et l'.autrn homme que nous 
avai1 exactement cotte mine tle S<ltis- nomm1ona Hichard et 11tli me parut 
faction boate quo peut afficher un ci\'il anglais fut clés1"'1'' nour at•eompaanor 
allemand après avoir eu l'hunnou:· tie Karl. ,J'appris lc'.'ri'Htiltat quelques ~oi~ 
s'antretenir avec un officier d'u•1 rang après. Karl l't lli<'harll 80 r1>ndirent à 
élevé. A co moment mas urp1üe <'tait Kiel où ils passûrent tloux ou tl'Ohi 
p_asséo et j~ m'aperçu• que le poli- semaines à 8urvoiller los 011\'irons dt' 
cier avait disparu. li avait sans doute Diotrichstlorf en .liscutant tous les 
estimé que clos gen• traités amic:lle. détails de l'opèration avoc l'homme 
ment par un amiral étaient au·dessus qui avait à se vengt>r. La nuit qu'ils 
da tous soupçons. fixèrent <'tait sans !un«. lis se glis-

«Je n'en finirais pas, si je voulais sèrent hors de Kiel et se rnnrlirent ~ 
parlQr en détail do mon travail. Deux Dictrd1sdorf par des d1omini; do tra­
jours après avoir YU G. j'entrai aux verse pour arri\·er au barrage de fil 
chantiers ,.\'ulcan» comme olcctrot<H'h- do for un quart d'heure avant minuit 
nicicn et je travaillai pondant douzo Ils y~ss1'rent sans difficulté et puis ,o 
mois sur différt>tllo 1.Jateaux en cons- dingPrent \'!•rs lu prJnùcr des gcand' 
truction, ou euira•s6s ou contrc·tor- hangars ;\ pouclres. Karl y pénétra 
pilleurs. On m'onvoyait fréquemmont réellen~on~ et il :11lait placer ~-a bombo, 
à \\'ilhelmsharn11 pour dos travau" 9uand 11 vit dt>;< c~nta_inPs de gros pro· 
do répai·utions et je dus mi· me un~ iecttles entass.•:; on ligne,;. <"était un 
fois me rendre à Danzig pour i·t\pa- Mprit d'obus et non une poudrière. 
ror des conduites électriques sui· un Ils nvment certarncment hit fausse 
bateau endommago par un obus rus· route dans 1.,s t~nùbl'cs. 
so .. Je recueillis toutus sol'les d'infor- • U~ qni suivit _ e,t psychologiqJP· 
mations et je rMigoai dos vingtaines mont 1.ntéress:rnl Si Karl avait été un 
de rapports qui tous allaient à Ham- Anglais il nm·a?t plue~ sa h0mho dan• 
bourg chez G. Finaloment en novem- le local et il en aurait o>péré Io mBil­
bro 19'5 je fus employé aux bas•ins leul' résultat; m:iis étant ,\Jlenund et 
de \\'ilhelmsha\'en où je restai deux S!l disant que lt•s effets d'ttrl" tlétona­
ans et demi. t1on de bombo sur l\(•s obn~ étant 

Après le J utland 
"C'est IJ quo jf' vis les huteau' re­

\'enant dü la batailla du Jutland et 
une sein aine apl'ès j'envoyai :\ t;. un 
rapport complot et précis sur les clé­
gùts subit par drncun des bateaux 
présents d.~n.s l~s bassins. Et depuis 
la guerre J at r1 plus ü'une fois en 
pansant aux légondos fantastiques ré­
pandues par les histol'iens allemands. 
Le sentiment pr6dominant dans la 
flotte allemamlo apr11s cotte bataille 
était celui d'uno surprise prufondo et 
do soul_agement d'avoir t'chappé à 
l'anéanllssement. Ils avaiP!!t d'ailleurs 
subi de très graves pertes, car tandis 
que la construction massi\'!l des n:\\'i­
res avait pré8ervé la plupart d'aller 
au fond, elle n'a\'ait pas prnt~gé les 
équipages contre les effets de la cor­
dite et d9s tlclats d'obus. 

«Pendant plus d'une semaine après 

problématique, il ne devait pl lais,er 
là sa machine infernal . Il {·tJit oh· 
s~dé. paree qu'il sarnit do l'énergie 
cmPt1qu0 et de la S"11sihilité des fusi'r,; 
d'obus compar;1tivcnwnt it cPlle de la 
nitrn-cellulo~o ot, los arhn•s lui faisant 
oublier la forêt, il lll:lll'jUa une occa­
sion merveilleus<' 

c E11 r(•alit•\ s'il avait cl.~pos11 sa 
bombe (qui contenait ~u livrt'S d'ama­
tol) sur la rangée do projectiles la 
pin~ rapprochée, il n'y a aucun ùoul<' 
qu'ullP aurait fait snuier tout le b;\ll­
mrn t. 

L'alerte 

vous 1magmez ce que devait être le un monde un effet <1ue ces fontaines ' · · 
p 

1
e 1 Lo tall.lik s'ocnt fort l.Jion do la d'Istanbul'. Et qu'~st-cn quo cos l'in t Au ~orltr de l'Ulll\'erllit.\ .il lui sera 

main gauche. u.n .en. dess111,e mi?ux l't _quelques fontaine,; que jo viens 50 délivre un carnet de conduite. 
Xul'cllctte la bataille on continua il oxtra11·e des Piano 4.ll \'iulon 
Lamrnto del bnr<lo tourelles el des compartiments infé-

." ~lais il _Préféra surtir rt rejoindre 
R1char1l et ils commiront l'impruth•nc« 
d'allumtJr !Pur l:lmpe pour consult•ll' 
le p~an do la lol'alltA et s'orienter. La 
lum1/>re les trahit. Fne s.•nti1wlle lP> 
interpella Pl non sat.isf~ite do la ré· 
pom-: do Karl \illt ù eux pour Je:; 
exammrr. Karl e:osaya de lui porter 
un 1:oup de go1ml111 mais no réussit 
pas à frapper à la tôle ot se jeta stll' 
la baïonnette qni lui pol'qa son \'êtc­
ment. Co1!rnw los '.loux hommes pri­
rent la fuite, .le fa•.:t1onnah:e fit rapide· 
ment feu tr01s fois tlo SUJte. Richanl 
trébueha et tomba pour so rels\'01' 
11nm~d1atcment et s'enfuir en courant. 
)[ais il n'alla pas loin <•t s'(·croulnnt 
sou~ain, s'affaissa sur ll's genoux et 
dit a Karl arnnt do mourir : " C'en est 
fait de moi, il m'a touc·hé clnns Io do>· 
il ne lait pas hon rester tirez-V'.>U~ 

Siciliana 'frio · d 
les po111le• et lei; co~1 bes. cl ou d atl- vo11· dans l'cgpace d'une heure et de- La Presse 
lc•u;·• le surnon~ d9 'I: esar1. mie Y R11rn auprès de la multitudo des 
' Ce~ pl ovo• ,. fe1 ont-tls bO~a \'OU~ fontaines de l't'llOl'lllC ville. ~lais tou-

1 !mpies_,1011. ,'l~ tls firent SUI rno1. · j tes tariHsent, et tombent en ruines. 

Romana: •Uno Serenala al Duce • · • rieurs es cadavres et des restes hu-
Le congrès de la Presse manins atrocement déchiquetés. Hui· 

• os p1ofe,seu1s qut. JllClle t1nsu· IT:;iE:\ Ef;lHEF 
gnaie11t lu call1grapl11~ ~ux i;os- ' ' ·-
ses •1ue nous euons n avaient point Un d'lplOm:tt t • 
'onge à nous entretenir t!e ces d10se". U E CEn EnDlrE 
Ils •o sont nbstemi. de uous initior 
aux my~tèrcs età las6ductton de cette 
scieuce. v'c:;t pourquoi peul-ôtn1 l'en· 
'e1g11cme11t 11ou• en parut fastidieux 
~'et rt qui a produit t1t:S artistes hor• 
pair, comme en Occident la peinture 
eut de~ maitre,, a 4uasi disparu avec 
les gl.'nérations nou\'ellc". que surent 
sedutrn d'autres souci" esthutii1uo~. li 
1i'en reste plus aujourd'hui que dw ra­
res amateurs pass10unes. 

.\Lon iukrlocuteur allait à Kusgun­
cuk tandis ljllt' j'allai, \CrS J'"1111.Ja1ca­
dCl0 do Ue)'Jerbey; no:.is nous Sl'pa­
dlmes donc. ~!:us a pci1w 111'eùt-il quit­
tl• qu'il ~tt retourna pour 1110 thrc: 

- Jo \'UUS l'fCOllllllUllÛC: la fu11taitlt; 
qui c>t :t la sorti" du tuunel. 

Un ,. ~) uit mieux t'C'lla-lù, et plus en 
d(ta1l, a cau:;e du la Jumit re Sur la <'Or­
wdw de 111arlJrc de' \ ers,b1gn6s llil1111 
et traces tle la main du mènrn \'osari: 

, Le journaux i-taH~ns annoncent qu'à 
1 occasion .do 13; nat~sance tic la prin­
\.!t:ss" .'.\lar1a. l'1a.1 Io n1arquis Borea 
d U!mo, ancien a1<10 camp du Hoi et 
anl'1en maitre de cérémouies do la 
Cour a tél~graphiu au :::louverain lui 
exprnnant sa joie, do pouvoir saluer 
l'aube d'une sixième génération do la 
dynaitie de tfavoie dont il n ser\'i 
a\ec dévouement cinq générations 
successives. Le marquis Borea d'Olmo 
est né •Hl effet en i831 à l..l!lnes, ce 
qui fait <1u'il est plus que centenaire ... 

Spécialistes étrangers 
Le ministère des finanees a engagé 

deux nou\'eaux spécialistes français 
qui t1·ayailleront au bureau d'enquête, 
rfrcmment cr~é. 

Lüs deux spGtialistes arriveront on 
Turquie_ ,·ers la _fin de cc mois pour 
prendre possess10n de leurs fonctions. 

Bois de cetlt: ··1111,diJpensatria de .<ant1• -. 
Apres m•t>ir Ùll'<'</ll<' /,• 110111 dt• lh<'ll 1111'. 1 Socie!à Open1ia ltaliana di M. S. 

LPs n·nn10ns de famille (mat111~0s) 
sericort/icu:r, hal.JitttelleB COtllllll'llC~cront le I<J OClO· 

ll«s c,eu' ""~ ' <Il' !'in cription "H hre. Les cartes de fr6qnentation ~ont 
dn. Pllt, pat'f'lilc~ il d• s fl:11nrn1•s p,;. t!f'livri't·~ ton~ les soi1·~ de 19 heures ù 
lnf1éH, d• ·b fN1dl1 s rr· h tH 1 réP•, gra- 20, au sil\ge do la !:loeietà. On est prie 
\'~{·• en h~ - ··d1cf : l 1 du·ornllon est d" préscnt~r deux photos. 
do sty.r 1nH·o1 é<'n. Le Conseil. 

. Je me J'(. ( ts en roui!', dans 1,1 li- r n terriûle accident it 
rcN1on 1lo . l,'enge:koy. .\ pe1no &i-jo • llll 
c!epas>é la 11w"1npo, 11u" ,·ow: uuo pc passage à iuveau 
Uto fonta111e nppuy1•(', "ommo lassf',nu Knrbbad 2 • _ !'ne auto <jui s'en 
tnur ù'un va '1 ro,..e I·~IJtJ t•st c·ourPrt 1 

1 

• ' • • 

(l St 111 J en t. t srent 1 e, o ug-•~ à niii;t>au au crol~Pntl1 11t de J; 

Le 
(Riduziont' pcr \'iolino \'ioloncello et Piano-

congrès annuel do la Pressp se- Corte della Partizione pcr Orch.,trn ad archi le seul Seidlitz il fallut quinze joul's 
· r~ tenu jeudi le 4 octobre à 14 h. au colle trombe squillauti Gli acccnni oll'lnno pour rocue1llir tous les morts dont 
: siège de l'association. Giovinezza· ). beaucoup avaient été surpris à l'an ut 

.:;;;;;;;;;;;;;;;;;;:;:;;;;=====================~'.du bateau, quand les cloisons cédèrent r li) et il fut impossible de les r~cupé-
·er avant d'avoir radoubé les trous de 

r --= 
1 

1 

1'avant et asséché à la pompe les com­
partiments envahis par l'eau. Plus de 
mille enterrements eurent lieu la pre­
mière semaine après l'Pngagement et 
les retentissnntscommuniqués officiols 
proclamant la •ictoire contrastaient 
bien l<trangemon~ avec l'atmosphère 
funèbre qm pesait sur Kiel et Rüs­
tringen. 

Les projets de Karl 
. " Pour la Noi'l .191ï j'~us quelques 
Jours de perm1ss10n et J'allai à Ham­
b~urg r!ncont1·er G. <1ui pour la pre· 
!111àro fois rompit la règle qu'il ~'<'tait 
unposée et me présenta deux autres 
agenl<i dont l'un manifestement alle­
mand. Ce dornior que nous appelions 
Karl a,·ait élaboré un projet d'explo-

1----1 s1on .à Ihe~r1chsdorf, le di·pôt voisin 
l---rr-1 de Ktol ou se trouvaient accumulées 

presque toutes les munitions de la 
llott~. K1;1rl produisit un plan de la 
localiM située à peu près en pleine 
campagne et couvrant près du 150 
acres. Il nous désigna trois con,trne-

~~- lions qu'il nous dit contt·nir 50110 ton­
nes de poudre do nit1·0-collulose. Elles • ... - .. étaiont séparées par do hauts I'{ mulais 
de terre, mais Karl admettait th<o· 
riquement quo l'explosion formidable 
de l'une des constructions ferait sa uler 
le& deux autn•s. 

• Il avait noué des relations avec un 
homme qui avait Né maltraité ; cet 
homme avait r~vélé un~ manii'.lro facile 
de se glisser pendnnt la uuit 1lnns le 
dépi>t, qui était strictement gardé et 
dont il faudrait réduire au silence 

cl• f• uillr·s ui , · 1
1 1 1 • 1. 

1
< 

1 

g i<"" au dcrn1Pr mornl'nt sur le pn• 

1011~ do sa_ ~açad1' marn101 r.•e111~e .. Jo ·~y ,. 010 ferrél' Kal'lsbad-Schlanµ-en\\'nrtl. 
\Ol,S n1 ll1A r1phon _111 l ate. E.t \olla d\'(IC la route nationale s'arrèta s111 
qu un peu plu~ lo•n JO !1H' lr?U\'ù d~ - 1 lr s rail~, untl'a eu colli~io11 arec u11 \~lit un~ nou\clle fontnmr ... :So~ UlH't•- train el fut entr~inéo lilll' une distanCA ~!11!111mi::,:::~~=-=::'~~~~~~~llllll•••.;~::=;:!~:!==J 
t!es, Hm ment, ont eu la pai;s1on, de d~ qiw!quo 200 mMn·~. La \'Oiture P ourquoi as-tu fait du bruit et da la mua.Ique en classe ·f 
1 eau, A '.\lll'l•1 ue~ mètres <le I;\, c est i!l'lit occupùe par 

4 
femmes dont 

3 
J''expllquaia à mes oamr.rades comment ont lieu lea 6leotiona mu-

une ou deux sentinelles avant d'entre­
prendre quoi que ce fùt. En un mol 

(1) Pendant ln bataille, l'avant du •Seiùlitz .. 
fut graven1ent endom1nai:é par des oùui:; et 
<les torpilles. Il rentra au port a\·ec 1011 pont 
avant 1ou1 l'oau. une tro1s1em~, do marbre bla1w, déco- sont mortes sur le coup et I~ quatriè- nlclpales. .. 

rée à la marnère des maîtres du temps me est griè\'ement blessée. 
(Dis.sin d• Cima/ NMdir à l'Ak,aw) 

d'alfaire. •> ' 
(La fin li de111ai11)I 

LE problèmB du lait à Istanbul 
--·*~ Une seule solution pratique 

·-"<e-'-
Le différend surgi Pntre les produc· 

teurs et los \'Pnclou1~s ~e lait n'est pas 
encoro aplam, Pn dep1t du fait que le• 
pol!rparlors tmînent depuis une se· 
ma me. 

.Il existerait à Jst~nbul 2011 propri'­
ta1res cle vaches ..t 3.1110 laitiers am· 
bulants. 

Ces ~1100 ~ai tiers unis par une Gtroite 
solidanté professionnelle, se rt•ser· 
va.nt Ill pts. dP bt•néfice, par litre de 
lait. alors qu'ils l'achèlont à 8 pts. 

Les producteur" veulent porter ce 
pr!x cl achat a 12 pt•. alors que Les 
\'endeurs no eonsentent il payer qut1 
10 ptH. wns prélt•xte qu'ils poi11-raient 
se procurer du lait :\ 1111•illeur compte 
l'11~z les Glt•w•ur,; <Io l.1 Thrace. 011 
1·01t 'll!e le conoomnnlteur ne compte 
pot~r nen danH ee d«liat r•t continuent 
touiourH à payer son 1ait au~si cher .. 

La ~lunicipalitli no forait-elle pa:l 
lP~l~Te utile en litnit nt le nombre de:­
la111crs ambulants ~ 

C'est l'unique soliltion ù notre sen. 
pour permettre d'au1tmentor le l'hiffre 
d'affaires .i .. ~ vondcur,, et, par \'Oie de 
cons~11u,.m·c, de b:lis•er ln mar"o de 
leurs bénéfices qui eBt vraiment i:;'ouie. 

Hier, 11ueh1ues laitiers engagés par 
le' propr1éta1re:iontd~bitô du lait dan9 
certains quartiers. Mnis ils ont été en1· 
pêc.hés par les prlipos6s de la munici· 
pahto d'exercer leur métier étant dow 
né qu'ils n'avaient pas pu obtenir le 
permis r4gl11mentail'll. 
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~:El LE ::E::: 
vivre avec: J'OHN BOLES et MARGARET SULLAVAN 

La plus belle page d'amour en admirant: 

Une }..,emme n Oublie Pas ... 
un c1'ef-d'œuvre parlant français 

LE FILM ADTll:IRABLE qui snrpnsse en beauté "Ma Vie 1>011r toi...,, 
L ON VERRA CE FILM E'.L' ... ON I RA LE REVOIR .. . 

,,.. ................................. .Dlll ....... -~~·-

-~ - -

ILa BOursel 
Istanbul 2 Octobre 1934 

(Cours de clôtur e) 
EMl'Rl'. 'T,.; 

J nll!rii•ur 
l.rguni l!l:):l 
t'niturc 1 

" 

ODLWATI1\XS 
Quais 17. 
B. H.epri~:-entnlir 49.75 
J\nadolu 1-11 .u;.15 
Anad11lu 111 47.75 

. " 

blanc-manger df' l'ouïe, moelleux rom-
111ü une t·rt•n1e. 

li s'était app'iqué toute sa Yio Il oh­
h·nir <'O suhl1n11• r«sultat, et le Ruc1·è• 
av.lit couronn!> Res noble• effortg, car 
lf's rl1li~ieu~11 s dnrn1aient, sous 1éurs 
t·oifft·s noin•s, des sommes pleins cte 
béatitude, pendanl h durée dPS cor{>­
monies, ot, plus d'une fois, l'officiant 
et les enfanta dP C'hu•ur eux-mèrnes 
al'aiont oubliés respo·1~ et a.11iennos 
dans les rharmos d'une harmonieuse 
torpeur. 

" 

Il 
111 

Do la R. T. 

H7 
97 
2~1.:t."; 

~.:!,') 

2~.46 

ACTIONS 
Tèléphone 
Dornontl 

A quatro·l'ingls "''"·l'abbé fut pri~ 
d'une grande iuquidude. li se sentail 

10.25 1 vieux. un peu infirm0, et il songea il 
I~ B1111k Xu111i. 10. -
Au port('ur 10. 
Porteur de fonc.1105. 
·rrnu1y,·11y 3'l 
Anaclolu 27 40 
l'~lirket·lla)·riiio lf1.51l 

Dereos 
Ci1nent~ 

lttihat Ilay. 
Chark ùay. 
Brùia-Karai1lin 

qu'après lui, l'orgue s •rait sans dont 
tH. tenu par un artiste d • la notm·I e 
12.9.; école, qui ferait rotontir la nef tra11-
13.25 quille d'ac<'ords tumultueux, et 11w1-
0.85 b'erait, de ses audac:ouse~ dis,;c.nan­
t.55 ce•, <0e qu'il appelait l'extase sile1w1eu· 

ltégie Ul'oguorie Cent. 3.20 se d~s saintes filles. Sa terreur (ltail 
d'autant plus grande qu'il s:ivait si 

place attendue par un neveu 11°.1 la 
supérieure, un grnncl jPuna li )llllll" 

CHEQUES 

Pnris 
J.0111lrP8 

l~.03. 

f:l.1.­

f!,11.:1~1 fi,) 

Pragu<' 
\"ienne 
• tad1·i1l 

19.03.13 1 ù 1 4-.l;J.- iagar , oug con11ne une se111;\111 1 dt• 

a .. J:i tl!J l~•'riin 

H.~1.1;, Ueliisrade 

fi.80.11 
1.97.7.1 

31.75.6:1 

~ 't•\\'·\'ork 
Bruxt>lles 
}iUl11n 
Athl·ne 
(;l'JlÏ:•\'\• 

A111st;_•r Juin 
8Bri:\ 

t>a.Jtt.:!5 \'arsovie .J.20.­
a.~5.14 

7U.51.2ii 
10.00.25 

!!,43.4,l Bu1lape:;t 

t,1717 l llucarcst 
(;5.011.25 :\loSl"<lU 

DEVISE S (Ventes) 

20 F Ir nço.is 
t Scertliug 
t lJollar 

20 LirtllCS 
20 F. Belges 
20 l>ruhtncs 
20 F. 8uisse 
20 Lcvtt 
2) C. 'J'chèqUl'S 

1 Florin 

l'sts. 
!li(), -

Glo. 
11.3. 
2tl.-
115. 
24.-

81,8. 

~'3. -
IOG. 
s:J. 

CONTE DU 

Psts. 
Schilling A. ~2. 

l'ci>ctas 
:Uark 

1 Ztoti 
20 Lei 
;.:u l>inar 

m. 
49. -
20.50 
18.-
53. 

1 'l'cher1u1\·iteh -.-
1 l..llt. tlr 9.2:i 
1 ~lédjidié O.:lG.<iO 

Bnnknote 2.40 

BEYOGL U 

L'orguE dES SDVEUrs 
l'ar 1,EO!tt~E l'HICE 

L'abb l'oncolot f.tait en Ijh\l, <H'" 
ganisto du rou1·,•11t d0s \'1sllandines 
<.le la rue ,.;a1u1-l >eui,;. li rom plissait 
tPs fonc11ons depuis 11uarante-neuf 
ans. Or, 1·onHne il arnit pris possession 
do l'orge a l'ùguu ùc trente et u11 ans, 
il comptait juste quatro-vingts a11s en 
17KU, 

C'était un fort bravo homme, extrê•-
1nen1t.1nt e\.nt·t t.•t conseicncieux. l>o 
mémoirn do \'isitandines-et l'on sait 
si les \'isitan;Jmes ont de la m(•moire, 
titant t·o11te1nplative:;: - on n'avait eu 
t·i1111 mi11utes ùe retard :\ lui repro­
clwr. Au prl'miur llntomont de cloche 
aigrclette a11110111;ant l'office se mêlait 
inexoraul!'ment Io grincement du 
<00111·0n·lu du cla1·icr qu'il soulernit. 

<'nrêmo, qui r<lponrhit au non d'lJt" 
hain Poiret. 

Le~ dernières ann(•es do l'abb~ fu­
rent pleines cl'in11omnies. Empi'rhcr 
l'rl.iain Poignet de prendre a près lui 
sa plac1> à l'orgue etit été folie, puis­
qu'il Nait neveu cle la sup6rieurc. li 
se rr~usait dont la tête pour trouv111 
un moyen do mainten ir dans la sain1• 
voi!' le jeune musiden qui le r<'mpl:t 
curait biontiit duns la clwpt•llo "'·"' \'1-
sitanclines. Ce moyen, aprè; 1.i: •:1 dès 
recherches, il le trouva. 

l'n jour, il se présent.a chez la sup' 
rieuro et lui tint cc langage. 

- ~la S<uur, je suis bien vienx. ,Jo 
sons que Dieu va me rappel"r >I hi .. Je 
no \'OUdrais pas flU'a prO:; 111oi l\) g-U<' 
do notre chère chapollo tombât en dt• 
n1auvaisPs rnains. Je prends Uonl' Ji. 
berté de vous proµo;e r de prendn• 
pour mon Huccosseur votre neveu lîr· 
bain Poiret. tleuloment l'Ous pPrmot­
trt>z à votrr vieil organi•tt> d'y met­
tre une condition. Je suis p1·, s 1t1e un 
mournnl. et on ne refuse l'idn à un 
mourant. ,J'ai ajoulé il notre 01·guo un 
polit podel'lionnf'nlt'nt d0 mon i11vcn­
tion:l'11aque nott• r·st a~1·0111pagn~e d'un 
tube de \'erre r1•nfermant une li11ueur 
dont la "nveur 1·01Tespond :1 la notl', 
dans l'ordre sui>ant: l't - al'ide, Hé 
- L1d~1 ~Ji - d,)ux, I;'a - an1ei· ~ol 

~aigre-doux. 1 .. 1 - •lcrP, :-;i - pi­
q uant. En pressant diaqti.' touchu, on 
tire, L'll 1nt•1ne tr 1nps quo le son. u ne 
goutte da la liq11our. Toutes les gout­
tes se rendPtll d:u1s 1111 verre1 et l'pxé­
eutant en boit le contenu après le 
morccau.t>'il :t joué suivant les rè•glos, 
la saul'our g mérale doit ~ti·o agri'a­
ble. Si 1·ous l'Ouloz bien me promot­
trc tl'impose1· culte t'lauso :) l'Otre ne-
1·ou, je tù•n dcaianderai pas davan­
tag1>, jt• m'estimerai payé de mes longs 
sor\'ices, et jP 1n'en irai content. 

I .. es lar111es aux yeux, ln su1>L• r ieuro 
promit. !)uelques j"·11·s p lus 1ard, l'ab­
bé moLll'dit; l rba in l'oi rel, besogneux 
et fam1<iiquc, accopt.1 sans discu1er la 
condili•Jll n6eessair<' ot en tra en !onc­
tions ~>ux obsè<tuos mème d u regretté 
Poncl'lel. Après l'orfice, il vida bra" 
1·emont I~ vpr re à de mi p lei n d'un 
1n(•lange gri:-:ùtro el s ir upeu x. I l jeta 
un cri. La u11xtum ôtait abominai.ile. 

1.,a su~ur tourierc chargt~e ll'annon­
t!ur les 1nouve1neuts intérieurs du 
couvent, ut presque aussi anci0nno 
'!Ut• lui dan• la maison, se rappelait 
que onze fois, nu couro de sa carrière, 
ell1! avait rec:ific sur la ponctuelle ar­
ti1·1•u d(i l'alib(. musicien les écarts fan­
taisistes de l'horloge. Elle avait mê-
1ne pris l'habitude, 11uand elle mori-
glonait l'horloger, de lui décocher cet l'c"da!lt six heure8, il se crut em-
argument mus réplique: poiso·111•\ 01 il fut sur le point de don-

·~I. l'abbtl Poneolet est arri\'G à neuf ner sa dem1:;sio'1. ~lais il avait reçu 
heures. Or, \'Oire horlogu n'a sonnô les trois cents livres d'avance ; il et'\t 
neuf heures que six minutes plus follu les re11dre, ot les pièces d'or, at­
tar..i. lloncelle re1arùe de six minu- lcndues par dt'S créanciers criard~, 
tes.> av.tient été aussi \'ité dépensées que 

Le cligne hommè apportait la mè- rl'çurs. 11 se décida à tenir bon. 11 
tne pro ision tians tous :es actes de e 'lt liiün C'lwrd1C>àsesoustraire P' r rnsc 
~a vie, dans ses soui·eilii·s, dans ses à sa doulouruuso obligation. ~lais au­
espéraitces, <'t jusque dans son cos- cune supercherie n'était poasil>le.Apri>s 
tumc; sa ptll'ruqne do lï80 élait exac- chaque olfii'o, la supérieure arl'lrnit 
tenwnt 8emblable à sa perruque de avec ses deu x assistan tes, et c'est on 
1iJO !'1 soli polit collet datait, dn leur présonre q u'i l devait vider Io ca­
lll o l T d 1 lice. A la longue, comme on n'a pas 
l'é111s pour sa coupe, c u m1 ieu e a beaucou1> ile ·•·1s tration al1 cou,·en1, 
' gence. La fantaisie était sa bêto u 1toiru. 11 ne l'admettait pas plus 011 cette opération prit les p roportions 
~r~ qu'en algèbre. Il s'titait forgé 1111 d'uno petite cérémonie. Le nombre 
;•leal à lui d" musique religieuse, con- des spectatrices auimentait do jour 
,~rrnu à ses cOHteptions rigidement en jour ; les \' isitandines se fai­
'Ot·ruetes. JI i·oyuit simplement, dans saienl une vraie fète d'assister à la 
~~tto forni,~ do l'art, un at'compagne· déiustal>on. Et on convia même des 
,.'ent di•cr<'I aux prières, un renfon- ·dignitaires de couven ts voisins à ce 
;~tn•nil dn ton do la supplication, et spoctaclu que rendaient original, en 
,1~ l>oussait a\' ·c horreur cette idée effet, les grimaees du malheu reux Pt 
j Une audari use harmonie allant stoït1uo musicien. 
~ 81 1 u'à masl]uer, d'une inspiration Lui, cherchai t à modifier sa musi­

fi[01ane t•t pe~·son nelle, la grande ins- q uo. li no se 1;ouciait plus de mesurn 
ration d11·<·t1e11 nc. ni d'ha rmonie. Son seul desir était, au 

'1> l >a11s son csp1 it, l'ensemble des prix des mélodies le• pl us lourdes ou 
la0rcnnux oxécutés à l'offlt'e devait !les plus hurlante8 cacophonies, d1• 
ii/3snr dan~ I'i\me de,; auditeurs une rendro s uppor table son inéluctable 
,1 ~ liression douce, Yague, une sal'Clll' breurngc. Mais il avai t beau fai re, ja­
~i· Ilotes fondue• entro elles dn ma- mai~ il n'~rrivait. à ét~bhr u ne pro­
f( 0t·o ù 11autrali~cr, par l'apaisan•e ic- port1011 qm ne fut pas amère, 11au-
0~•11co •fos sons tlou'< lc·s sons aigus, sénbo11d~ .ou. douceâtre. Le paU\'l'l' 

criards, ot à réalis r uno sorte do hom me ma1gr1ssu1t encore, lu t dl-jà si 

~- - --

lM AXI M • UA1!'E-ltES'l1AURAN1r ' 
Direction de h~ TURQUOISE · 

' 
OUVERT TOUTE LA J'OURNÉE 1 

D E JEUNER - DINER - CONCERT l 
R éunion du High-Life-Orchestre-Jazz 

_ _ - Chœur de cosaques sibériens - Prix modérés __ _ _ ·+ 

BEYOÔLU 3 

maigre. Et toujours il Nait tenu par 
•a dette qui s'arrondissait do jour on 
jour. T'no supri"mo espfr,rnco restait 1 
<!Il lui : les affreu>c, li1pieurs s\lpu1-
serai<•nt bien un jour. Il niulut en 1 

avoir Io 1·1l'lll' net. Hélas il ealcula quo 
le~ tubes cnntenaient des liquidPS de 
diver~t)~ eoult 111rs pour dix ans !. 

"',••••••••rc:ma•••m••••••••••••• .. ..,,, jet du tabac. EnsuHe \'ient la préoccu-
PRENEZ GARDE!!! "W pation d11 l'amélioration de la race d'a-

Dest PARTOUT .. et NULLE PART ... comme vous LE verrez dan.a: 

L'Homme Invisible 
nimaux domestiques et la lutte contre 
les. t'pizootios qui y fonl parfois da 

1 

sérieux ravages. 
L'an dernier, on a fondt' à L'1hi­

, djan'un institut de thé ; dBux millions 
pnrlnut frniu;ais ·do plants de thé furent distr11.iu1\s riun 

Je film FORMIDABLE ... ETRANGE ... UNIQUE au M ONDE que le 'quo dans la courant do l'ann<-e aux 
rultirntcur de cette r«gion. 

~\for:-', il eut rPcour·s à un ~tratagP1nP 
l'ti1.1 nnit i1 ~

1

i11troduis;t d;ins le buffet 
do l'orguP .1\"P(' "'f'S po1·h1 1S pli·inrs dP 
fioles ot dP flal'on•, et lù il so lil'ra ù 
une myst1··riPuse besog1w. 

J,p lend1·JJ niu c'Ptnit grnnde ft•fp, il 
y a mit quatt P l'Pr?monies dans la 
journt'c. Ah ! il pri1 une gloriPn.r• re­
Yanche ! [J }>iq'.l:t dfs f!1·1·0rds l! 'gan­
teSt[Ues, impro,·isa des "tgtie> Pt11l'.l· 
lilécs, •les canons fantastiques. Le 1<•r­
re, rPmpli, déhardait, il falL1it <'Il ajou­
ter de nOU\'l'aU~. Et chaquP fois il l'Ïcla 
les C'Oupcs sans sourciller.Au salut <lu' 
soir il t>tait ahominablemt>nt il'ro : il 
arnit versé du 1·in et do l'eau-de·vie 
dans tous les tube~. Xaturpllement on 
le mit à la porte ; l'infortuné allai! 
entrer à la C'ltapelle clu roi. Son ren­
voi c'dait la ruine, la ruine c!Plïnitive, 
ltontt•Us<'. 

L Ciné ][ p E prÉscntera demain 1Budi BO Matinée \'oici quelques chiffres l'Onl'ernant 
,,..••••11::1•m:c::;::ii:am:milllE!:3:!:11Z:::m••11:::11,•• ••• • • .. "' les productions agricoles do l'Iran 

pour l'année 1933. 

VIE ·D IQ et FINANCIERE 
kilogs. d'un-> valeur de 1 137.r100 Ltqs. 

Il ei;t él'ident que le commerce des 
lapis n•prcndra de l'cxtens.on 'luand 
Io marrhé mondial aura re1rou1·u son 
aiwienno activité. 

L 'industriE turquE 
du tapis 

.,. _ Le tapiR, <1ni est une industrie es-
L'hi~toit'<' 110:.is apprend ,1ue le tis- St'nti ellemont turque, t'Onsarrn dans 

sage do" lapis csl un des arls les plus 11otre puys_ toute sa finesse et sa beau· 
aiwions di•" Turcs. Les Turcs ont, de tr, el n'a rien perdu de sa renommée. 
tout temps, excellé il mauikster leur 1 Le peuple turc peut ôtre fit>r de pos­
taient et leur goùt artistiques dans sédo_r la science d'un art si beau et si 
les tapis qu'ils 11soont. Certains de subltl. 

1.:00.uoo tonnes de bit\ 54 l,UllL• t11n· 
i nes d'oq~e. 300000 tonnes clo riz, 15.üv11 
·tonnes cle fruits soe<, 450 .ùOu tounl's 
de noix, 75.l)llO tonnes d'opium, f:s.341J 
tonnes de tabac. 

Selon les dernières statistiques Io 
cheptel til'Rnt de la l'erse présN1te 
le tableau ci-aprè~ · 

Chevaux et mulets: 269.;99 têtes 
Bwufs : l:S9J 451 " 
\'aches: 1.269.711 " 
Anes: 963.838 " 
Chèl'l'OS : ~.ù8;.8~0 • 
La l'or~o produit également de 

llrands quantit~s do poi"8ons. Les e:­
portations de poi•sons à destination 
de la Hussie se chiffr~re11t par 10 mil· 
lions do réais l'annÎ'll dernière. La 
Société do p~cherie de la mer Cao­
pienno nssur11, à elle scull', un rende· 
ment annuel tl.i I'l millions do kilos 
de poissons ; celui du kaviar est 6\'a­
luo à 500.000 kilos. 

li demanda la grlice de jouer une 
lrrni1'ro fois. Sa tante, voyant li\ u1w 

1nnr111a• .le• rept•ntir, la lui at"corda. li 
joua bien et improvisa ù l'êll•vation 
un diant rie clouee m!hncolie, où une 
no 1n tri..;!1•, un mi-Uén10J, rert?nait à 
dw11ue 11i.t:111t, jetant sa plainte dans 
'" clcs~i.1 rel:g-ieux Pt ::savant du 11101'· 
1·ea11. l'c1is qu;rnd il out fini, il fit appe­
!e1· ln ~Il JH-'irieu "O Pt les assistantes,co1n­
me il en avait l'hahitlltle, pour lui 
\·oir ah'-or!J,•r Io ( onh•nu du \·errr·. 

Quand elles furent lù, il le prit, I'a­
rnla 1·t tomba rnlll't. 

Dans Io 111 -!ié111ol, il avait mis du 
pOi>O'l. 

4!D . 5 . emarn mr ~u • 
SARAY 1 

JAC 

Hf lODlf OU8lllf 
Un f ilm splendide 
FOX J OURN AL 

·------------~~---w M ELODIE 
OUBLIÉE 

.Jack l'aynl', sumo111mé, le rri du 
.Jazz. paraitra demain suir a1·<'e son 
fanwux 01·ehf'strc au C111é Saray, <l.•ns 
) /ELODIE :;/'HUEE. 

Dans cl'tto nwrl'cilleuse produ<'tion, 
attrnyante au poRsible "t même• émou­
\'ante par Pndroîts, on anra le ho11-
heut• dP 1·oir à l'1'cran .Taek Payne t•n 
personne a\·ec· des 1nusieiens <.lui out 
tous beaucoup de talent. 

NEl.OOIE OUBLIEE 
e3t l'hymne triomphant d'une gl':lnde 
a1niti6 forg1-;e nu cour:-; dp la l!Ulll'l't.'. 

L'argunwnt est du re>tl' 1iré cl'uno 
aventure l'i'eue par .Jack Payne lui­
m<1mo, alors qu'il faisait partie d'une 
escadrille de cli~sso sur le front hri. 
tannique. 

!Jans le .Jazz t1ui frlale, tl'iomphaot, 
une m.Sluclio oubli6c renait, f\'oqu~nt 
dans le rythme clf.ch~iu\> d'aC"cortls 
audacieux 'un drame poiguant. Xous 
''.ous engageons à l'Oir co beau film 
\ Olld y passerez des moments h'è~ 
agr,'aiilPs. 
~ - . -~ 

Banca CommBrcialB ltaliana 
Capital Mlir• menl 1. r!1i •1 rrS'ms 

Lit. 1 milllard 280 millions 
-o-

DirccLion C~ntrnlr ~t IL.\~ 

Filiales <Inn• toute l'IT,\LIF., lbTANBI:L 
:rnnnrn, LONDRES 

NE\l'"YORK 
CréntionR à l'Etrangc r 

Rnnr.a Co1111nl'rl'iale Italiana Trul"t C:y 
Ncw-1tork, Boston. 

Banca Con1111crcinlc llalia11a (Frunoo) 
lnrscille, Niee, ~lcnton, Unn1u.•s

1 
Beau~ 

lieu, )foute Carlu. 
Bancn Co1111ncrcialc J taliana e Hulgnra 1 

Soria, \'ar11:1, Burgas, I>lo\·<ly. 
Banca Conuncrciale l talïana e llu1nana 

Hu1•arc:;t1 Hraila, tJ1latz 1 Chisinau; 
Con:stanzn, etc. 

Banca Con1mercinle ltaUana per l'F.git­
lù, Alexanarit.>, Le Caire, etc. 

Banca Con11nèrcia1e Italiann ~ C r<'l'a. 
Athènes, 801.lon14ue, J ... e Pirêc. 

Affiliations à l'Etra11gt~r 
Uauca <lclla S\"izzer-J. Jtaliana, Lugano. 

Bt•llinzona, 8hiasso, etc. 
Un1111uc Fran~·aise et Italit~nne pour l'A-

111l~rique tlu Sud. 
l'aris H.l·in1s, etc. Bur.nos .. \yr1•s, H.os.1-

rio' de Santa-Fé, ~ao-l'ao.n, Hio.Je­
Janc1ro, :-lantos, ett'., )lont1·video, IJo­
gota, Yal11arn1so, Sauuago. 

lhuH·n JtaHnnn di I.i111a(l .. érou),l,i1nn,ctc. 
Bn11q11t• I'nion d1• Hoh 1ne, Prague, etc. 
Bu11ca U1lgBl'O·ltalinntt, Budapf•:;t, Ht1e1c-

ta Irnliana di Crcchto, \'i1._·nne, :\lila11, 
Tl'Ït.'Sh'. 

Bank Jlnndlnwy, \\'. \\'arszavie S. A. \'1tr· 
~o;·it', etc. 

l l rvatRka Banka, Z:ignhria. 
Banca ltnliann (E4untcur) (jaya<1uil. 

Siège de b;tnnbul, Il.uo \'oïvotla. Pa­
lazzo Karakcuy, 'l'êlépbone l'éra 
46·41-2-~-H . 

.\~encc de lRtnnhul Allnlemdjian IIan, 
D1rl.'ction: Tel. 2'1.HOO.· ()pf.lrations gen.: 

~1!J15.-llort~[l1 Uille 00l.'.UJl\Cllt.: ~~OOJ. 
l'o:-;iûon : ~2911.· Change et Port.: 
22!Jl2. 

Agence de l\~rn, IHtiklal r Jad. :!4ï. Ali 
Nn111ik l>t'y llnn, 'fel. P. lOUi 

Succursale de Sn1yrne 
Locntion de cottrc8-fort:; à Péra, Galata 

Stnn1boul. 

~BERY:f,2),; 'J'RAVE~~Il!!_S QllJ.%1,!~_, 

ceux qui :l\'aip11t rc111ar<1ué ln finesse ZEI\I DO<~AXOC:LU 
des tapis 1·xposés ü l'exposition do 'l'axation de transport sur 
\ïenne Pli 1'>9r et au l'al'lllon de .\lar-
san du l.n111TC', Cil r1p3, Se SOllt alla·! le CbarbOJl de t erre 
rhés à l'rtude dl' la tapisserie, •1ui •·st La direction générale des l'hemins 
une des branches le;; plus 1111porta11tes de ft•r '.te l'Etat a décidu de J10rcevoir 
de l'art turc. uno piastre par tonne kilom6trique 

1.Ps Sj)_frialistcs ~t les connais~curs sur tous les genres tlo charbo11 s de 
<'Il mutwre. art1Bt1que •'lH'OUH'l'enf houill dernnt ètre transportés à plein 
leu1·s co1111a1ssanct•:-; 8Ul' la tJpb::;serie \ragon. 
turque Pt ln tlretsion fut prise ainsi J 

Pour améliorer la culture du tabac 
le gou\'ornement persan a ongag1; der­
nièrement un spécialiste ami'ri.,ain. 

• --· ""!!!!!!"TA"'!"""'!HIF"""!9D'"'!"""'!E "'!"""'!PU"'!"""'!BL!!"!'!'ICl'""!""TE~, d'organist•r u1w gra11dc• exposition de. Et 
l'indusl,r!c ,turque el lllUSUlm;~llC des ranger 
tapis il 1 hereSIL'nhof, aux e11v1rons du 1 

~lunieh. Ucltl' exposition, ]'lacf.e sous 
le patronago da 1·1·i111·e ltupreeht, fut Le développem ent d e l'a griculture 
ouverte le 14 mai "l•ll. 1 e n P erse 

P ts 30 

" 50 

" 100 
" 100 

le cm. 

. ~-es be~m: tapis qu'on y 1·0.rnit at- , . . . . . 
ltrl'!'ent J attention et t•ausi·rent l'ad- Coni_?mlement a\ eo les effor~s qui 

le cm. 

le cm. 

., 

rniration do tous les connaisseurs. so.nt. dcployés en Purse pour mdus· 
p . la . 't, J'l · .1 · . 1 1• . 1 tr1ahserr Ir pays,le gouvernement per· Echos: la ligne 

., 

. •11 ' ~ut e, lb one.• o ait '· ll tn- san pr1'tc une attention soutenue :) 

l 1
11s ~st. •lPrnnue u_no n•ritablc H't~two. améliot·er l'agriculture qui " est très .liiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii---·------· Ll' e{•lol>rl' archeolo,1·ue t>rleslL•ttl a · ~ ,. . ' .;_ . • " . . a1Ttl'rcs 11uo1que la Perse soit un pays 

d, c?u'. et'. nu. 1 urke>tan ch11101s. dos agricole par excellence. Pour le mo" 
mo1cr,n1x do iapis .11soL·.s Eelon toute ment les efforts tendent rinci iale-
prol1.1l1!11té au pn·m1cr siècle de l'ère ment' ù développer la cult!rc d~ thé 
t·lirel1t•lllll'. J~es rechc·rches ont prou\·~ 

les manuscrits 11011 i11ser<fs ne sont 
as restitue~. 

'I'Je ies Tur1·s ont te 1iou1·s préf.,rv les 
dt>:-;sins octogonar.x, 1es é•tuilt:-; et lP~ 
autrrs for1nes g."·oior~t.ri·iU~:-;. Ut.)s for-
1nes fu1·(•11t adaptl•cs }'ar suite au 
style nalio"al. 

·011 troll\'' des flem·s sur k,; tapis 
tllrt'. t'dllfe!'lionnes rers le seizième 
.. lècle, se sont des girofféos, dl's tuli­
pes, cl~ jonquilles et des boutons tlol 
r< s • < s urss1us ~or t couforu1osà e1·u.· 
tles JIOIL•rws d Izmir et do Kütahvo, 
ui11s1 •1u'aux motif lléeoratifs ria l'àr­
ch!lecture turque et !les tapis ronfec­
tionnés au . cizième et au dix"septièmo 
sii•clos. 

La raison principale do la haute 
qualité des ta]'is turcs doit Mrc re­
C'herchi'e dans Io goùt artisti<\UO ot 
l'aptitudo de nos artisans pour les 
beaux-arts. 

L1·s 1npis eonfeetion n1"•s en Anatolio 
dPpuis l'i·rn sôldjoucide pcu1·t·11t <'tl'O 
elassés en quatro prinl'ipal0 · ealt-;go· 
l'iPs: 1.- ].,f.~:; tapis u\.'liri.tk~ ti:;;-;,-;s 
par les nomades dans leurs toutes ; 
2.- Les tapis u,,;(>s à domicile par 
lt•& citadi11es turque:;; 3. L1's lapis 
d'l'~ak et de (;ürdcs us •'s par !les 
artisans ùl do11t le secret a t•lo t'Om­
inuniqué cle maître à maitre; 4.- Lpsl 
g1·amls tapis lissés pour le' ,;alll's dt•s 
palais. 

l .. Ps tapis cxpost•s au 1nuséo do 
l'El'ka! d'l~tanbul et au musée des 
antiquités d'llu,il· :;ont des p1èc~es tis· 
séos au 14i·mu, au 15~mo et au 16è1110 
siècles. 

La t apis seri e moderne 
en Turquie 

J .. e:-; tapi~ tissés à l ~ak, ( i(1rùes, 
Spal'ta, Burd:ir. Kir~ehir, Kayseri, Si-

1 \'US ut aux Oll\'lrOllS Il y a c,1111 et SOI· 
4. ante an::i, étaient colo11t.•s à •'ai do de 
sul>sta11ccs vég<'tales. ,\ cotte époque, 
les .tapis d'l\mk •'laient ù deux ou 
trois couleurs. La rnutaur al'luellement 
con11110 dans la clumie et la peinture 
ouropt~ennc sous Io 110111 du crouge 
turc• est uuo teintLtrl' extraite do 
substan1°<' y(og(.talcs par les Turcs.Les 
tapis d'l'~ak prn11aie11t sclo11 leur qua­
ll~é lt1S llOlllS tlü cyilan1,, •Sllrpn, c1ke· 
bu·,), ((yavrak1>. · 
Le~ tapis confoction11es dans les dif­

férents parties de l'Auatolio étant 
teintes ù t'ai<ln Ùù n1ht '!'C:i r getales, 
leur typ.i était 1nva1'iulile. 

MOUVEMENT MARITIME ---LLOYD TBIESTllTO 
Galata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7 -8-9 

-----. ---- --
DE PARTS 

.\ \' E~'l l. '<), vartira ~lercrcdi 3 oct. i. tih. pour Varna, Bourgaz, Constantu, Odessa. 
f,.!l'lfll~ ·\LE, partira n1er{·redi a oct, it 18h. pour Le Pirie_. Patrai );aplw•,l\lôi.r rt titille 

et (h~nes. I.1• l>ateau partira d<"1' quaili de Galata. ' 
I>l.\:\A.\, partira, :\1eri::r1::Ji 3 Ol.'l à t8h. d'01lesaa, Ct.>nstantza,\"arna,Uur~a~. 
~IJ·;Jt,.\. ·u, partira 1nt.."rcreù1 !J 01·t. à 17 h, pour Bourga•, \'arna. Cu1hita11tza,~oulina 

1;atatz, et Hraila, ' 
~\lll.L\Z1A~ partira iuertrc<l i 3 octobre it 24 h. pout• Cavalla, 19a!oniquw, \'ft:o, Lw Pir~d, 

l'atrits, Sanu C.Juaranta, Brindisi, i\ ncone, \'initte et Triclite. 

LLOYD EXPBESS 
Le p:tqllcUo_t-pos_tC' . de. luxe !\D_RI.\ partira li Je~di 4 Oc Lo. à lU h. vr ('i::UtS pYur 
Le t'1rcl', Un11d1~1. \ e111se et 1 ric:st.e. Le bateau paru ra <le:s 11uais d~ t.ralata. ~~rvi~ 
1·01un1c tlu.n~ le:; l.{rnnds hùtCl:i!. :::>cr\·1ce 1nédtcul à l>ord. 

LLOYD SORIA EXPBESS 
I.e paqut•l,ot·poi.te_rle lu.lr.:c lit:: LOU.A~' 11nrtira ~lardi 9 octuh. àlU h. prt>CÏ:i&:i, pour 

I.e J'1rt~; _H11011e~. L1111as~o1, Lainaca, Jaîfa., lfaiffa, ll\:yrouth, . .\lexa11dr1e, Biracu c . • ·a· 
plc-s l't ~ll'll~~. Le L.nteau partira dl·ao c1uai11i dw fialata. JIW111v t' r\·ice que ti;u11t J~i i:ranri• 
JIOtt'I~. ~Cf\'lt'C lll~dt('a1 à t>orJ. 

~ --~---
:-;Cl'\'icoco:nùin~ avec lèi:; luxueux pn1p1ebot~ de la Société ITALI.\X.\ el Co:iiulil·h I..ine. 
L.'l Con1pagnie Jt:livre des lJillch; ùirects pour tous le-~ port@ du 

4 
"on.l SuJ et Cen­

trl~ d'.\n1êr1quc, pour J'.:\Ustralie Ja ~ouvelle Zé1an<l1t et l'Extr~me·(>rieut.' 
LnC01np:'lgnie Uéli\'rè lle~ ùillets 1nixtcs pour le parcour13 n1aritin1c-tcrrcstre I~tauùul­

l'aris et l~tanl.lul-Lon<lres. Elit! <l~livre aus•i leit l>illuta de l'Aero Espresso lt.a.liana peur 
I.e l'irce, Athènes, .lirinùiiti. 

Pou_r ~ous rl!nseignc-incnts s'aùrl)Sliler à !'Agence Générale tlu LloyJ 'friestino, Mer· 
kcz J{1ht1111 I ran, Ualata. 'fel. 77 1 -487~ et à son Bureau de Péra, Galata·S-é>1·aï, Têt. i4ti:78. 

PRA.TELLI SPERCO 
~--

Galata, 6 è me Va ku f Han (Ex-Arabia n Han) Ier Etage Téléph. 44792 Galata 

Départs pour 

Anl'ers, Rolterdam, Amster­
dam, Hambourg, ports du Rhin 

Dourgaz, \'arna, Constantza 

" > > 

l'iri'e, (H\nes, ~lllrseille, \ 'alenco 
Li\·erpool 

Vs peurs 

••Herc111es,. 
~l'(rsses.,, 

• Hacules, 

"l 1/.rsses,, 

Oates 
(saur hnprê\·u) 

Compagn ies 

Co'!'pagnieRoyalc rnr,; le 1 Z octo 
Neerlandai~e de · 

. ·aviga1ion à \"ap. \'en le ll orto. 

" " 
" 

Nippon Yu~en 
Kaiihn 

rnrs Io / oct. 

\'Orsl 1~ 

vers Ir. ~o 1101 

C.l.T. t('ompa~ma Italiana Turismo) Organisation :\londiale de \'oyagos. 
\'oyagcs ù fol'fait.- Hillots f1•rro \' iaires, mari1:mes et aériens.- ïO<'fO de 

réduction sur les Chemins de Fer lla/ie11s. 
S'adresser à: PRA TELL! 8PERCO Galata. Tél. 4479i 

Dèi:; rtiSl, l'alizaine ut l'auiJino con1-
mencer~nt à otl'<) importle-, et à l'aide 
ùeS<jU<Jltt•s des tap" de difli'rcnlo~ 
c~uleur:; furent co1\(ectionn1~S ... \ pi.ll'­
t1r du eott~ <1:1te, les tapis modemes 
turce acquirent une• g1·ando importan­
c..~ da.Ils Je l'OmlllOrce. Ils c•il!'L'llt ]l:tl'· 
t1culwrement une grande no1ori•'l<l sur 
le marchu de Londres, i'Mis, J>rnsde, 
Borli11, Amstunlam, gottardam, Brn­
xelle:i, Vienne et :\ ew-\'or\:. 

~ompagnia 6EnovEsE diHavigazionE aVapore5.n. 

Position commerciale 
des tapis 

l~u 1913, l'e:-.vorLal1011 ùes lil1ns turcs 
~?n1pona 1.581-lïl kilo.,:. <to tapis 
u unu rnlour ttu 003-436 lil'l'es or. L'ex-< 
portation d'nprè--guerrn fournit de 
1')2ï à 1<;2•) des ehilfr s Sllll'llnls : 

.\1111~t· Livr. 'l'urq. K1log~. 

I<J2ï G.~i1.53t• 1.3<>7.4,i 
1928 r,,,i63.; 33 1.552.331 
1q29 fi.202.51.? ~-J~>.3.133 

Lo pouvoir d'achat dc•s 111;1rnl11ls in­
ternationaux nyant. diruir~ui:- en r.1i~on 
do la crise, Io con11nt·ree des tapi~, ('Oll­
~idt•r(>s co1n1nl' arllC'le8 du luxe, eu a 
souffert con~iMrnhlcmont. En 1932, 
les exportations baissaient à 4113.000 

Service spécial de Trébizonde, Samaoun Inébolou et Istanbul directement 
pour : VALENCE et BA:&CELONE 

Départs pr ochains pour : NAPLES,VALENCE, BARCELONE, MARSEILLE 
GENES, SAVONA, LIVOURNE, MESSI NE e t CATANE 

ep., CAl'C) .\R:\L\ le lli rw.·tohrl' 
!'!~ CAPO Pl:\O le :lu oct1>bre 
sis CAPO FARO te 13 novembr• 

Départs prochains directement pour BOUBGAS, VAB.NA, CONS TANTZA, 
GALATZ etB&AILA 

•t• C.\ PO l'i XO le tt octobre 
~1s C.\ Pll F.\RO ver,; le 28 octobre 
~[~ C.\Pl) . .\1{)1A lE' 11 nove1nbre 

Billets de p1s~age en cla~~e unique à prix r~ l!lit~ 1l:i.n~ cahint"!!I extérieure~ lt t et !! 
lits, tll>urrilure, \'in et eau 1ninêra\P y cornpris. 

l'onnaissenu:nts directs pour \'.\ n1t'rique dlt Nor.l, Centra\fl Pt du ::;ud et pour 
J '.\.u ~tral ie. 

Pour plus a1nple~ rCll!ieigne1uents s'adresser aux .Agenl!:-Généraux, L.\STEH. Sllr 
BEil.~IAXN" et Co. Galata Hovaghi1nian han. Télf!ph. 4-l +jt7. 4if34t3, aux Co111pagnio!I dr>s 
W.\l:UX~·LITS·COOK, l'éra et llalatal.. au Bureau de voyages NAT fA, Pùrn (TéMp!l. 
44941) et Galata (Tèléph. 4f5U) Il aux .üUftlUX di •OY&ill •ITA., Tiléphoni •a.Hl. 



4 -BEYOl'.iLU 

1 LES éditoriaux du "Hahimiueti Mi11iu1,, 1 La vie intellectuelle rieux rendu par les médecins Turcs à 
J J la médecine mondi~lo ~ 

L'h"1sto1· "E dE la mE'dEr1"nE - Les médecins ottomans ont été LA PRESSE TURQUE DE CE MATIN L B S f 0 
ft EA t s 1 l' U les guides de l'Occident en ce qui a 
I' ' trait à la construction <les hôpitaux 

tunquE L'asile des ali~nés de Beyazit :1 
l' Edirne par rxemple, a ét • adopté à 

J,'iinportauce politique de 1 t1~es q~'cll11 nouri]t sur nos territoires des ~uédois et que, en d6p1t de tous lh·puis un crrt.in temps, le 111m1s- <'<'tl" l>poq1w 1·omrnp l<• modèle iles <'.·ta· 
n aurait lJ!'ls reC!..,,. <..: ...... a"ISS 111e11ts Le 1 h ' d I' · lt ' t bli::o~H?1nent~ sirnilaires crt~fis non sou-l''lCCO ·{f a s J. et <I cite . l ' ,-i.-;iu ~..,., Cl c . es c angemenls pouvant é\'Clltuelle- lt·t'e l1 agrigu uro a re.cours il ous l'n d.•s coll11l.lnra IU -.i de notre c•onfri·rt~ 

' l •li. li ' ll lllll !journal Trakia, son organe, continue à ment survenir en co pays, n'en sera les moyens en son pouvo11· pour s~u- ;o ·Zannn• Naci Sa1ùullah ùoy n en1a111é m:c lemr•nt en EurojJll mais aussi en Amé-
de fer de l'Est chinois par;\Ître. :\otre correspondant a tra- pas moins appelé demain à diriger les ver h•s forêts turques. '.\fous disons: nllÎl'CRH!llllO Clll]Uète sur l'ori!(ine de• pror,. •. rique. 

1 
duit dans ~a lettre un article paru dans destin6es de la Suède servira:'! lui faire' tous les moyen~ on son pouvoir, car sions Jibfrale• on Turquie. Il pubtic aujour- l>'aprOs h•s di'clarations du ~arnnt 
l de . r , d tt f ·11 0 . . , .. ·1 , t d'hui son int~rvi1•w 8\'i'~ le l>r o~.1nan ~e,·ki autri(.'hi{ln l\:raft Elhin•r, Jes 1'~uro-

Avec son habituelle lucid1t6 d'ana- e l'Illu 11 umero C co '' Mll e. n connaître de près lanationTurqu<'etses 1101.1 ost1~nons que, ]Usqn ic1, I . n 81 b'Y qui lui a fourni des éclaircisseuieut; wr " 
lyse et d'exposition Ahmet ~ükrü bey j" trouve cette phrase: ":\ous som~ies méthodes de gouvernement. Le fait no arnvé qu à entraver fort peu Io pillage l'origrnc et !'<'lat ''"'"'' de ln m<'docine rn péens auraient appris d~s Turcs le 
retrace dans le ,l/i//iyet et la Turquie ùe los enfants de la. Thra,ce; cette régwn man4uera pa 3 àe donner les meilleurs et la destruction. P<>ut êtro la nou- noire p•y•. tra.tement des maladi<>s mentales. 
ce matin les circon~tances do l'accord nous appartenait. Elle redeviendra résultats pour ce qui à trait au dé1·e- vello 101 complétera-t-oll~ davant~ge « ,Je puis vous affirmrr a dit copra- ~lai~ en ce qui me ronc~rne je suis 
pour le ~achat de la ligne dite de l'Est demain a~ssi 1~otre propri•!té». Si un loppement dee rapports économiques les mesures d ordre et de protection. ticien qu" tes premiers médecins dP 1 convamcu que lu plus glorieux succès 
Chinois. écrit pareil avait paru avant l'avène- entre les deux pays.» :\ous s:ivions que ces mesures por- l'empire oltoman sont venua des pays de la médicme turque ré;idc dans le 

r 1 · d f é 't ï t 1 mont au pouvoir du Cabinet Guerµ;uief L'Aii , l· ,., t;ir.11ent attemt~ aux mtérêts commer: des Selçuk appartenant aux Saruhan lait d'arnir initié les Europf>ens nu 
"_,ec !Cmlll (j ~r, •Cri -I no amm•nt,' nous ne lui aurions fort vraisembla- e1nagne à ,\ conquete ciaux .do co. rta111,s .entrepreneurs qm I Germe.van et lskender o"'ullal'i. Parmi vac1•in contre la petite vérole. CA 

avail 1.I~erdu so,
1
n m'.port~nce ~mlitairn blement pas attribué une si grande l " · é é · E 

depu "que (a. andch0\!110 état tombéo importance. Du temtJS de 1'1>x-nremier de nOUVORUX débouché!-! achet.a10nt JUSqu ICI OS forêts et _dé- ces médecins figurent UU premier rang V3C<'lll a l transmis Cil urope par 
aux mains des Japonais. Ayant. égale.- mi'ii'i"tre .~I. •.toucliaitof une 

011
.-ti'e'.re 

1
.
1
_ nudawnt la montagne turque JUS- hhnk lwni ~Iurat puis viennent Ahmet les lettres de Turquie de Lady ~lon-

nent perdu •a ale co c 1 1 ° ·• Dan1 une remarquable correspon- r1u'au moindre brin d'herbe. Or, un Ihi, Pt tiinan ~eyhi. Le premier ou- tagu. 1 , . ' v ur ~nmer 1.a e, 1 bert6 de presse régnait en effet en dance qu'il ad rosse de Dresse au Cum. de nos confrèr 'S d'Istanbul est pu1é 1 · l · - Parmi les mC.doeins turcs d'au-
n y. ava1t .pour ,l_a._Huss10 So\'16t1q.u.o Bulg"ri·e. Dan•lespaysou· cotteli'berté . 

0 
: , vrng•' sur '' me<ec1ne a éttl <-crit p:ir 

d 
u • huriyel, ~[. Nermi bey fait le procès de depuis un ou deux iours il. l a!lsaut L h k ben· ~lu t e 1 J' • u l jourd'hui, y en a-t-il t1uek1tieH-uns •1ui 

auc.une r11.1so11 ms1ster sur sa parbc1· existe les gouuornomonts no soiit itul- . . , . s ,t · 1 · ra t annee ;9 ce . pation. ~lais les les Japonais stlrs de 
1 

• 
1
. . toutes les utopies, qui, à rliver~es épo· contre le. mm1stère de 1 agriculture. l'hégire. Jusqu'en 1 400 l'exercice de iouissont d'une autorité internationale« 

1 . l'd'té d 1 't' t . ement responsables des pub 1cat1ons q,ues, ont. ét6 ,à l honneur ~n. mat10ro ~.·ous aurions pordu le. marché él:'YP· 1 la môderino en Turiiuio resta entre tes - Il y en n tout naturellement et je 
a so 1 1 e .eur posi_ion, en repn- tles i·ournaux. \.Ia'1s thl n'est pas le Ll' L \.Il dt 1 1 t l' · 't ' 1 • 1 f rent un très api 

0 
nar handage U ,- ~conomte. ' ematine, 1 -1 , ne. se tien ; os paysa_n~ seraten , ac~u u• au mains des particuliers. Au début do puis vous c1 er " eur tete o pro os· 

• 
1 c, ' · 11 'cas pour le gouvernement Goorguief laissera ,pas. tenter par c~s théor. 1es. chômag. e ; Io ministère de 1 agr.iculture cette ann«e fut ouverte te Darü•ifa do seur Dr Kemal Cemal bey qui, par 

moment, la paix.sembla ttre en dan-J qui a d1'ssout itous 1°s pa1·tis pol'1t1·- A t l é d II tl 1 ' d b ' t · 1 ' · ' f ger à cause dudifféiend ·urcette c " van arr1v e au pouvoir ~ 1. or se serait engag~ ~ns ~ne vote 11 so- Burs:l qui seri,it, comme c'était Io cas cer ames < e ses oxpenences, s est a t 
. , . · .~ ~U&i': 1 ques et a aboli la liberté de la presse en ~llomagne, un rêve, hantaü bien lumen! erronée et bien d autres choses dans le dowaino m<'dical pour tout le connaitre nu monde entier. 

t,ion de. chemm do fer. C est poutquoi, en supprimant leurs organes. Partant dei ieunes cor.veaux. Ils agissait, pour encore! . . monde islaminue d'alors, d'li'ipt'tal eit - Quel est le mMecin le plus mal-
i au. out1~semout à u.n acco~d. f111al a ét.o .>I. ''ueor»u'ief et se" collaborateurs 1 d 1 " " 1 'I accuetlh partout a~ec &al! faction 1 1 u o 0 e pays, e vivre co~m• ?S tortues, , Le. système auquel le m1n1~tère, de môme temps quo d'~cole de m6tlocino. 1eureux de 1 Jistoire rte la méJec'ne 

. , . . . ' . · " sont emièrement responsables do la retiré dans H. a carapac;e. Mais 1.or.sque l agriculture a. voulu. me. ttre f1.n, c est L'en•eignem••nt do la médecine sous turque ~ 
Hussio Soviétique mutait d_epuis tou- continuation des a"issoments du co- l t Il d d è l 1 1ours c6der cotte hgne \lais lu Japon o es expor abons a eman es unmu . le syst.èmo qui consistait à a1s~er a sa formo indépend:rntù commenro ehez On prétend 4uo c'est Emir <,'olohi 

, d . ·: . ' mité des émigrés de la Thrnce et des rent, tbns do g1,·andes .Proport1ons, Turnme sa. ns. un se. ul arbre. Cci sys- les Oltomans par le nt'tll'"S'.··' ile ini'-
11 en onna1t pas un prix log111ue et publications de son égard à notre en· t Il é 0 t è ., 1 f 1 1 ft c c '" tIUt• le su'tan Jllurat IV , fait tuer on 
ra.1sonn1r.ble et, P.ar cela môme, on dou- droit. Cette respon'abilité est ' - ous eus r vos 8 i•an u1rcn comme t me enr1c nt ac1 enrnnt es a er- decine i'l Fa tilt au4uol r Jt adjoint ultt<- lui faisant aù111inistrer des stupéfiants. 
tait cle son pamfuime. Lo conHente- . f . ~ aggra par' ... désenchantement. . ' meurs ; mais il conv1'rt1t le. pays en mi rieurement Io médrossé de 8üleyma- )lais je crois quo sa r1•1n1tation est des 
ment des Japonais à s'entenùre enfin vée parle ait que. legouverneme11~a Lautarch10 est une abs~rd1té, _ccst d~sort .. Les Alleman1~s d:se1!t: "S'1~ niye. · 1

1
plus mal ac<lUiso; la médecine qu'il 

avecl'IJ.R.8 .ti.signifie 
4

u'ils n'ont pu eulecouragode d1ssou~re le .conHté un r.etour à l'époque. prnh1stonque. nY. avait pas lns pays. d0~1ent ,qui L'ouvrage le plus important sur la professait {tait on rPtanl do plusieur­
envisager une guerre al'uc la Russi n,iacédo111en après, avoir décidé de La s1tuat!on g6ograph1_que et chma- r_u.ment leur forêts, los nô. lies n au· môdecine do l'?i><»\ue a été ~crit l" r 1 s'.èdes sur celle iwatiiiuée à !'Otto 6110. 

, . . .. e. sentendre avec la 'iougoslav1e, entre- tique a 1et6 les premières base~ du 1aient pas surt1 à nous foui n1r le bois 1 
En effet la s1tuallon tant ,PohtHtue prise des plus diffièiles qu'il a rôussi commerce international. A l'heure ac· . . · . Ak~emesettin.Ce livre bien qu'au ro:Jd 1 qne en EuropP. A mon avis, Io méde· 

l t l 1 R t j néc.issaire à notre mdustrie." teinté do mysticisme, contient rl<'S l'in turc enl'ers qui la p'.lstfr té s'est 
11ue m1 1 diro < o a ussui ses gran· .\ mener à bonne fin. li a fait égale- tuelle, los pays comm& l'Angleterre et Or, vovez mê:ne co qu'écrit un com- · ... t é l l · · s 
ctemi:.,nt.~·aftam1e cl·S tornps deru 11·r~: ment érnder_ le_fameux pr~·~ident del la Franco qui ont les plus grandes , renseignements uns plu;; précicu' sur mon r ·e e pus 1111usta aét6 amizadé 
~es .,_011ets ~nt été reconnu,s par,.tou. ce comité ~hhailof en Turquie. Uertes, colonies. n'arrivent pas à P. ratiquer. ;:ide:açsa51~t ~11i;~ot.~~ sce~~;~.g~el~t~rSu~u;~ los maladies h1•r6ditairos et ala\'iques. C'est le pr1·micr médecin qui, tout en 
les Etats del Europe et del Amé11quo. nous avons !uuparnous rendre compte l'autarclue. Uo sont là les rlisons qui Uctto ~poqno tout en étant lointninP, faisant partie dPs astrologues, ait écrit 
lb ont conclu dos tra1!és do non- que cette affaire n'était pas une chose éloignent l'Allemagiie de l'autarchio ~~~~~:~1lc~~~ 1~a ~l,l~~iJor~~~1;1e~ l'~~~~~:i~le~ n'en marque pas mnins la date la plus l'oul'rage le plus juste sur le diagnos­
agress1on avec l?urs \01&111s. Ils sont aussi naturelle 4 uo nous l'avions cru ~t l'entrainent avoc eitcore plus do brillante de la mc'dPl'ino tur41ie. Célie- t c. li tut oxpuls~ d'lsta11bul avec los 
entrés dam; l_a t:;. D. N. Bref, .ils ont à prime abord ... Si ,l/ilwilo/ e•I parvmu force dans 16 lutte pour l'exportation. ~:~c~~ 1~~x ft~:àL:.cc~{j:\i ~atfte~:~~~= ci était conçue alors uniqu"mant. com- Bekla~i et •a moi·t fut hâ, 'l' par les 
c,o.mmcnc.·6 à iouer un _1.·ôle actif d_an~ a se réfugier sur 

110
,. f"rrt'lot'res c'est . A l'époque hansôaticiue l'Allema"ne me le traitement direct et pratique d<-s maul'ais tra.tements qu'un lui fit su· 

lequ1hb1e mo11d1al 0111 °g1a11t leur " • "' les forêts de l'intérieur!• maladies. Ult6riPurement, les médecins lJ!r. 
g s re- d l · .. I d fit preuve d'une importante capacit1' lat1ons politiques. gr ce a a passwite vou. ue u _gouver'.ie- commerciale C'est ce qu'elle essaie do Ceu.< qui avaient salué avec joie la Turcs, atteint; p:ir b man id de s't·u- 1 - Quel Ir est la po,ition o"cupt'e par 

La ,itualion militaire l'U.R~.S. en me11/.CQuo1 _4u'Il en so~tf la. d1ssolut1on pratiquor ~aintenant pour se frayer constructiou d'une route à Akseki, ropeaniser, su mirent à la remorque lin la m1iùecine turque d'aujourd'hui dans 
Extrême-Orion! s'est également affer- d,u omit<: dos re ug1és de la un chomin d:ins le commerce inter- dans le vilayet d'Antalya, nous ont toutes los théories dumodées de l'O~- l'histoire d1 la n11'Llccino du mon.te '( 
mil'. Depuis des années, les Soviets Ihrnce qui. se .compose de quel- national. La question f•tt longuement dit lors ùo notre dernier voyage: cJus- cident. Le Dr Osman ~ul'ki uoy qui avait 
s'elforçaient de réaliser l'objotif quo ques révol~ltonna1res de seco.nd plan discutée lors d'une r~union tenue le vu'ici, en raison de l'absence de rou- Entretemps, les amateurs cl';13trolo· r 0'1JOndu il toutes ml's questions eut 
voici en ExtrYme-Orient: mettre la est une operat1on du plus f.tc1les p~r 25 du mois à l'hôtel de Ville de Drnsùo.» tes, on n'avait pas touché à nos forêt1. gie se multiplièrent dans Io p:1ys. un gL'Ste d'h1';i1ation. 
~Ibérie sous une forilw autonome au rapport à la d1spers1011 de l'organisa- A 

0 
b è 1 d 

1
, ff Maintenant. depuis qu'il y a la route, Les errements auxquel'! se linè· - .Te ne m'estime pas autoris~. me 

· t d Tt · l' t tion macédoni11nne pr 1 une r ve ana yse e e ort. nous craignons qu'elles ne soient éga- n•nt ccli astrologues ne se comptent dit·il, à trancher cette •1uostio11. 
poil! o vuu mi t aire ; en t au res , · que l'Allemagne compte déployer en \ 1 J · · 
termes, la mettre en état de lutter eon- 81. le 1iou1·ernement ~ulgare s'en vue de reconquérir le marchu des lament anéanties 1 • pas. ' l'a nt ce e quitter Je lui po;ai u.io 
tro le Japon ou contre tout autre pays abst1ent_~t autorise à un 1ournal bul- a s du Nord, où ses ox ortations Désormais, la 4ue,;tion drs forêts Ils pnussèront la bizarrorie lors do .ierinbre question : 
~.tranger sans, le secours de la Hus"ic garo .qui,. o P,ublw à prox1m1té de nos gnf seniibloment baissé th;~uis 

4
uol· a pris en Turqnie l'aspect d'une ques- la grande épidémie de poste 1ttli rai·a- - Qnel Pst l'auteur du pre·ni"r 

t:iov1ét1q~e d'Europe. Los Husses ont !ronuères décrire ula Thrace nous que temps le correspondant du Cum- tion qui n'est pas purement commer- gea à cette époque Istanbul. jusqn't\ pamphlet contre les médecins ~ 
même neghge dans co but leur pro- appartient et C::o1t nous appartenir• huriyel co~clut en ces termus: ciale. D'abord, il faut arrêter Io p1l· fairo hrùler los dtambies occup·""" . - Les pam1Jhlets contre IPs m!lde-
gramme qu11H1uenal pour so lancer lm demandtlt' des comptes est à la !age et ta des_ tru.ction .de. façon ~. ner.- par les célibatail'0s >1 B:ihçebpi ruP t ' · · 

d 
f · • d 't · uL'Allemagno accorde beaucoup d'at- '!elokgirmcz cins son aussi anciens que l'lt«toire 

tians ccrtames entreprises e gl'ande ois .no.ra roi ainsi que ,notre giquo et déf1nit1ve. Pu11 11 faut m1t1- · .. de la médPrine. Parmi les plus célè· 
envergure. Uans cette région l'avion de\·01r. tention à l'initiative privée. Désormais, tuer sous uit coi,ti·ôle de l'Etat très - Quel est IJ plus grand maitre dû b r· · l'i · · 6 1· 1 t , res 1gu1·ont cPnx qui ont étL\ é<'rit~ 
co11,;lltuo le plus grand danger pour . I,a Tur11uie est le pays Io plus pa· la lutte pour l'oxportat1on a com- s<\vèlre et trt•s vigilant. des méthodas ustoiro m 1 !Ca e •trftl!.~ ~ par lhki et Fazuli. 
le Japon, car tes villes populeuses mf1que do~ Balkans . .\!ais il n'en est moncé. La Turquie peut-elle en p1·0· d'exploitation do type puropé~n. - ,J'estimo que c'!•st Onwr ~1[ai. Au 
rnpiiones se trouvent à une dist1 nce pas moins certain quo notre patience füer Y Nous n'en doutons pas Io moins scientifiques ot hum1 mtaires. moment où la science médicale était 
<tue les avions ~oviéti4ues pourraient a des linHtcs et ,1ue l'amour pour ra du monde. :\otre pays augmente toa- . .. 1 ·t 1 en pleine décaclen"o dans los 1111\dro' 
facilenwnt atteindre. Par contre les paix ù dos dogriis. Cotte limite et ce j0t1rs d'importauco dans '" dnmaine Nous ignorons 

8 1 
Y av ai .' es 

01r •ils d'Istanbul il cuocignait au Darii· 
d t t. . 1 Il t 1 treproneurs ,_qui a.ban1louna1,ent a "'1fu do l'ut'":\ '1.• "c1'e11('e 'lllJl·•lo'o oil 

Japonais ne peurnnt attemdre les villes degro ne dOivont être dépassés on os rans,te 1011~ commorcrn ua es < o t 1 a ent ache!• e en y ' ' 0
• " " • ,. 
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Les Musées 
-· 

populeuse,; du la Hussie. li s'ensuit aucun cas. J>ans l'altornatire con- notre tlevoir du cons~nti1· à d•s fad· m?,n agno 
111
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Q ·l'on nelEuropo la <onédecine r<'noviio•. Figu· 
tiue les So\'iets ont une situation plus traire nous saurions mieux que tout lités basées sur la réciprocité. lai.sant un btlll d herb<'. ue rez-vous 11uo la mMecine so pratiquait 
avantageuse sous le rapport da ln autre ré11ondro à co~ provocations. Le ministre lie l'EL'Onomie ~Iahmut nous dise pas:. quand 

0~1 11' 0~1~ ~~~i ce temps-là 1•11 s'appuyant sur un Musées des A11tiq11ités, Tchi11ili Kiosq1u 
"Uer1·0 au'ri·e1rne. l're11ant c0 • fait" 0 11 Aussi _tenwns-n_ou. s à rappeler uncore C l b l · · · montagne, .l mtéi êt porson ~ tas de pr~jugés. On raconte mème N11sée de l'A11ch'11 Orient 
.,, w 0 v 'ela Py a c 101s1 une voie des meil- ferment lui impose de Io menager; on . . . . . 
considératiun, le J:1pon a <'onsenti à ur10 fois nos Y01sms fi plus do mesure loures en adoptant comme principe cas contraire tout<'s les for~os du quo des ~1édecllls du 1Jal~1, 1 éputi's 
régler les dix millions do literling plu- et tltJ modfration.. d'achetAr le plus de m:irchandisos aux nays scraient'insu!tisnntes pour pro- comme tr'!s c01pablos trait:uent les ma-
tùt que de proYoquor uno guQrro et L pays qui nou; en nchètont Io plus. t"ger toutes nos for&ti. Rio·i ne sau- Lldf's attemts de la mnlana en leur at-
d'ayoir ainsi ces chemins do fer pour e voyage de S. A. l-t. La Turquie peut être un grand pays rait •'lr<' dan~ ce pays. ~upé•rieur à tachant autour dus r~·111s des corùo< 
rien. D'ailleurs une grande partie de Gustave Adolphe de Suède exportateur de matières premières à la force ~t au contrôle iles lois do l'E· trl'ssr.<'s par des sorcièl'Os. 
cette somme devant litre régll>u on na- destination do l'.\llenngne à eonclition tat. L'intér(·t pri\'é t•nnsisto ù faire· - Quoi e~t Io service la plus glo 
ture, celle-ci ne constituora pas une ~lehmot Ashim bey salue dans la de rfr;prol'ité.o travailler les paysans comme deR no- !'!"'!!!!1111!!!!1111!!1111!!!!!1111!!'!!!!!!11111111.!!!!1111!!1111!!!!!1111!!!!!!!1111!'!.•.!!. 
grande charu:u pour Io ~landchouo· Vaktl la visite en Turquie du prince gres pour abattre le p'us d' .. i·bre& pos- sans SNont r6du1ts à néant de1•ant log 
Kouo.u héritier Uustarn Adolphe do ~ûèdA . ...,..., ..... v•V ..,.,.V..,.,.VV sible. On bien les cho~es se sont pas- mesures 4uo If' gouvememont a lr~111. 

Deruander des cou1ptes 
est notre droit 

' 
et notre devoir 

•·'ou' nous sommes parait-Il, trop 
hittés- noto dans le Zama11 Ebuzziya 
zadé \'élit bey,-d'attribuer aux Bul· 
gares l'intentwn de suivre une politi-
1tue droite et correcte à l'~gard de leur 
Yoisine la Turquie.li res~or1 on effet 
d'une lettre de notre correspondant ù 
~ofia que l'organisation rérnlution. 
naire (ilssoute dorniliremont par lu 
gouvo1 nement Gueorguef ne •erait 
tiue le comité dit di la délivrance de 
la Thracll mais que l'association des 
r~fugi~s de la Thrace, 11011 moins im­
portante au point de vue des convoi-

•Ce prince démocrate. era accuoilli,dit 111. ~ sées ainsi dans notre 1 ays: les forôts de "?es pour sauvrgardor nos fornlH. 
notre conrrnre, dan• la capitale turque ,,. Hous commsncsrons ~lia mer x oire et do ia ~16·1 i terr.i.née étant ~ous vouions mettre 1111 à 1a '!'ort <!es 
par lBs t6mo1guagus les plus sincères ~ ~ tros grandes, leur cxploitntion était r~chesseH naturelles de la 'Iurqmo. 
u'am1t1é et Llo considération de ta Ill. prochainBmBnt la publication ~ assurée par des gran.tlcs sociétés oL ",?us no pe~•ons pa.s <tUP le$ mPsun•s 
Hépub.i4uu démocratique turque.Car- ,,. • ~1 deR entrepreneurs iouissant de grands a tuclleR sment suf!isantes. A _\dana, 
tes la ~uèùo se trouve, du fait de sa Ill. En fEUllJBtDn dB ~ capitaux et qui, do ce chef, craignaient lo.s •_ources do fl?u~os sont en tram 
situation goographique, fort Join do ,,. ~ peu los sanctions et les rcsponsabi- d Otto ,dénut16cs.Su1 los montagnes de 
noire pay;. :tlais il n'empêche que ses ~ V e e t At ~ lités. Bolu 1 œuvre de déboisement est m~-
rapports économiques arnc nous BO ... 01r1 on mat rn .JI. Lorsque le ministrl' do l'agriculture n4e avec acharnement par los ém1: 
sonL accrus, tout particulièrement ces ,,. U (1 ~ se présentera à la u. A. :N. avoc ses grants l'Cnus de la côte, commo s1 
temps dorniers dans une tros forte ~ ~ comptes, les résultats de ses onquôtes, le pays ~st .man4u6 de terrains v~-
mesure. Xos honorables lecteurs doi- Ill. Un roman de ~ ses rapports et se~ statistiques tes re· gu.is à e,xplo1ter. ~lors qno. la llL" 
vent également sa1·oir que cos lignes r ~ présents do la nation pourront con- cess1té s 1mj)Oso mcme da faire é\'a· 
sont unprnnéa sur du papier prove- ~ MARCEL PHEVOCT ~ naître do tr~s pr(!S le drame de nos cuo.r 1.es villages situés ~an8 IPs 
nant 11 .. la ~uèdo ... Xul doute que le Ill. U .JI. forèts. Il est hors de doute qne tous f~rets, Il ost étrange .que l on parl1• 
voyage de ~011 Altesse Uustavo Adol- ,,. ut tit d t , ~ les effort. de ceux qui s'emtiloient à d Y réadmettre ceux qui les mettent au q oona ueun ocumen pr .. cls s · ïl 1 t t 1 r •t d" .. 
plrn nu contr1buo à resserrer les lien1 ~ et troublant aur la jeuneue ~ à assurer Il' retour aux anciens erre- p1 ag.~ ~n a<• te an. es oru s onuu~ 
d'~ntiuù unissant .. nos deux pays. ments, aux méthodes do pillage et de par donu~, pour runrn.'.· la verd_u'.·e qui 
Dautre put, la v1s1tu du prince qui ~ d'aujourd'hui ~ destruction par la l'e Ille des forêts au>: est le chai me des hor'.zons tuics. 
tient une s1 iiranùe place dans Io cœur A.A."""".A.A~llo.. .AA.A.Alll.I" particuliers ou lPur cession aux pay- l' ALIH RIF KI 

Feuilleton du 81:.YOÔLU (No 41 ) 10 mêlant aux attroupe1ncnts, écoutant battre t·~urJait encore sn voix. ~Iriinteuant c'était 
A l'unisson avec Je sien le cœur de 1nillierD fini et H n'éprou\•ait 1nû1ne pas pour l'être 
de ven1 4u'il ne connaisiait pJ~. I.e u1oindre qu'il avait été et dont il venait de fie séparer 
orateur discourent à un carrefour lui ap- pour toujours l'intérêt du voyageur qui voit 
paraissait C<•n11no l'incarnation 1nê1ne de tristement so1nbrer au Join la silhouetta de 
l'é oquence. Le ciel lui ~e1nblait au·dessus de l'ami venu J'nccompaijner. 

lont6 de s'adnpt4'lr ù la nouvolle qu'P-~le 
1tntait confu!énient ae levfir autour ct 1elli''. 
:\fais où Je rencontrc!r dans ce chaos 
au 1nileu duquel elle n'arri\'ait plu~ à 1-1'orie11-
t1r ? Sodo B st &omorrhB 

par Yakup Hadri bBy 
XXX 

<las annt"e3 le~ plus !Jelle~ de notre jeunt"!l.!l:G 
et au~si plu,.ienr:-< 1nillions d"' livre!ôl stc>ding. 
JlJ 1ne const)le à la pensêe que les Françaiio, 
qui sont plus écono1ue:; que nous, ont sotn­
hré élan~ la 1nè1nc avl•nture. Nou:i nous en 
retournerons eu nou.s r{'gnrùanl en cours de 
route avec un peu d'ironie et ce i;cra 1a11s 
doute la ijeule distraction ile ce voyaae mo-

F 11 bien, ellt•! 1n'y ont fait 1>ongcr sou\·ent; 
elh·~ ne sont en so1n1ne qua dn:-1 perruch~li qui 
ont appris quel1tUP~ 1noht d'anglais et de Cran· 
çai~ dont cllell' ignort~nt le sens et qtt'"lle~ rt:­
p~tent a,·ec une '·uluhilité clêconrertante Jer· 
rière leur~ i;rill3~es dt• boi~ rncorl! à 011,itié 
fer111é . C'est uu gazouilh:i original qui vous 
parait char1nnnt au pr1•111icr nburtl, 1nais au 
bout d'un jonr il tle\·innt iuE;ipide. notont> ... • 

XXXI u Je ne croi~ pas 1p1e jl! pt>urrai von"! rap­
port~r UIH' l'hattl' d 1.-\11gora. au puil Ion" et 
au maintien !(rave, co1111ne vous 111'e11 41\'i~z ~ejdct éprouvait une joie débordante au 
exprimé I~ <lé.sir. C'est d'ailleurs san" aucun. l'Ontact du désarroi et de la dégagréga.tion 
Uutin que votre fils reviendra après ce lona- ·de l'enneini. Il n'y voyait pas 3eulen1ent en 
1~jour en Orient. L'histoire n'est qu'un éter· effet la revant"he de son pays si longtemps 
net recon1n1ence1uent .• Te oonnais à 1non tour, hu1nili1\ mais hiC'n ~a propre vengeance et 
la tri~te fin lie ceux qui, il y a l1uelc111t1 neur l'assouvi!'l~e1nent de sa haine. Rien nti saurait 
cents ans, ont p.u~toé par l~• cheJnins que donner une idée cJcs t1e1naines d'cnthou'lia'ln1e 
11ci11s avuns parcourus, à la poursuittJ dcd et d'exta~e qu'il vêcut alor:i. Sa conscicncd 
1nt1nes Out . Et co1nu10 eux saus doute, je 1 i11<liviJuelle avait ronJu en 'lU•~lltUe Horte 
reviendrai cx.raor·linairt.irnenl fatigué, tléru cJ.\n1 cette conscien.•c n:tlionale dont il 
et les 1naine \'Îtles. J\. quoi aura ser\·i cette "e s~ntait dé!!>ur1nais enveloppé. Et tians crt 
iougue occupation dans un vays vai11cu ? anéanli.s!-le111ent de son indivitlualité, il y a\'ait 
~ou9 allons en partir. oùanùonnanl dans les l lïvr'-'sse et la voluplé divine que semble conte· 
tourbillons bleu• ùu Hotpbore quel4ue11·unea nir la mort dei aainta. Il allait de rue en rue, 

sa tûte un cas4ue sonore <le guerrier et son Il était de\'enu si différent dan• ee monde 
ân1e reuai1h1ait co1nme un phénix, lt•s ail~s nouveau, que 1nê1ne E0:1 aventure avec Le'ila 
&randca ouvertes ver~ l'horizon sani fin. Un lui paraissait à présent être sur,·onue à un 
nou\·el événen1ent vint aviver encore l'~tnt ùe autre et il ne lui venait pas à l'idée d'aller 
surexcitation où il se trouvait. Une partie de voir la jeune fille, bien qu'il la sOt de retour. 
l'arrn'e d',\.natolic était arrivée li Stnn1boul Un jour qu'il rencontra Sa1n1 bey dans la 
p0ur pa~ser en 1'hract. Co1111no un être ani- rue et que celui-ci 8'arr~tn pour r.nuser Ion· 
1né, la ville fut secouée d'u11 bout à l'autre guen1e11t avec lui, il ne lui de1nanda 1nl-me 
d'un frisson, au u101nentoù les soldats au pas de nouvelles de sa fille et il n'eut pas 
teint basané et au regard d'enfant 1niront te l'air d'écouter les allusions ernbarraeséefi cJe 
pied sur le quai de marbre de Dolina-Bng- celui-ci pour provo.;iuer de lui une quelcon­
tC'hô, la pO[)Ulation se répaudil toute entiè· que question à propoR. 
rc dan~ les rue~ où Plie i-'écoula <'omn1e Il parlait avec un enthou~ia~1nc d'enrant 
un torrent. C~t élé1nenL étrange, 1nnjei:itueux <les orticiers et des i:ioldats de l'ar1née <l'Ana· 
et démanté, renversait pour ainsi <lire tout tolie et pour nou1n1er ~tustupha Ké1ual, sa 
aur son pas1agi, franl•hissant les 1nurs, dé· voix trc1nblil.Îl et il disait pieui:temcnt •Lui ... 
r~rlant jusque sur les Loits, montant verl!I lee Dans son é1notion fanatique, il était devenu 
1ninarctw, pour se rondenYcr par endroits et si ardent qu'il n'était plus poseible de for. 
déborder par ailleurs. rouler en 8a présence la moindre réserve· 

Dans ce flux mngnirique. Xcjdet n'était plus Un jour, il faillit se battre avec un de ee• 
qu'un ato1ne 1nouvanl. Il ne reconnaissait an1is qui avait attribu6 ta chute <le Lloyù 
plus ea peraonnalité d'hier, qui lui paraissait George aux difficultés intérieures de l'Angle· 
soudain din1inuer nu point de s'effacer coin- terre plus qu'aux conséquences da la victoire 
plètc111e11t tel un honuue resté sur le rivage turque. 
qu'on regarderait <l'un navire l!Ui s'tHoigne. A l'inver.:i!" de Nejdt't, Leila1 elle, se senta:t 
Elle n'était plus <1lt'un tout petit point, In oon1pll•te1nent p:rdue tlnns co Stamboul in· 
ror1no lointaine et déjà presc1ue ilnpcrl'epti· connu, qu1elle ne coinpr~n:i.it pas et qui la <lé· 
ble U'un ami, d'un rr;,re, d'un ~tre ai1nt! venu routait. 
pour Je saluer à won déparl pour le grand Son instinct lui disait quo c'était ~eulem1nt 

voya11e. dans une réconciliation avec aon fiance! 
Il y a quetquelquea minule• à peine il en· qu'elle pourrait pulopr Io d~•ir ot la vo-

- C'est étranae, faisnit-~lle oh~ervrr à son 
p!re, j'ai l'impression <l'avoir ét1~ tran,portéJ 
eoudain dans un pays dont j~ ne ronn:1itra.i~ 
ni la langue ni lt•s m•eur.~ et oit je Ul•! senti­
rais tot1\lern "!nt étr.ini~ r\J. 'fout de 1nPn1e, 
quel incroyable chauie1nent en ai peu tl ~ 

temps! 
8ami Uey i.;ourinit triatten1rnt. 
- Evidem1nent1 il n'y a plus d'ordrf' plu~ 

de cliscipline i chncun fail ù sn (l'Ui~e ; c'est 
ce qu'en n1>pel:P. l'nnarchie. 

L'annrchi~. Ci? 1uot tieul sufri:-1~it à la rPnt­
plir de terreur. Son son11n11il était p1•uplt" de 
rlvee effrayants. Elle rrnignrut ile sürlir, 1IP. 
se 1nûler il la fouir. Instiuctivt•n1rnt t•ll!~ ~e.n­

tnit l'ho~tililé n1onai.;ante ttui e1n·.-lc>~11l:lÎl lt~S 
1ens ùe son lieu rt elle tre111lilait co1111111? i'1 
l'approche d'un orage. Ce n'était pas son pèr~ 
qui pouvait réveiller son coura~~. ! .. 'aspect de 
la. ville au cour' de" ces dernit'•res sen1a.ineg 
l'avait épouvanté tout autant que sa fille. Une 
victoire turque dérangeait profondé1ncnt le 
cour~ de ses réflexions habitue!le~. ébranlant 
iea convictions politi11ues el ROf"Îales qu'il por­
tait en lui depuis des nnnéee. Pour ln t•onso­
ler t•l aussi pour la tranqt:.illiser, il répt.;t:\it <le 
te1ups à autre: 

- \'onR verrez que cela ne tlur~ra pn"' ; le~ 
Anglais seront bien oùligés <l'inter,·cnir. 

Et le mot anglais prenait dans sa bouche 
un 1ens myatérieux A se• yeux, en e!let 
l'An11lotorro était une sorte de divinité el tou-

ou1·rrts tous les jours, sauf le mardi, 
de 10 à 17 h.L<'s vondrodisde r3à 17 

heures. Prix d'entr~e : 10 Ptrs pour 
chaque section 

,l/usée tlu palais de Topkapou 
et le 7 résor : 

ouverts tous ltJs jours clo 13 :\ I7 h. 
~auf les mercredis et samedis. Prix 
d'outr~e : 50 Pts. po111· 1'11aque section 

il/u.,ée tles arts turcs et m11sulll1t111s 
d Suhy111a11ié : 

ouvert tous les jours sauf los lundi:;' 
Los vendrerl<s à parti1· de I3 h 

Prix d'entrée : Pts 10 

Musée de }'t!di-Ko11/e : 

ouvert tous les jours cle IO ù 17 h. 
Prix d'entrée Pts 10 

,l/usée de /'Armée (Sainte lrènel 
OUl'~•'t tous les jours, sauf les mardis 

de 1u Il. i 7 heures 

Nusée de la Narine 

ouvert tous les jours, sauf les vendredis 
de IO à 12 heurrs et de 2 à 4 houres 

t8i 'eB artaireS du llH)IUlt>, toutes les lh•Stinéris, 
d '~ (Y'nples dl•n1euroiienl su~pen:.lu~s lt se:i es· 
pric1·~. Co1n1ncnl pouvait-on supposer 4.u'une 
poignre de Turcs d'Asie pût vaincre 1nala-ré 
s1 volonté î Sarui bey apparlenait à cette ca· 
tégorie de Turcs crt!t!.,; par l'époque du Tanzi· 
mat, qui croient à lu puh;~auce <le tous le~ 

peuple1S saur à celle du leur, et sont convain· 
eus que les qu~stiond turques doivent être 
toujours réglées par l'étrnnger. Alais pour 
Leita, qui ignorait cette période nétaste de 
l'hisloire otto1nane, la puissance anglaise se 
rtkluhiait i1 une quinzaine d'Anglais f.!U'elle 
a\•ait fréquentés et la 'f11rqui1, au 1nilieu ol1 
clle•a\'RÎt vécu. Au:-1s1,ne pouvait-elle cou1prell" 
<Ir~ t'O <1ui se passait aujourd'hui et se sentait· 
elle conune une exilée sans patrie et foyer. 
Elle U\'!lit ~nus (toute été snth;f,1ite de voir 
~Iad1ln10.Ji1n~on cc~scr ses réctiption!:I el <lisps· 
r.litre de la circulalion, 111ai11 la gaieté, l'en 
thoui:iia!'l1ne ilgressif ù~ la rue la tourinen· 
tnient de jour en jour davnutnge. Ce!\ batail· 
Ions qui continuaient d'arriver d'J\sie, ce sou· 
\'Crain qui ~·euruynit la nuit co1nn1e un vo· 
leur, ces llo1n1nes au kolpak noir, grossil'rs 
et anal vêtu8, cou\'erts de poussit-re, sur I• 
passaac de.iquels la roule so pre~111ait avce 
respect et ad1niration 1 tout cela la déconcer· 
tnitet l'effrayait. Pourvu que les dirigéant!'I 
ne fu!'lsenl JUHi nu!-l!:!Ï peu attrayants r 
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